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INTRODUCTION 


Au  point  (le  vue  mycologiciue,  le  (lé[)arloiiient 
(lu  Tarn  est  l'un  des  i)lus  riches  du  Bassin  sous- 
pyrénéen. 

Si  la  constitution  géologicpio  très  vari(3e  de  son 
sol  et  la  nature  chimi((ue  de  ses  terrains  ont  beau- 
coup moins  d'inlUience  sur  les  champignons  ()ue 
sur  les  végétaux  supérieurs,  on  peut  dire  ((ue 
ses  régions  hypsométi'iques  contribuent  elllca- 
cement  cà  l'éclosion  et  à  la  propagation  de  nom- 
breuses espèces  Ibngines. 

Dans  ce  département ,  la  l'égion  des  plaines 
varie  de  88  à  200  mètres  d'altitude;  celle  des 
coteaux,  de  200  à  600  mètres;  et  la  région  des 
montagnes  atteint  de  000  à  1,260  mètres.  Avec 
des  altitudes  si  diverses,  le  nombi'c  i\c!>  végétaux 
cellulaires  doit  être  considérable.  Dans  les  plaines 
et  sur  les  coteaux,  on  l'cncontre  les  pi-incipales 
espèces  du  midi  de  la  France  ;  et  la  région  mon- 
tagneuse fournit  des  esp('ces  plus  communes 
dans  le  nord,  dans  rAllemagnc  et  dans  la  Suisse. 
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La  classe  des  champignons  est  la  plus  vaste  du 
règne  végétal.  Parmi  les  espèces  supérieures,  un 
grand  nombre  de  ces  végétaux  offrent  à  l'homme 
des  aliments  aussi  savoureux  que  nutritifs.  La 
médecine  demande  au  Polypore  officinal  son 
suc  fortement  purgatif;  à  l'Ergot  du  seigle  ses 
propriétés  éminemment  hémostatiques.  La  chi- 
rurgie trouve  dans  le  Polypore  amadouvier  et 
dans  le  Polypore  ongulé  une  matière  précieuse 
pour  arrêter  les  hémorragies.  L'industrie  et  les 
arts  utilisent  les  principes  colorants  de  plusieurs 
Polyporées  et  Agaricinées. 

Si  nous  descendons  aux  espèces  infimes,  nous 
nous  trouvons  en  face  d'un  monde  microsco- 
pique, dans  lequel  pullulent  les  ouvriers  des  fer- 
mentations, qui  transforment  le  sucre  en  alcool, 
le  raisin  en  vin ,  le  blé  en  pain ,  l'orge  en 
l)ière,  etc.,  etc. 

Mais,  côte  à  côte  de  ces  champignons  utiles,  on 
rencontre  des  espèces  vraiment  redoutal)les.  Les 
unes  vivent  en  parasites  sur  les  animaux  et  sur 
les  plantes;  d'autres  sont  pour  l'homme  des 
poisons  violents.  L'ignorance  fait  que  les  bons 
champignons  sont  enveloppés  avec  les  mauvais, 
et,  faute  de  connaissances  suffisantes,  une  grande 
(|uantité  de  ces  végétaux  sont  perdus  pour  la 
consommation. 

Trop  souvent,  des  procédés  em[)iriques  vien- 
nent encore  augmenter  le  nombre  des  accidents 
occasionnés  par  les  cliampignons. 
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Oui  n'a  pas  onlcndii  |)arl(M'(lo  la  cuiller  d'argent 
ou  (l'élain,  et  des  petits  ()i<^^nons,  (|ui  doivent 
brunir  au  contact  du  poison  ? 

IN'ous  ne  disconvenons  pas  que  ces  ol)jefs  ne 
puissent brunii' au  contact  (lu  pi'inci|)e  vénéneux; 
mais  cette  coloration  n'est  pas  un  caractère 
certain  pour  décider  sur  la  bonne  ou  mauvaise 
(jualité  des  cliainpignons.  Kn  elTet,  on  sait  (|ue  les 
matières  albumineuses,  en  se  décomposant, 
dégagent  de  l'hydrogène  sulfuré,  lequel  brunit 
l'argent,  l'étain  et  les  oignons. 

Les  cham[)ignons  qui  changent  de  couleur 
n'annoncent  pas  toujours  des  espèces  véné- 
neuses; et,  au  contraire,  nous  savons  que,  parmi 
les  Amanites  les  plus  dangereuses,  plusieurs  ne 
changent  pas  de  couleur  quand  on  les  entame. 

On  dit  souvent  que  les  champignons  aux  cou- 
leurs vives  et  ceux  dont  le  chapeau  est  visqueux 
sont  vénéneux.  Ici  on  ti'ouve  de  nombreuses 
exceptions. 

La  Kussule  alutacée,  dont  le  chapeau  est  sou- 
vent l'ouge  |)our|)i'e,  l'Oronge  oi'angée,  la  Houle 
de  neige  ou  (îros  muscat,  et  beaucoup  d'autres 
espèces  aux  couleurs  vives  nous  sont  connues 
par  leurs  (|ualités  alimentaires.  Quant  aux  espèces 
vis(jueuses,  quelques-unes  sont  mangées  impu- 
nément; et,  pour  n'en  citer  ipie  deux,  très  com- 
munes dans  le  Languedoc,  nous  mentionnerons 
la  FistuUne  ou  Foie  de  bœuf,  dont  le  dessus  du 
chapeau  est  très  poisseux  dans  la  jeunesse,  et 
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Vllijfjrop/tore  l)lanc  d'ivoire,  dont  le  chapeau  est 
recouvert  d'une  viscosité  abondante. 

Le  moyen  déjuger  de  la  (lualité  des  champi- 
gnons par  l'odeur  et  par  la  saveur  a  été  bien  sou- 
vent la  cause  de  funestes  accidents.  Ordinaire- 
ment, les  espèces  comestibles  ont  une  odeur  de 
farine  fraiche  et  un  goût  de  noisette;  tandis  que 
les  espèces  nuisibles  ont  une  odeur  repoussante 
et  une  saveur  acre  ou  caustique.  Toutefois,  plu- 
sieurs Amanites  ont  une  odeur  et  une  saveur  peu 
prononcées  ;  ces  espèces  n'en  sont  pas  moins 
des  poisons  violents.  La  Chanterelle  comestible 
et  plusieurs  Lactaires,  qui  sont  acres  à  l'état  crû, 
deviennent  comestibles  par  la  cuisson.  Nous  pour- 
rions multiplier  les  l'éfutations  sur  des  caractères 
donnés  qui  n'ont  pas  plus  de  valeur.  On  peut 
dire  (|ue  les  caractères  généraux  donnés  pat- 
plusieurs  mycologues  sont  des  indices  et  non  des 
garanties  de  vénénosité  ou  d'innocuité. 

Après  la  viande  et  les  œufs,  le  champignon 
est  un  des  aliments  les  plus  nutritifs.  Les  savantes 
analyses  de  M.  Boudicr  démontrent  qu'au  point 
de  vue  chimique  les  champignons  contiennent  de 
la  cellulose,  des  substances  azotées,  des  matières 
grasses,  un  suc  cristallisable,  une  matière  colo- 
rante, une  substance  aromatique  et  des  traces 
de  potasse,  de  silice  et  de  soufre  '. 

Il  faut  le  reconnaître,  la  mycologie  n'a  pas 

'  Le  champignon  de  eouclic  contient  50  " 'o  de  substance  azotée. 
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ciK'oi'c  aUciiii  le  niveau  général  des  autres  seien- 
ccs.  Ce  n'est  pas  à  la  eliiniic  qu'il  faut  demander 
des  analyses  sûres  poui-  (h'hM'iiiiiior  les  cliampi- 
,i:nons;  mais  c'est  aux  cai'acliM'cs  l)(itani(|n('s  vi 
periiKUKMils  ((lie  les  savants  doivent  recourii'. 

Le  dépaiiemeni  du  Tai'n  manipiail  d'une  Flore 
mycologi(|ue.  M.  de  Marti'in,  botaniste  distingué, 
assailli  par  des  douleurs  cruelles  et  incessantes, 
n'avait  pu  ajoutei'  à  son  excellente  Flore  pliané- 
l'ogamiipie  duTai'n  cpi'un  catalogue  bien  incom- 
plet des  espèces  fongines.  ^ous  nous  eslimerons 
donc  très  heureux  si  le  travail  (pie  nous  présen- 
tons aujourd'hui  peut,  en  partie,  combler  cette 
lacune  ;  et  nos  longues  et  minutieuses  recher- 
ches seront  bien  récompensées  par  l'espoir  de 
contribuer  à  répandre  le  goût  d'une  science  si 
utile,  et  de  dimimier  les  nombreux  cas  d'em- 
l)Oisonnement  (pie  les  journaux  signalent  cluKpie 
année. 

Les  champignons  croissent  pendant  toute 
l'année.  Kn  hiver,  on  trouve  la  Truite,  les  Poly- 
pores,  les  Fomes,  les  Merulius,  les  Lenzites,  les 
Pézizes,  etc.,  etc.,  la  plu|)ai't  esi)èces  ligneuses 
ou  coriaces.  Au  pi'intemjis,  les  Morilles,  les 
Mousserons  et  plusieurs  Amanites  annoncent  le 
retour  des  espèces  charnues.  En  été,  la  Chan- 
terelle, les  Holets,  les  Kussules,  les  Lactaires,  les 
Lycoperdons  et  beaucoup  d'autres  font  leur  appa- 
rition ;  mais  c'est  surtout  à  l'automne,  après  les 
pluies   de   septembre  ci  (roclobre,  (pie  la  Floi'e 
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mycologiquc  claie  toutes  ses  richesses  ;  la  plu- 
liaVt  des  genres  sont  alors  représentés  avec  leurs 
espèces  :  c'est  l'époque  par  excellence  des  études 
et  des  récoltes  cryptogamiques. 

Pour  donner  une  idée  générale  des  espèces  de 
cliampignons  de  notre  département,  nous  les 
diviserons  en  deux  zones  principales:  celle  des 
essences  forestières  et  celle  des  terrains  non 
boisés.  La  premièi'e  comprend  :  I"  les  bois  humi- 
des ;  2°  les  bois  secs  ;  3"  les  ramiers  et  les  arbres 
isolés.  La  seconde  comprend  :  l''  les  bruyères 
et  les  friches;  2"  les  prairies;  3"  les  champs  et 
les  Jardins  ;  4°  les  fumiers  et  les  terreaux. 

Les  espèces  dominantes  sont  : 

Première  zone. 

1°     BOlS     HUMIDES. 

Sur  les  troncs  d'arbres,  les  branches  tombées 
et  sur  le  bois  vermoulu  :  Flammule  gymnopodc 
Bull.  ;  Collybia  social  DC.  ;  Bolbitius  hydrophile 
Fr.  ;  Cortlnaire  châtain  Fr.  ;  Hypholoma  fascicule 
lluds.  ;  Pholiote  cylindracée  Pers.  ;  Pleurote  strié 
Fr.  ;  Psathyrella  disséminé  Pers.  ;  Crépidotc 
palmée  Bull.;  Marasme  des  rameaux  Fr.;  Mycène 
en  casque  Scop.  ;  Polypore  luisant  Fr. 

Sur  la  terre  nue  :  Amanite  rude  Pers.  ;  Tricho- 
loma  brunâtre  Pers;  Hygrophore  blanc  d'ivoire 
Fr.  ;  Chaiilerelle  comestible  Fr.  ;  Lactaire  poivrée 
Fi'.  ;   Lactaire  fuligineuse   Fr.  ;   Clavaire   jaune 
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ScliaMT.;  Kiissule  pâlissante  Fr.;  llydiK^  siniié  L.; 
\\o\v\  i'ikIc  Kr. 

Sur  les  r«Miillos  iiioi-jcs  :  (',lilocyl)C  itifiindil)!!- 
liToiMiio  Sclia'iT.  ;  .Mycriic  piiro  Tci's.  ;  Mycrno 
vul,i,'aii'o  Poi's.  ;  Tiihaii'o  poudreuse  Pers.  ;  Ma- 
rasme bi-rilnul  l'r.  ' 

Dans  les  mousses  liumides  :  (',ollyl)i;i  aipK.uix 
Bull.  ;  Oiiiplialie  l'aux-andmsace  Bull. 

2"  r.ois  SKCS. 

Sur  les  li'OïK'S  d'ai'lires  ;  Collybia  du  (-liêne 
vert  I)C.  ;  Collyhia  soeial  l)C.  ;  riaïunudc  de 
l'aune  Fr.  ;  IMeurole  de  l'orme  Ikill.  ;  Pleumle 
ostracé  Jac(|.  ;  Panus  stipliipie  lUill.  ;  Poly[)oi'e 
oflieifial  Fr. 

Sur  la  terre  :  Amanite  des  Césars  Fr.  ;  Amanite 
tue- mouche  Fi'.  ;  Amanite  vaginée  Fr.  ;  Tricho- 
loma  blanc  ScInelT.  ;  Hygropliore  coni(|ue  Fr.  ; 
Lépiote  ^M'anulée  Hatscli.  ;  Clitocybe  nébuieu.x 
Hatscb.  ;  Ciianterelle  comestible  Fi*.  ;  Kussule 
<''m(Mi(|U<'  11'.  ;  Hussule  fétide  Fi\  ;  Hussule  vei- 
(làlr(^  Fi'.  ;  [.actaii'e  poivrée;  Fr.  ;  Lactaire  zonée 
\\'.;  Lactaire  dorée  Fi'.  ;  Bolet  cbrysentbèrc 
Fi'.  ;  iiolel  visf|ueux  Fr.  ;  Phallus  (\qs  chiens 
Sclia'fT.  ;  Lycoperdon  gigantescpic  Baisch.  ;  Cla- 
vaii'c  |)istill:iir(^  L.  ;  Clavain»  cfMidrée  Bull. 

Sur  les  rciiillcs  mortes  :  llolbilius  liydropliih* 
l'i'.  ;  >L'U'asme  (\i's  fciilllcs  mortes  j'i-.  ;  .Mycéne 
\uluai rc  Pers. 
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3°   RAMIERS   ET   ARBRES   ISOLÉS. 

Sur  les  troncs  d'arbres  et  sur  les  branches  des 
arbres  languissants  :  Armillaire  couleur  de  miel 
(Ed.;  Pleurote  du  saule  Pers.  ;  Pleurote  de  l'orme 
Ikill.;  Polypore  brûle  Fr.  ;  Polypore  S(iuanieux 
Huds.  ;  Fomes  du  saule  Fr. 

Deuxième  zone. 

1°   BRUYÈRES    ET    FRICHES. 

Clitopile  mousseron  Scop.  ;  Clitocybe  des 
bruyères  Bull.  ;  Marasme  faux-mousseron  Fr.  ; 
Tricholoma  mousseron  blanc  Fr.  ;  Hygrophore 
céracé  Fr.;  Lactaire  fuligineuse  Fr.;  Lépiote  éle- 
vée Scop.;  Helvelle  crispée  Fr.;  Bolet  comestible 
Bull.;  Bolet  bronzé  Bull.;  Bolet  pernicieux  Fr 
Clavaire  fragile  Holmsk  ;  Clavaire  fusiforme  Sow 
Pézize  coccinée  Jacq.;  Phallus  impudique  L 
Lycoperdon  découpé  Bull. 

%°  PRAIRIES. 


Amanite  printaniére  Pers.;  Amanite  vénéneuse 
Pers.;  Psalliote  champêtre  L.;  Bussule  ptàlissante 
Fi'.  ;  Tricholoma  fauve  Fr.  ;  CoUybia  des  collines 
Scop.;  Clitopile  orcelle  Bull.;  Hygrophore  des 
pi'airies  Fr.;  Hygrophore  écarlateFr.;  Psilocybe 
(k;  la  fenaison  Pers.;  Lycoperdon  [)a[)illé  Batsch. 


INTRODICTION.  13 

:{"   r.lIAMPS,    JARDINS,    riflMTNS,    I-OSSKS. 

Clilocyhc  dos  Jardins  Pcrs.;  I.épiolcu'lypéulaii'o 
hull.;  Psalli()l(Mlos  cliamps  Sclia>(f.  ;  Pannnolus 
liiiiipiili'ido  Miill.;  Psalliyivlla  Iiygi'oplioi'cUUill.  ; 
IVsalhyi'cll.i  dcMiii-noii'  l"i'.;  les  Otprins  :  clicvelii 
l'i'.,  loincnloiix  Fi'.,  inicacô  V\.,  |)apilk''  Vr.,  do- 
niesli(pir  l'i'.,  et  en  évenlail  Fi'.  ;  Fyeuperdon 
pirifonne  Selia^lT.;  Pézize  orangée  Œder. 

4"   FUMIERS,    TERREAUX. 

Les  Sii'ophai'ias  :  semi-glohuleiise  Raiscli., 
uM'ugineiise  sclia'IT.  et  stercoraire  Fr.;  les  Coprins  : 
ati'anientaii'o  Fi'.,  pie  Fi'.,  linietaire  Fr.,  l)lanc  de 
neige  Fr.,  déli(|iiescent  Fr.,  des  l'umiers  Fr.  ci 
é[)liémère  Fr. 


oRG.vNor.KApnn:  dks  ch\mpi(;\o\s. 

Les  cliainpignons  sont  des  végétaux  cellulaires 
dépourvus  de  chlorophylle,  mous,  charnus,  par- 
cheminés ou  ligneux.  Plusieurs  vivent  sui*  la 
terre;  mais  le  plus  grand  nomhre  sont  essentiel- 
lement parasites,    et   croissent  ^ur  le  hois,  les 
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feuilles,  les  maiières  animales  et  végétales.  Ces 
végétaux  sont  pourvus  de  deux  sortes  d'organes  : 
ceux  de  la  végétation  et  ceux  de  la  reproduction. 

L'appareil  de  végétation  est  connu  sous  le  nom 
de  mycélium.  Il  est  engendré  par  la  spore,  et  se 
développe  sous  la  forme  de  tîlaments  blanchâtres, 
dans  la  terre,  dans  les  substances  animales  et 
végétales.  Il  émet  les  organes  reproducteurs  d'où 
sortent  les  champignons.  Il  peut  se  conserver 
indétiniment  à  l'état  sec,  et  c'est  le  mycélium  de 
l'Agaric  champêtre  que  les  maraîchers  des  villes 
emploient  sous  le  nom  de  Blanc  de  champignon. 
Le  mycélium  est  annuel  ou  vivace;  il  correspond 
aux  racines  des  autres  végétaux. 

L'appareil  de  reproduction  comprend  les  orga- 
nes essentiels  et  les  organes  accessoires. 

Les  organes  essentiels  comprennent  les  spores. 
Les  spores  sont  des  corpuscules  sphériques, 
ovales  ou  fusiformes,  transparents,  blancs,  roses, 
rouges,  bruns  ou  noirs,  qui  produisent,  sous  l'in- 
tluence  de  la  chaleur  et  de  l'humidité,  des  tila- 
ments  et  reproduisent  la  plante-mère. 

Ces  spores  d'une  excessive  petitesse  se  répan- 
dent très  facilement  dans  l'air  et  n'attendent 
qu'une  circonstance  favorable  pour  végéter. 

Les  spores  sont  rarement  nues,  c'est-à-dire 
insérées  directement  sur  le  réceptacle;  ordinai- 
rement, elles  ont  un  sup[)ort  désigné  générale- 
ment sous  le  nom  de  sporophore.  D'après  leurs 
dispositions,  les  sporophores  prennent  les  noms 


1NTH(  (DICTION.  I') 

(I(>  I)asi(l(»s,  (le  tlir(|uos  ou  s|)oi'angos,  (UîcliFiodcs, 
(le  cyslides  e(  do  |>ai";i|)liys(\s. 

Les  basides  sont  (\vs  sii|)|)orl.s  saillaiils,  de 
l'oniu'  s|)lK'M'i(|U('  ou  ovoïde,  |)orlant  à  Icnir  partie 
supérieure  un  ou  plusieurs  lilainents  tei'ininés 
cliaeun  (lar  une  spoi'e. 

Les  1liô(|ues  ou  spoi'an;,'es  sont  des  vésicules 
dans  les(|uelles  se  pi'oduisent  et  sont  renfermées 
les  spoi'cs. 

Les  elinodes  sont  des  cellules  très  petites, 
allongées,  simples  ou  rameuses,  terminées  par 
des  spores. 

On  appelle  cyslides  des  vésicules  transparentes 
mêlées  aux  basides  et  renfermant  un  suc  vis- 
(jueux. 

Les  para|)liyses  sont  des  utricules  ti'ansparen- 
tes  mêlées  aux  tlièipies,  regardées  comme  des 
organes  reproducteurs  avortés. 

r.es  organes  accessoires  de  l'appareil  de  repro- 
duction sont  :  le  chapmu,  le  pédicule,  la  volve, 
le  voile  et  le  collier. 

I"  Le  cliapeaa  est  la  partie  convexe,  plane  ou 
concave,  oi'dinairement  insérée  horizontalement 
sur  un  [)édicule  (|ui  lui  sert  de  sup[)ort  :  ce  (|ui 
donne  à  la  j)lupart  des  Agaricinées  et  des  Poly- 
porées  la  forme  de  pai'asol. 

2"  Le  pédicule  ou  stipe  sei't  d'intermédiaire 
enti-e  le  chapeau  et  le  mycélium.  Il  vM  cylin- 
di'i(|ue,  coniipieou  fusifoi'me,  plein  ou  listuleux, 
central,  excenti'iipie  ou  latéral. 
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3"  La  voloe  ou  bourse  est  une  membrane  (jui 
enveloppe  le  champignon  dans  la  jeunesse.  Lors- 
que celui-ci  se  développe,  cette  membrane  se 
déchire  en  laissant  des  débris  à  la  base  du  pédi- 
cule, quelquefois  sur  le  chapeau. 

4°  Le  voile  est  une  membrane  qui  s'élend  du 
sommet  du  pédicule  à  la  circonférence  du  clia- 
l)eau,  dans  la  jeunesse. 

5"  Le  collier  est  formé  des  débris  du  voile  qui 
se  rabat  au  sommet  du  pédicule. 

On  désigne  sous  le  nom  d'hyménium  la  mem- 
l)rane  mince  qui  supporte  les  organes  de  la 
reproduction.  Dans  les  Agaricinées,  l'hymen ium 
a  la  forme  de  lamelles  ou  de  plis'  ;  de  tubes 
dans  les  Bolets,  de  rameaux  dans  les  Clavaires, 
de  coupes  dans  les  Pézizes,  etc. 

On  appelle  péridium  un  réceptacle  membra- 
neux et  mince,  qui  renferme  les  spores  dans  le 
Lycoperdon,  la  Truffe,  etc. 

'  On  dit  que  les  lamelles  sont  libres  lorsqu'elles  s'insèrent  au 
point  oîi  commence  le  pédicule.  Elles  sont  écartées  lorsqu'elles 
n'arrivent  pas  au  pédicule.  Elles  sont  sinuées  lorsiiu'elles  sont 
libres  et  convexes  près  de  leur  insertion  au  pédicule.  On  les  dit 
adnées  quand  elles  sont  insérées  perpendiculairement  au  pédicule. 
Enfin  elles  sont  décurrentes  lorsquelles  s'insèrent  en  descendant 
le  long  du  pédicule. 
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Al{m;\  IMIONN   DIS   NOMS   D'UiriUS 

CITES   DANS  CE   TRAVAIL 


IJOI.T. 

noiioi). 

Hl'Ll. 

lUilliai'd. 

Cliîs. 

(ùlusiiis. 

CURT. 

Curtis. 

n.  r. 

De  Caiidollc. 

Fr. 

Frics. 

(iAT. 

r.atcM'au. 

IIUDS. 

Iludson. 

J.va). 

.Iac(|aiM. 

Lam. 

Laiiiai'ck. 

Li:t. 

Lelelliei'. 

L. 

Liimc. 

Lkv. 

Lcvcillé. 

.\.ot  1). 

Nouict  et  Dassiei 

(El). 

Œder. 

Paul. 

Paulcl. 

Pf.rs. 

Persoon. 

POLL. 

Pollieh. 

lUl.ll. 

|{('Iliaii. 

SCHRAI). 

Sclirader. 

Scop. 

Scopoli. 

S()\v. 

S(>\\('il)\ . 

WlGG. 

\\i^^<,^er.s. 

VlTT. 

\  illadiiii. 

Wii.r. 

W  ullei). 

LES 

ssiN:i{ii:ri{s 

DU  TARN 


TAHLKAL  DlCIlUTUMKjL  !•    DLS  FAMILLLS 

DÉCRITES  DANS  CE  TRAVAIL 


2 


Spores  disposées  à  l'cxiréiiiilé  de  petits  pro- 
longements d'une  celJLde-inèi'e  a|>peiée 
l)asi(le,  le  plus  souvent  au  nombre  de  ï- 
[Ikisidonn/crlps' ^ 

Spoi'es  disposées  dans  l'inli'iicui'  de  grandi.vs 
cL'llules  appelées  as(pies,  le  plus  souvent  au 
nombre  de  i  ou  de  8  [Ascomijcèles).. .     8 

Hyménium  ivcoiin  ivmi  la  laco  exlei'ieure  de 
l'éeeplaelcs  IVuciHci-csà  lornKvs  diverses.     :î 

llyménium  i-(>cou\  rani  la  l'ace  intérieure  de 
réceptacles  liucliléi'es  fcruK's  ou  du  moins 
(pii  oui  inic  foi'inc  spbcricpie  dans  le  pre- 
mier âge 7 
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3 


Hyméniuni  disposé  horizontalement  à  la  face 
inférieure  du  réceptacle  ou  chapeau. . .     4 

Hyménium  situé  à  la  face  supérieure  du 
chapeau 6 


Hyménium  recouvrant  des  lamelles  ou  plis 
qui  rayonnent  ordinairement  autour  d'un 

4  {     pédicule Agaricinées. 

Hyménium  ne  recouvrant  pas  de  lamelles 

rayonnantes 5 

Hyménium  recouvrant  des  excroissances  en 
forme  de  tubes,  de  plis  ou  d'enfoncemenis 
poreux Polyporées. 

Hyménium    recouvrant    des    dents   ou   des 

5  /     excroissances  en  forme  de  piquants 

Hydnacées. 

Hyménium  recouvrant  un  réceptacle  en  forme 

de  croûte,  de  calice  ou  d'entonnoir 

Auriculariées. 


Réceptacles  fructifères  gélatineux-membra- 
neux, souvent  recourbés  ou  repliés  ;  basi- 
des  portant  le  plus  souvent  quatre  spores. 
6  /      Trémellacées. 

Réceptacles  fructifères  charnus,  souvent 
coralloïdes  ou  claviformes  ;  basides  ne  por- 
tant qu'une  spore Clavariacées. 
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'  Hnceplachvs  iViictilVM'os  à  «MU'cloppe  double 
Masse  iiitcnic  s(»  ivsolxaiil  ;i  l;i  inalurih'^ 
en    lilaiiitMils    (ciiiis    cl    en    poussièi'C    ilc 

sj)oi'L's,   110  l)i'is;uit  pas  r(Mi\cI()[)po 

Lycoperdacées. 

Iléceplîicles  iViiclilVMHîs  à  enveloppe  iloul)le. 
Masse  iiitenie  creiisi'H?  (I(^  eavilés,  brisant 
l'enveloppe  et  roi'inant  un  chapeau  campa- 
nule qui  se  li(|uélie  I)ienl(M.    Phallacées. 

Kécoptacies  IVuclifères  soulerrains,  en  l'orme 

(le  tul)ei'cule  marl)ré  à  l'inlérieur 

Tubéracées. 

Kéceplacles  IVuetirères  en  l'orme  de  calice  ou 
(le  coupe,  ouverts  ou  (ral)ord  fermés, 
cliai'nus,  cireux  ou  gélatineux.  Hyménium 

l'ecouvrant  la  tace  plane  ou  concave 

Pézizacées. 

U(''ce|)tacles  fructifères  en  forme  de  chapeau, 
(le  cône  ou  de  massue,  charnus.  ïlymé- 
nium  l'ecouN  lanl  la  surface  du  chapeau  ou 
la  pai'tie  supérieure Helvellacées. 


-ooo^ir>a'o- 


2.2  LES  CHAMPIGNONS  DU  TARN. 


POLYPORÉES 


Cliampignons  à  récei)tacles  charnus,  subéreux, 
parclieminés  ou  ligneux,  en  forme  de  croûte,  de 
sabot,  de  parasol  ou  de  chapeau,  sessile  ou  pédi- 
cule. Hymcniuni  ordinairement  infère,  recou- 
vrant des  excroissances  en  forme  de  tubes,  de 
plis  ou  d'enfoncements  poreux. 

Hyménium  à  plis  contournés,  avec  des  ner- 
vures réticulées  ,  mou,  gélalineux-carli- 
l(     lagincux Merulius. 

Hyménium  ne  présentant  pas  ces  caractè- 
res       t 

Tubes  libres  entre  eux  ou  pouvant  être  faci- 
lement séparés  du  chapeau 3 

%  {Tul)es  fortement  l'éunis  entre  eux  et  ne  pou- 
vant être  séparés  du  chai)eau  sans  ru[)- 
tui'e   o 
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/  Plantes cliainucs-suhéicuses.     Polyporus 
)  l^lanfes  cliarmies ! 


G 


Tuhes  lihi'cs  cfitrc  eux  ;  os|)rc(;  li«;iii<'()lo 
Fistulina. 

riil)es  .'ulhérrnls  entre  eux  ;  espèces  ((mtcs- 
tres Boletus. 

Kspèces  «''talées-résnj)inées ,   adluM'enles  par 

une  (le  leurs  surfaces. .     Physisporus. 

Kspèces  ne  présentant  pas  ces  caractères.    6 

Tubes  formant  des  couches  distincfes 

Fomes. 

Tul)es  ne  formant  pas  de  couches  distinctes 

(partie)  Polyporus, 


BOLF/r.  Boletus.  T.. 

riiampignons  à  chapeau  charnu.  Ilymèniun) 
foi'mè  de  tubes  adhérents  entre  eux,  mais  faci- 
lement sépai'ables  de  rhyméni[)hore.  Espèces 
terrestres. 
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I.  —  Spores  blanches.  Tubes  blancs,  devenant 
Jaunâtres. 

BOLET  BLEU 
Boletus  cyanescens.  BiilL 

Chapeau  jaunâtre,  puis  brunâtre,  sec,  plus  ou 
moins  tomcnteux  ou  tloconneux,  large  de  5  à  10 
centimètres,  à  cliair  ferme,  blanche,  se  colorant 
instantanément  en  bleu  foncé.  Tubes  d'abord 
blancs,  puis  jaunâtres.  Pédicule  renllé  dans  la 
jeunesse,  portant  un  voile  aranéeux  très  fugace, 
nu  au  sommet,  plus  ou  moins  tomenteux  à  la 
base,  de  même  couleur  que  le  chapeau,  long  de 
5  à  8  centimètres. 

Ce  Bolet  croit  à  la  fin  de  l'été  et  à  l'autonmc, 
dans  les  bois  et  les  taillis,  surtout  dans  les 
endroits  peu  couverts.  Il  est  donné  comme 
comestible  par  plusieurs  auteurs. 

BOLET   DU    CHATAIGNIER 
Boletus  castaneus.  Bail. 

Chapeau  brun  cannelle,  plan  ou  déprimé, 
mat,  lisse,  large  de  4  à  6  centimètres,  à  chair 
blanche ,  ne  changeant  pas  de  couleur.  Tubes 
jaunes  ou  jaunâtres.  Pédicule  plein ,   devenant 


roLvroRKi'S.  —  b(U,i:t.  2> 

creux,  légùi'LMiiL'iil  bulbeux  à  la  l)ase,  long  de 
3  à  5  contimèti'es. 

Ce  Holel  est  coineslible.  Oii  le  li'ouve  peiidaiil 
l'au<omii(\  prin('ii)aleiii('iil  (l;iiis  les  pMi'lies  clé- 
couvertes  (les  hois. 


II.  —  Spnri's  ru:^('cs.  Tubes  bUinchàlrcs,  deve- 
nant blanc  Incarnat. 


BOLET  AMER 
Boletus  felleus.  Bull. 

Ciiapcau  cliàlain  ou  fauve  l)runàlre,  (Fabord 
pulvinHorme,  puis  plan,  large  de  0  à  9  centimè- 
tres, àcliair  blanche,  anière,  devenant  rougeàtre 
à  l'air.  Tubes  javuies  ou  Jaunâtres,  |)renant  une 
teint(*  carnée  due  aux  spoi'cs.  Pédicule  Jaune 
brunâtre,  plein,  aminci  à  la  partie  supérieure, 
long  de  ■>  à  8  centimètres. 

Cette  espèce  croit  pendant  Tété  el  l'automne, 
dans  les  bois  et  les  bosquets. 

Ce  Bolet  est  vénéneux. 
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III.  —  Spores  ocracées  ou  jaunâtres.  Tubes 
jaunes,  jaunâtres,  ou  ferrugineux. 

BOLET  BRONZÉ 

Boletus  sereus.  Bull. 

Nom  vulgaire  :  Cèpe  noir. 

(Planche  1.) 

Cliapeau  brun  olivâtre  ou  brun  noii'âtre,  large 
de  6  à  12  centimètres,  à  chair  blanche,'  devenant 
jaunâtre  au  contact  de  l'air.  Tubes  à  peu  près 
libres,  petits,  d'un  jaune  soufre.  Pédicule  jaunâ- 
tre, brunâtre  à  la  base,  plus  ou  moins  réticulé, 
aminci  au.x  deux  extrémités,  long  deo  à  12  cen- 
timètres. 

Ce  Bolet  est  l'un  des  plus  recherchés  parmi  les 
espèces  comestibles.  Il  croît  à  la  fin  du  printemps 
et  à  l'automne,  dans  les  bois  clairs  et  dans  les 
bruyères. 

BOLET   COMESTIBLE 

Boletus  edulis.  Bull. 

Noms  vulgaires  :  Cèpe,  Potiron. 

(Planche  2.) 

Chapeau  bi'un  ou  brunâtre,  moite,  d'abord 
hémis[)hérique,  cnsuile  pulviniforme,  de  6  à  20 


i    —  BOLET  BRONZÉ.    CÈPE  NOIR  (Comestible) 


iHP   H    -ml<was   XC'    '■'3 


îS^^?^à^'ji^#î^>i*>■^*^^^'>^••^'fe^^^ 


2.   —   BOLET  COMESTIBLE,  CÈPE  COMMUN 


IMP     »    THOMAS 


rui.vi'()iu:i.s.  —  lidLi.i'.  2 


Ci 


ronliiiirli'<»s  de  lar»,TUi',  ù  cliMir  blanche,  souveril 
roUjLreàli'e  sous  l'épideniic  du  cliapeaii.  Tiihos 
allongés,  d'ahoid  himics,  pins  j;iiM)<àlres  on  ver- 
(làli'es.  Piulicule  brun.àli'e  on  Jannàli-e,  couvert 
d'un  réseau  de  nei'vnres  hlanchàtres  à  la  partie 
supérieni'c,  coni'l  et  |)i'es(|ue  .i^dobnlcux  d;nis  la 
Jcninesse,  puis  allongé  cl  ai'rondi  en  bulbe  à  la 
base,  long  de*  'i  à  lo  ccnlimètrcs. 

I.e  Holef  conKvstible  est  l'un  (\ii<s  plus  recherchés 
dans  toui  le  midi  di>  la  France.  Il  croit  en  été 
et  en  auloinne,  dans  les  bois,  les  l)OS{iucts  et 
les  bruvères. 


BOLET  GRANULE 
Boletus  granulatus.  L. 

Nom  \  ulgaii'C  :  Ci'pc  des  pins. 

(llKipc.ni  voùlé,  puis  aplati,  jaunâtre  ou  bi'u- 
nàtrc,  niucilaginoux,  à  bord  tranchant,  large  de 
.'î  à  8  cenfiiiiéires.  Chnir  molle,  jaune  ou  jau- 
nàfi'c.  Odciii'  de  Iruil.  Tubes  courts,  jaunes, 
granuleux  ou  (ItMilcs.  Pédicule  jaunâtre  ou  blan- 
châtre, ponctué-granuleux,  princi[)alem(MH  à  la 
partie  supéi'ieure,  devenant  brunàti'c  cri  vieil- 
lissant, long  de  .]  à')  centimètres. 

I']spèc<'  |)lus  commune  dan>  le  voisinage  des 
arbi'cs  résineux.  Conjestible. 
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BOLET   DES    BOEUFS 
Boletus  bovinus.  L. 

Chapeau  rougeàtre  ou  jaune  bi'un  ,  plus  ou 
moins  étalé,  k  bord  roulé  en  dedans  dans  le 
premier  âge,  large  de  4  à  8  centimètres.  Chair 
blanchâtre  ou  jaune  rougeàtre ,  blanche  sous 
l'épidcrme.  Odeur  de  fruit.  Tubes  polygonaux, 
jaune  grisâtre  ou  jaune  brun.  Pédicule  jaunâtre 
ou  brun  clair,  long  de  2  à  5  centimètres. 

Espèce  comestible,  (|ui  croit  en  été  et  en 
automne,  dans  les  bois  et  dans  le  voisinage  des 
arbres  résineux. 

BOLET    PERNICIEUX 
Boletus  luridus    Fr. 

(Planche  3.) 

Cliapeau  brun ,  brun  jaunâlre  ou  ohvacé , 
d'abord  tomenteux,  légèrement  poisseux  en  temps 
humide,  puh  init'orme,  puis  étalé  dans  la  vieil- 
lesse, large  de  6  à  14  centimètres.  Chair  jau- 
nâtre, devenant  bientôt  bleuâtre.  Tubes  rouges 
ou  rougeâtres  à  leur  orilice.  Pédicule  fei'me , 
rouge,  jaune  vers  le  haut,  veiné  ou  [)oinlillé  de 
noii'  ou  de  pourpi*e,  long  de  5  à  12  centimètres. 

Ce  Bolet  à  saveur  ilouce  n'en  est  |)as  moins 
vénéneux.  On  le  trouve  assez  souvent  en  été  et 
en  autonme,  dans  toutes  sortes  de  bois. 


3.  -  BOLET  PERNICIEUX  (Vénéneux). 


^m^W^ 


> 


4.  —  BOLET  CKRYSENTHÈRE  (Vénéneux). 
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BOLET  CIIUYSENTKHK 
Boletus  chrysentheron.  Fr. 

(Planche  4.) 

Cliîipciiu  pi('.s(|Uo  loiiionleux,  grisâtre,  l)rmKi- 
Uv  ou  raii\(\  ('lalé,  lariro  do  4  à  8  ccnlimètrcs. 
Chair  Jaiiiic  ou  jaunàlro,  ruu.i^^o  sous  ré|)i(l(M'mo. 
Tubes. jaune  d'or,  puis  verdàtres.  Pédieulc  lisse, 
strié  ou  sillonué,  de  même  couleur  (jue  le  cha- 
peau, long  de  5  à  10  centimètres. 

(Uîtie  espèce  est  généralement  regardée  comme 
vénéneuse.  Klle  croit  en  été  et  en  autonnie,  dans 
les  bois  et  les  bi'u\  ères. 


IV.  —  Spores  brunes  oîi  couleur  rouille.  Tubes 
bluncs  ou  (jrisàlres. 

BOLET  VISQUEUX 
Boletus  viscidus.   L. 

Chapeau  jauuàli'e,  li\  ide  uugi'isàtre,  vis(jueu.\, 
voûté,  puis  plan,  large  de  o  à  8  centimètres. 
Chair  blanche  ou  jaunâtre.  Tubes  blanchâtres  ou 
grisâtres,  souvent  |)lus  courts  autour  du  |K'dicule. 
Pédicule  de  ni('ine  couleui'(|ue  le  chapeau,  |)or- 
tard  un  collier  [)lus  ou  moins  apparent,  long  de 
o  à  7  centimètres. 
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Ce  Bolet  est  comcstil)le.  On  le  trouve  à  la 
fin  de  rété  et  à  l'automne,  dans  les  bois  et  les 
bosquets. 

BOLET  RUDE 
Boletus  scaber.  Fr. 

(Planche  5.) 

Patois  :  Trémoulen. 

Cbapeau  taclié  d'orangé  ou  de  brun,  visqueux 
en  temps  liumide,  lisse,  large  de  7  à  10  centi- 
mètres. Chair  blanche,  devenant  brunâtre  ou 
noirâtre  au  contact  de  l'air  ou  en  vieillissant. 
Tubes  blanchâtres  ou  grisâtres.  Hymen ium 
convexe.  Pédicule  hérissé  d'écaillés  fibreuses, 
blanchâtres,  devenant  grises  ou  noirâtres,  long 
de  6  â  lo  centimètres. 

CeÈolet  est  commun  dans  les  bois,  les  bosquets 
et  les  bruyères.  Il  est  comestible,  mais  il  est  pré- 
térable  de  ne  le  manger  que  dans  la  jeunesse, 
parce  qu'en  vieillissant  sa  chair  devient  vis- 
queuse. 

Le  Bolet  rude  présente  deux  formes  remar- 
quables dans  notre  département  : 

1"  Chapeau  rouge  brunâtre  ou  rouge  orangé. 
Pédicule  à  squames  également  orangées.  — 
Variété  Aurantiacus.  Bull. 

â°  Chapeau  gris  de  fumée.  —  Variété  Fuli- 
gineo-cinereus.  FI.  Dan. 


5.  —  BOLET  RUDE,  VARIÉTÉ  ORANGÉE  (Comestible). 


o    -«.'««u   se  •    ^OULOUS 


6.  —  FISTULINE  HÉPATIQUE,  FOIE  DE  BŒUF  (Comestible). 


IttP    «    THOMAfi    »C"    rOUlOVSL 


ruf,vp()ni:i:s.  —  risriLiNr..  '{1 


riSTLIJM:.  Fistulina.   I{iill. 

r.linmpigiioiis  à  clKipcaucii  tbi'mcdc  l.'iiigiic  ou 
(le  loic,  cliarim,  sessile  ou  ol)Ii(|ueuienl  pôdi- 
cello.  Ilyiuôuiuni  composo  (I(î  tubos  lil)r('s,  ;i 
orilicf  tVan.uo.  l-lspoco  lii^niicole. 


FISTCLIXE  HÉPATIQUE  (Foie  de  bœuf]. 
Fistulina  hepatica.  Fr. 

(Planche  G.) 

Chapoîui  à  loiiiic  très  variablo,  ordinairement 
en  forme  de  langue  ou  de  foie,  d'abord  rouge 
sang,  puis  rouge  brun,  à  chair  pesante,  succu- 
lente, tachetée  de  rouge,  striée  de  blanc,  à  saveur 
acidulée  et  à  odeur  agréal)le.  Tubes  d'abord 
courts,  puis  allongés,  blanchâtres  ou  jaunàti'es, 
devenant  ])runàtres  (|u;»nd  on  les  froisse. 

La  Fistulinc  est  comestil)le.  On  la  rencontre 
1res  souvent,  à  l'automne,  sur  les  troncs  d'arbres, 
principalement  sur  ceux  de  chêne  et  de  liétre. 
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POLYPORE.  Polyporus.  Fr. 

Champignons  en  forme  de  croûte,  (le  sabot  ou 
de  cliapeau ,  à  réceptacle  charnu ,  subéreux , 
coriace  ou  ligneux,  sessile  ou  pédicule.  Espèces 
lignicoles,  (luelquefois  terrestres. 


I.  —  Pédicule  exceiitrique  ou  latéral. 

POLYPORE  SQUAMEUX 
Polyporus  squamosus.  F. 

Chapeau  plan,  jaunâtre,  couvert  de  squames 
brunâtres,  adhérentes,  large  de  6  à  25  centimè- 
tres. Chair  blanche.  Odeur  désagréable.  Pores 
polygonaux,  pâles,  puis  jaune  brun.  Pédicule 
brun  ou  noirâtre  â  la  base,  long  de  4  à  7  centi- 
mètres. 

Ce Polypore  est  commun,  pendant  toute  l'année, 
sur  les  vieux  troncs.  Malgré  son  odeur  peu 
agréable,  on  peut  le  considérer  comme  espèce 
comestible  de  qualité  inférieure. 

POLYPORE  LUISANT 
Polyporus  lucidus.  Fr. 

Chapeau  brun  rouge,  luisant,  comme  recou- 
vert d'un  vernis,  nettement  latéral ,  subéreux, 


i'()i.M'(iiu:r.s.  —  roLVPoRi:.  XI 

puis  li^^niHix,  l'idé-silIdiiiK',  Imi'i^c  de  .{  ;i  (>  ('(>nli- 
niùtres.  l'oii'S  blancs,  |)ui^  d'iiii  lu'iin  caimello. 
rédic'uU^  de  iiiiMiie  cuLdciii'  (|iie  le  cliaijeau,  (|uel- 
(luetbis  très  courl  du  nul ,  atk'i^niai)t  jusciu'à 
10  ccnliinùtres  de  l()n,i;ueui'. 

Cette  espèce  est  comimine  sur-  les  ii'oncs  d'ai'- 
bres,  plus  souvent  sur  ceux  de  cliène.  On  la  trouve 
pendant  toute  l'année.  Ce  Polypore  peut  être 
considéré  cuuinie  comestible  dans  sa  jeunesse. 


If.  —  Point  dp  ruticule  distincie.  Chapeau 
sessile. 

POLYPORE  BRULE 
Polyporus  adustus.  Fr. 

Chapeau  gris  cendré,  noircissant  à  la  marge, 
mince,  légèrement  tomenteux,  large  de  4à8  cen- 
timètres. Pores  blanchâtres,  puis  grisâtres,  bru- 
nâtres ou  noiràti'es  à  la  tin.  Pédicule  de  même 
couleur  (|ue  le  chapeau,  long  de  ^  à  5  centimè- 
tres. Odeur  et  saveur  désagréables. 

Cette  espèce  ci'oit  sur  les  vieux  ti'oncs  morts. 


POLYPÔHE  COUI-ELR  DE  FUMÉE 
Polyporus  fumosus.   Pcrs. 

Chapeau  grisàli-e  ou   noirâtre,  aminci   sur  le 
bord,   or)dul(',   poilu,  élargi  à  la   base,   blanc  à 

3 
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l'intérieur,  avec  des  zones  plus  ou  moins  foncées. 
Pores  blanchâtres  ou  gris  de  fumée,  devenant 
plus  foncés  lorsqu'on  les  presse. 

Espèce  assez  commune  sur  les  vieux  troncs 
de  saule  et  de  hêtre. 


POLYPORE    DESTR[JGTEUR 
Polyporus  destructor.  Fr. 

Chapeau  d'un  blanc  brunâtre,  un  peu  visqueux, 
légèrement  ondulé,  distinctement  zone  à  l'inté- 
rieur, de  forme  très  variable.  Pores  blanchâtres, 
ronds,  longs,  dentelés  ou  laciniés. 

Cette  espèce  ne  consiste  souvent  qu'en  porcs. 
Ce  Polypore  est  charnu,  mou;  il  croît  sur  les 
boiseries  des  maisons,  sur  les  poutres  et  sur  les 
planches.  Espèce  à  odeur  assez  agréable,  mais 
nuisible  au  point  de  vue  alimentaire. 


III.  —  Cuticule  distincte.  Chapeau  sessile. 

POLYPORE  OFFICINAL 
Polyporus  officinalis.  Fr. 

Chapeau  blanc  jaunâtre,  concentriquement 
zone,  charnu,  succulent ,  durcissant  en  vieillis- 
sant, vivace,  â  chair  blanche  non  zonée.  Pores 
jaunâtres,  courts  et  minces. 


i'()i,vi'(»iu.i:s.  —  l'oi.vi'oHi:.  ;{,') 

Lo  IN>l\|i(ii'<'  (il'liciiial  cntil  mii"  les  li'oiics  de 
inc'lrzc.  I.a  iii('(l('('iii(M'iii|)l(»i{!  sou  suc  sous  roi'inu 
(le  poudi'o,  (le  5)  à  7-')  «irauimes,  poiii'  couibalti'c 
les  sueurs  uoclurnes  des  phtisiques. 


PO  LY  PO  RE  VEIISIGOLOR 
Polyporus  versicolor,  L. 

Chapeau  hi'illant,  velouté,  orné  de  zones  de 
dilTéi'entes  couleurs  plus  ou  moins  vives,  où  l'on 
distinj^ue  surtout  les  teintesjaunàtres,  hmnàtres, 
bleuâtres  ou  grisàti'es,  de  forme  très  variable, 
atteignant  de  G  à  12  centimètres  de  largcui'.  Pores 
ronds,  souvent  dentelés  ou  lacérés,  blancs,  puis 
jaunâtres. 

Ce  Pol\i)ore  croit  le  plus  souvent  sur  les  vieux 
troncs. 

POLYPORE  JAUNATRE 
Polyporus  lutescens.  P(irs. 

Chapeau  d'un  ])i'uii  Jaunâtre  ou  fauve,  orné 
de  zones  hérissées  et  élevées  au-dessus  d'autres 
moins  foncées  et  veloutées,  voûté  et  concave 
en  dessous.  Pores  petits,  ruiids,  d'une  couleur 
pâle. 

Cette  espèce  ci'oit  sui'  les  li'oncs  (rarbr(\s. 
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Fomes.  Fr. 

Champignons  à  hyniéniiini  foi'mé  de  tubes 
disposés  par  couches  stratifiées.  Espèces  vivaces, 
ligneuses. 


FOMES  DU  SAULE. 
Fomes  salicinus.  Fr. 

Chapeau  ondulé-résupiné  en  grande  partie, 
d'une  couleur  brun  cannelle,  blanchissant,  muni 
à  la  base  d'une  croûte  noir  d'ébène,  long  de 
20  à  35  centimètres.  Pores  très  petits,  d'un  brun 
de  rouille  ou  de  cannelle. 

Commun  sur  les  troncs  de  saule. 

FOMES  BRULE 
Fomes  ignarius.  Fr. 

Chapeau  en  forme  de  sabot,  brun  ou  noirâtre, 
très  dur,  plus  ou  moins  raboteux ,  souvent  cre- 
vassé, haut  de  6  à  12  centimètres,  et  large  de  20. 
Pores  très  petits,  couverts  dans  la  jeunesse  d'une 
poussière  grisâtre,  puis  bruns. 

Plus  commun  sur  les  troncs  de  saule. 
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Physisporus.  CJiev. 

Cliaiiipignons  à  cliape.'m  nul, en  funiic  de  pla- 
ques minces,  adhérentes  par  le  cùlé  opposé  aux 
poi'es. 


PHYSISPORUS  ALVEOLE 
Physisporus  medullapanis.  Jacq. 

Plaipies  ondulées-étalées,  glabres,  à  marge 
nue,  blanches,  puis  jaunâtres  ou  rougeàtres. 
Pores  assez  longs,  obliques. 

Cette  espèce  croit  en  masses  informes  sur  le 
bois  pourri. 


MERLLIUS.  Merulius.  Fr. 

Cham[)ignonsà  hyménium  mou,  formé  de  plis 
réticulés. 


MERULIUS    LARMOYANT 
Merulius  lacrymans.  Fr. 

Hyménium  couvci't  d'une  poussière  biMin  de 
rouille,  formée  par  les  S[)ores,  ayant  quelquefois 
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(le  4  à  5  pieds  d'étendue,  charnu-spongieux, 
humide,  jaune,  brun  ou  violacé,  sécrétant  des 
gouttes  d'un  suc  aqueux  ou  laiteux.  Croît  sur  les 
meubles  dans  les  maisons,  sur  les  poutres,  les 
planches,  le  bois  pourri. 


MERULIUS  TREMBLANT 
Merulius  tremellosus.  Schrad. 

Espèce  charnue-gélatineuse,  renversée,  atta- 
chée, puis  libre  et  repliée,  blanche  ou  blanchâtre, 
large  de  4  à  6  centimètres,  tomenteuse,  à  marge 
radiée-dentée.  Hyménium  réticulé,  couleur  de 
chair  foncée. 

Ce  Merulius  croit  depuis  le  mois  de  juillet 
jusfju'en  hiver,  sur  les  troncs  d'arbres. 


iiU)>ACLES.  —  11^  dm:,  -VJ 


11 VDXACÉES 


Cliainpignons  à  réce[)(aclcs  IViiclirèrcs  en  loriiic 
(le  croûte,  (le  parapluie,  tie  cliapeau,  (iuclf|uefois 
en  l'ameaux  coralloïdes,  charnus,  subéreux  ou 
parclieminés.  Hymen ium  recouvrant  des  excrois- 
sances en  forme  de  ()i(iuants,  de  dents  ou  de 
verrues. 

fHyménium  en  forme  de  pi(iuants  poinius,  libres 
à  la  base Hydnum. 

[Fïyménium  couvert  de  tubercules  cylindritiues, 
difformes,  bosselés,  disséminés  ou  groupés. 
Radulum. 


UYD.NE.  Hydnum.  Fr. 

Champignons  charnus,  en  forme  de  chapeau, 
pédicules  ou  acaules,  à  aiguillons  ou  pi(|iinnts 
pointus.  Espèces  lignicoles  ou  terrestres. 
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HYDNE  OREILLE  DE  PIN 
Hydnum   auriscalpium.   L. 

Chapeau  brun  foncé,  tomenteux,  mince,  à  pédi- 
cule latéral,  réniforme,  membraneux,  large  de 
4  à  7  centimètres.  Piquants  plus  ou  moins  coria- 
ces, minces.bruns.  Pédicule  élancé,  cylindrique, 
de  même  couleur  que  le  cliapeau,  élargi  à  la  base, 
long  de  5  à  7  centimètres. 

Cette  espèce  croit  en  automne,  en  groupes,  sur 
les  cônes  des  pins  et  des  sapins  tombés  et  cachés 
dans  la  terre  ou  dans  les  mousses.  Espèce  comes- 
tible. 

HYDNE  SINUÉ 
Hydnum  repandum.  L. 

(Planche  7.) 

Chapeau  ocracé  ou  pâle,  quelquefois  blancliâ- 
tre,  large  de  4  à  12  centimètres,  glabrcscent, 
irrégulièrement  ondulé,  mince  sur  le  bord,  onc- 
tueux, à  pédicule  souvent  latéral.  Piquants  de  lon- 
gueur inégale,  jaunâtres,  très  fragiles.  Pédicule 
de  forme  très  variable,  plein,  dur,  élargi  à  la 
base,  blanc  ou  jaunâtre,  long  de  2à 5  centimètres. 

Espèce  commune  dans  les  bois  et  dans  les  bos- 
quets, à  la  fin  de  l'été  et  à  l'automne.  Comestible. 


ffu\"nrhk.' 


7,  —  HYDNE  SINUÈ.  PIED  DE  MOUTON  (Comestible). 
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IIYDNE  CORALLOIDE 
Hydnum  coralloldes.  Scop. 

Pédicule  ramifié  en  broussailles,  sans  chapeau, 
(l'abord  blanc,  puis  jaunàlre.  Pi(pianls  groupés 
aux  extrémités  des  rameaux,  longs  de  1/2  à  2  cen- 
timétivs,  en  forme  de  i)oinçons  charnus  et  tVa- 
giles. 

espèce  assez  l'are  dans  le  département.  l'Ile 
croit  sur  les  troncs  d'arbres  résineux  et  à  feuilles. 
Comestible. 

HYDNE  SQUAMEUX 
Hydnum  squamosum.  Schreffer. 

Chapeau  brun,  brun  ferrugineux  ou  bistré,  de 
forme  irrégulière,  déprimé,  lisse,  couvert  de 
squames  brunes,  large  de  5  à  8  centimètres. 
Pi(|uants  gris  brun,  ])lanchàtrcs  à  la  pointe.  Pédi- 
cule court,  blanc  ou  blaFichàtie,  aminci  à  la  base. 

Cet  llydne  croit  à  l'automne,  dans  les  bois. 
Son  odeur  fétide  le  fait  rgeter  de  la  consomma- 
tion. 
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Radulum.  Fr. 

Champignons  à  liymcniuni  céracé,  couvert  de 
tubercules  dilîormes,  obtus,  disséminés  ou  en 
groupes  plus  ou  moins  nombreux. 


RADULUM  DU  CHENE 
Radulum  Quercinum.  Fr. 

Espèce  en  forme  de  croûte  blanchâtre,  deve- 
nant jaunâtre.  Piquants  de  forme  très  variable, 
distants  ou  groupés,  floconneux-velus  à  leur 
extrémité. 

Cette  espèce  croît  pendant  l'hiver  et  au  prin- 
temps, sur  les  vieux  troncs  de  chêne. 


Al  lUCl  LAHILKS.  *  Ï'S 


AURICULAIUÉES 


Champignons  à  réceptacles  fructifères  en  forme 
(le  croûte,  d'cvcntail,  de  cof|uilIe,  de  massue,  de 
calice  ou  de  trompette.  Ilyménium  cliarnu  ou 
coriace,  ordinairement  lisse,  (|uel(|aefois  ridé  ou 
pointillé.  Espèces  vivant  sur  le  bois  ou  sur 
l'écorce  des  arl)res,  moins  souvent  sur  le  sol. 

riiampii^nons  en  l'orme  de  calice,  de  massue 
ou  de  trompette 2 

Champignons  en  forme  de  croûte,  d'éventail 
ou  de  coquille 3 

Espèces  en  forme  de  calice,  ne  dépassant 
guère  I  centimètre  de  longueur,  vivant  sur 
du  bois  ou  sui"  dos  mousses. .     Cyphella. 

Espèces  claviformes,  pleines  ou  creuses,  ou 
on  forme  de  trompette,  atteignant  de  4  à 
7  centimètres  de  longueur,  vivant  surle  sol. 
Craterellus. 


•) 
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Espèce  gélatineuse  étant   humide ,    coriace 

étant  sèche,  résupinée-réfléchie 

Auricularia. 

Espèces  charnues-fibreuses,  céracées  ou  plus 
ou  moins  coriaces 4 

Hyménium  coriace,  lisse,  séparé  de  la  sub- 
stance du  champignon  par  une  couche 
filamenteuse Stereum. 

Hyménium  cireux-charnu,  mou,  lisse  ou  ver- 
ruqueux,  se  contractant  et  se  crevassant  en 
séchant Corticium. 


4 


CYPHELLE.  Cyphella.  Fr. 

Champignons  en  forme  de  calice  ou  de  cupule, 
membraneux,  à  hyménium  infère,  ayant  beau- 
coup d'analogie  avec  les  espèces  du  genre  Peziza. 


CYPHELLE  LACEREE 
Cyphella  lacera.  Fr. 

Espèce  en  forme  de  calice,  lacérée  à  la  fin, 
pédiculée,  striée  par  des  filaments  noirâtres,  à 
hyménium  ridé  et  blanchâtre,  large  de  2  à  5  mil- 
limètres. 

Commune  en  été  et  en  automne,  sur  les  bran- 
ches des  arbres ,  dans  les  bois  et  parmi  les 
broussailles. 
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CYPIIELI.E  MU^CICOLE 
Cyphella  muscicola.  Vv. 

Ks|)èccbl;m('li;'ili'(',(Mi  roniiedecupiilc^à  niar;,'C 
lacùi'éc,  à  li\  iiK'Miiiiii  lisse,  hruii  ou  jaimàli'c, 
large  de  2  à  •')  iiiilliiiièti'(3s. 

Klle  croit  pendant  l'autoiiine  et  l'hivei',  siii"  les 
trônes  d'arbres  et  parmi  les  mousses  vivantes. 


Craterellus.   Fr. 

flliani pignons  cliarnus-membraneux,  tuii)inés 
ou  infundibulil'oi'mes. 


CRATERELLUS  EN  FORME  DE  CLOU 
Craterellus  clavatus.  Fr. 

Chapeau  se  conlundant  îuec  le  pédicule,  jau- 
nàli'c,  tui'1)iné,  tronqué,  se  creusant  en  entonnoir 
à  la  lin,  bleuâtre  ou  carné  à  l'extérieur,  à  liymé- 
nium  purpiu'in,  long  de  -i  à?  centimètres.  Chair 
blanche. 

Ce  champignon  croit  en  groupes,  à  l'automne, 
sur  les  vieux  troncs,  principalement  sur  ceux  des 
arbres  résineux.  Esi)èce  comestible. 
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CRATERELLUS  CORNE  DE  CERF 
Craterellus  cornucopioides.  Pers. 

Chapeau  d'un  brun  noirâtre,  couvert  de  squa- 
mes, à  bord  ondulé  et  replié,  large  de  1  à  %  cen- 
timètres. Pédicule  creux,  noirâtre,  s'élargissant 
en  chapeau,  long  de  4  à  6  centimètres.  Hyménium 
d'un  gris  cendré  ou  rougcâtre,  lisse,  puis  plus  ou 
moins  ridé.  Chair  brunâtre  ou  noirâtre. 

Espèce  très  commune  à  l'automne,  dans  les 
bois,  sur  les  vieux  troncs  ou  sur  le  sol. 


ALRICULAIKE.  Auricularia.  Bull. 

Champignons  gélatineux  étant  humides,  coria- 
ces à  l'état  sec,  résupinés-rétléchis,  à  nervures 
divergentes. 


AURICULAIRE  MESENTERIQUE 
Auricularia  mesenterica.  Fr, 

Chapeau  d'abord  renversé,  puis  replié,  entier, 
villeux,  zone,  d'un  brun  grisâtre  ou  jaunâtre. 
Hyménium  à  nervures  saillantes  et  divergentes, 
d'un  brun  purpurin  ou  violacé. 

Ce  champignon,  très  variable  dans  ses  dimen- 
sions, atteint  jusqu'à  8  centimètres  de  largeur. 


Al  HlliLLAlUKIS.   —  STKUr.l  M  .  17 

Il  osi  coiiiiiiiii)  ;i  r;iiit(>iiiii('  ri  ;iii  priiih^nips,  sur 
les  li'diics  d'iiihi-cs,  |)iiiici|>akMii(Mil  sur  ceux  de 
clièuc. 


Stereum.  li'. 

riianipignons  parchoiniiiés  ou  ligneux,  en 
l'onue  (le  ('r{)ùle,  d'évenhiil  ou  de  coquille,  à 
iiynieniuni  coi'iace,  lisse,  souvent  zone. 


STEREUM  RUGUEUX 
Stereum  rugosum.  Fr. 

Espèce  d'un  brun  (^liàlain,  épaisse,  niarginée, 
lisse  à  la  lin,  à  liyménium  pruineux,  jaunâtre  ou 
grisâtre,  devenant  rouge  par  le  froissement. 

Ce  champignon  ci'oit  pendant  la  plus  grande 
partie  de  l'année,  sur  les  troncs  des  arbres  et  des 
arbustes. 

STEREUM  COULEUR  DE  ROUILLE 
Stereum  rubiginosum.  Fr. 

Espèced'un  brun  l'ougeàti'e,  puis  brun  cliàtain, 
lisse,  avec  une  couche  intermédiaire  couleur 
fauve.  UyiiKMiium  couleui'  de  rouille,  avec  des 
poils  soyeux. 

Cette  espèce  croit  durant  la  [)lus  grande  partie 
de  l'année,  sur  les  troncs  d'arbres. 
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STEREUM  POURPRE 
Stereum  purpureum.  Fr, 

Espèce  blanchâtre,  velue-tomenteusc,  zonée, 
molle,  groupée  et  imbriquée.  Hyménium  pour- 
pre, rougeàlre  ou  lilas. 

Ce  Stereum  croit  à  l'automne,  sur  les  troncs 
d'arbres. 

STEREUM  HÉRISSÉ 
Stereum  hirsutum.  Fr. 

Espèce  jaunâtre  ou  brunâtre,  légèrement 
zonée,  à  pcils  durs.  Hyménium  de  différentes 
couleurs. 

Cette  espèce  croit  durant  la  plus  grande  partie 
de  l'année,  sur  les  troncs  d'arbres. 


Corticium.  Fr. 

Champignons  en  forme  de  croûte  ou  d'écuelle, 
à  hyménium  ondulé  ou  papilleux,  cireux-charnu 
à  l'état  frais,  fendillé  à  l'état  sec. 


CORTICIUM  DU  CHENE 
Corticium  Quercinum.  Pers. 

Hyménium  pruineux,  d'une  couleur  chair  plus 
ou  moins  foncée,  cartilagineux-membraneux, 


Al  lUl.l  I.  VIUI.I.>.    —  CoHïlCll  M.  'l9 

(l'ahoi'd  a,i;uliilim''.  puis  lihrc  cl    (i\(''   sciilcmciil 
au  centre,  à  bords  loiilcs  v\\  dedans. 

Ce  (loi'tiriuiu  ci'oil  sur  le  hois  cl  siii-  l'ccorcc 
dos  ai'l)res,  [)i'in('i|)aleiiiciit  sur  le  clicne. 

GORTICIUM  CENDRÉ 
Corticium  cinereum.  Pers. 

1I\  niciiiuin  ^ris  ou  grisâtre,  un  peu  poussié- 
reux, espèce  grisâtre  ou  l)runâtre,  céracée,  puis 
raide. 

Ce  Corticium  croit  sur  le  bois  et  sur  l'écorcc 
des  arbres. 

CORTICIUM  BLEU 
Corticium  cseruleum.  Fr. 

llyinéniuin  veri'U(iueu.\,  mou,  d'abord  poilu, 
puis  nu.  Espèce  d'un  beau  bleu,  à  poils  soyeux 
à  la  circont'éi'ence. 

Ce  cbampignon  est  comnuui  sur  le  bois  pourri. 

CORTICIUM  COULEUR  DE  SOUFRE 
Corticium  sulfureum.  Fr. 

llyménium  cireux,  mou,  jaune  brunâti'e.  Es- 
pèce jaune  soufre, 
riiampignon   commuFi    sur   le  l)ois  pouiri   et 

[laniii  l<'s  feuilles  en  dceoinposition. 
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CLAVARIACÉES 


Champignons  à  réceptacles  fructifères  souvent 
claviformes  ou  raineux,  charnus,  à  surface  recou- 
verte par  l'hyménium. 

Plante  très  ramitice  avec  des  rameaux  élargis 
et  foliacés Sparassis. 

Plantes  simples  ou  rameuses  ;  rameaux  cylin- 
dracés 21 

Réceptacle  fructifère  très  petit  ou  fdiforme, 
toujours  simple,  sur  des  tiges  ou  sur  des 

a  /     feuilles  mortes Pistillaria. 

Réceptacle  fructifère  plus  grand,  clavi forme 
ou  rameux,  sur  le  bois  ou  sur  le  sol. 
Clavaria . 


Sparassis.  Fr. 

Champignons  charnus,   rameux,  à  rameaux 
aplatis  et  foliacés. 


clavariai;ki:s.  —  si-ahassis.  —  i'istili.aihi;.    "il 

SPARASSrS  GIUSPÉ 
Sparassis  crispa.  Fr. 

Clianipii^non  livs  raiiicux,  Ibniianl  une  liMe 
ari'ondio,  liaulo  de  -i  à  10  ct'nliiuèli'e.s,  l)Iaiu'lKÏ- 
Ire,  jauiiàti'o  du  bi'unàd'O,  à  rameaux  entrelacés 
et  crispés,  recoui'bés  au  sommet. 

Kspèce  assez  comiiiuue  à  rautoiime,  dans  les 
bois.  Ce  champignon  est  comestible. 


risriM.VIlU:.  Pistniaria.  11'. 

Kspèces  céracées,  clavi formes  ou  oblongues, 
simples,  acaules  ou  à  pied  court,  vivant  sur  les 
tiges  et  sur  les  feuilles  mortes. 


PISTILLAIRE  BRILLANTE 
Pistillaria  micans.  Fr. 

Uécc[)tacle  l'ose,  très  pelit,  de  1  millimeii'es 
environ  do  hauleur,  à  pied  blanc,  de  forme  obo- 
vale. 

('elfe  IMstillaire  croil  au  pi'inlemps  o\  à  l'au- 
tomne, sur  les  tiges  et  sui'  les  feuilles  sèches 
des  plantes. 
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PISTILLAIRE  GOGGINÉE 
Pistillaria  coccinea.  Fr. 

Réceptacle  presque  claviforme,  lisse,  rouge 
écarlate,  haut  de  2  à  5  millimètres,  à  pied  blan- 
châtre. 

Cette  espèce  croit  au  printemps  et  à  l'automne, 
sur  les  tigesetsur  les  feuilles  de  plusieurs  plantes. 


CLAVAmE.  Clavaria.  Fr. 

Champignons  à  réceptacles  fructifères  simples 
ou  rameux,  allongés,  plus  ou  moins  cylindriques. 


GLAVAIRE  EN  FORME  DE  JONG 
Clavaria  juncea.  Fr. 

Clavaire  filiforme,  pâle,  [)uis  roussàtre,  fistu- 
leuse,  à  base  rampante,  à  libres  blanches  ou 
jaunes,  haute  de  4  à  10  centimètres. 

Cette  espèce  croit  en  colonies,  à  l'automne, 
sui'  les  feuilles  en  décomposition. 
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CLAVAIRE  PISTILLAIF^E 
Clavaria    pistillaris.    L. 

Clavaire  en  forme  de  massue  obovée,  ocracée, 
jaune,  brunàti'e  ou  roui,'eàli'e,  hlaneliàln^  a  l;i 
base,  à  cliaii-  l)lanehe,  haute  de  o  ii  12  centimè- 
tres, souvenl  ci-evassée. 

Cette  esprcc  osi  ti-rs  commune  à  l'automne, 
dans  tous  les  bois.  Kllc  peut  èti'e  considérée 
comme   comestible,  mais  de  (|ualité  inférieure. 

CLAVAIRE  FRAGILE 
Clavaria  fragilis.  llolmsk. 

Espèce  blanche  ou  jaunâtre,  très  frngile,  en 
forme  de  massue,  creuse,  liante  de  2  à  8  cen- 
timètres. 

Assez  commune  à  l'autonuie,  dans  les  bruyè- 
res et  dans  les  pâturages. 

CLAVAIRE  VERMICULAIRE 
Clavaria  vermicularis.  Scop. 

Clavaire  croissant  en  gazon,  blanche,  jaunâ- 
tre à  la  partie  supérieure,  en  forme  de  massue, 
ploin(\  cyliudi'icpie,  tcrfiiin<M^  en  pointe,  haute 
de  4  à  7  centiiiièircs. 

Cette  espèce  croit  â  l'autonine,  dans  les  pâtu- 
rages. 
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CLAVAIRE  FUSIFORME 
Cla varia  fusiformis.  Sow. 

Espèce  d'un  beau  jaune,  quelquefois  roussâtrc, 
en  massue  presque  fusi l'orme,  lisse,  le  [)lus  sou- 
vent courbée,  bientôt  creuse,  liaute  de  3  à  7  cen- 
timètres. 

Cette  Clavaire  croit  en  gazon,  à  l'automne, 
dans  les  pacages  et  dans  le  voisinage  des  bois. 

CLAVAIRE  VIOLETTE 
Clavaria  amethystina.  BulL 

Clavaire  violette  ou  lilas,  brune  ou  noirâtre 
en  vieillissant,  k  rameaux  allongés,  lisses,  attei- 
gnant de  4  à  5  centimètres  de  hauteur. 

Cette  jolie  espèce  croit  à  l'automne,  parmi  les 
herbes  et  les  mousses.  Comestible. 

CLAVAIRE  FASTIGIÉE 
Clavaria  fastigiata.  L. 

Espèce  jaune  ou  brunâtre ,  à  souche  très 
rameuse,  à  rameaux  divariqués,  â  ramules  fas- 
tigiés  et  de  même  niveau,  haute  d'environ  2  cen- 
timètres. 

Cette  petite  Clavaire  croit  â  l'automne,  en  gazon, 
dans  les  i)rairies. 


M^l. 


.--•'*•,    —— 


8.   —  CLAVAIRE  JAUNE.   MAINOTTE  (Comestible). 


Litb  }^  Thomas»  C'-Toutouse 


ci.AN  Ai{iA(:i:i;s.  —  i:i,a\aiiu:.  -)•) 

CLAVAIRE  JAUNE,  MAINOTTE 

Clavaria  flava    Srli.riicr. 

(I^laiichc  8.) 

Espc'cc  à  souche  épaisse,  cliarniic,  jaune,  à 
rameaux  l'oiids,  tVaijiles  ,  lisses,  haute  de  .')  à 
10  cenli  met  l'es. 

Clavaire  comestible,  (pli  ci'oit  à  l'autuinue,  dans 
les  bois. 

CLAVAIRE  CORALLOIDE 
Clavaria    coralloides.    I^. 

Espèce  creuse,  fragile,  blanche,  devenant  gri- 
sâtre en  vieillissant,  à  souche  épaisse,  à  rameaux 
inégaux  avec  de  nombreux  ramuscules  pointus, 
haute  de  o  à  10  centimètres. 

Cette  Clavaire  croit  en  automne,  dans  les 
endroits  humides  des  bois.  Comestible. 

CLAVAIRE  CENDREE 
Clavaria  cinerea.  Bull. 

Espèce  fragile ,  d'un  gris  cendré  ,  à  souche 
épaisse  et  très  rameuse,  à  rameaux  et  ramuscules 
épaissis,  de  forme  vai'iable,  haute  de  I  à  5  cen- 
timètres. 

Cette  Clavaire  croit  on  automne,  dans  les  bois 
et  dans  les  prairies. 
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TRÉMELLACÉES 


Champignons  aplatis,  mous,  ondulés,  un  peu 
poisseux,  membraneux-gélatineux,  de  forme 
indéterminée.  Hyménium  lisse,  ridé,  papilleux 
ou  non,  recouvi'ant  ordinairement  tout  le  cham- 
pignon. 


TKÉMELLE.  Tremella.  Dillenius. 

Champignons  aplatis  ou  en  plis  ondulés.  Hymé- 
nium recouvrant  toute  la  surface  supérieure  du 
réceptacle. 


TREMELLE  MESENTERIQUE 
Tremella  mesenterica.  Retz. 

Champignon  jaune  ou  jaune  orangé,  ondulé- 
plissé,  contourné,  un  peu  coriace,  de  grandeur 
très  variable. 

Cette  espèce  est  commune  en  hiver  et  au  prin- 
temps, sur  le  bois  mort  exposé  à  l'humidité. 

0  ooggoo* 
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ACAlifCINKIlS 


Les  cliampiiinons  {\{}  cotfo  famille  ont  des 
réceplacles  Iriicliteres  en  forme  de  eliapeau  ou 
de  parasol.  Ils  sont  munis  d'un  [)é(li('ule  ciiarnu 
ou  pairlieminé.  L'Iiyménium  oecupe  la  |)arlie 
iFiférieure  du  réceptacle,  formé  oi'dinairement  de 
lamelles  ou  feuillets  (|ui  rayonnent  du  pédicule 
vers  le  bord  du  chapeau  ou  du  point  d'attache 
(juand  le  pédicule  manque. 

Les  spores  contenues  dans  chaque  baside  sont 
au  nombre  de  i;  par  exception,  on  en  trouve 
G  dans  le  genre  Canl/Kirpllirs,  et  %  dans  le  Psal- 
liota  campcsfn's.  Les  spores  sont  généralement 
sphériques,  ovales  ou  fusiformes.  (Juant  à  leurs 
teintes,  elles  sont  très  variées;  on  remarque 
surtout  le  blanc,  le  jaune,  le  rose,  le  rouge 
saumon,  le  rouge  [)ui'[)ui'ii),  le  bi'uii  et  le  noii''. 


'  Pour  connaître  In  roiilour  des  spores,  <»n  \m&c  le  réceptacle 
fructifère  sur  ilii  iinpirr  lil.inc  nit  iinic,  de  uiauièrc  que  riivuié- 
niiiiii  Si'  trouve  en  li;is.  (^)ui|(|ues  lieures  après,  ou  aura  l'occasion 
ilKljservor  ia  cluite  des  sjjurcs. 
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TABLEAU  DICHOTOMIOIE  DES  GENRES  D'AGARICIAÉES 

DÉCRITS  DANS  CE  TRAVAIL 


Héccptacles  fructifères  plus  ou  moins  parchc- 

. ,     minés 21 

Hece[)taclcs  fructifères  charnus  ou  charnus- 
ril)reux  6 

^j  Chapeau  à  pédicule  central 3 

{  Chapeau  acaule  ou  pédicule  latéral 4 

/  Lamelles  en  dents  de  scie  ou  déchiquetées. . 

)      Lentinus.  (Page  158.) 

/  Lamelles  à  tranchant  entier 

^      Marasmius.  (P.  155.) 

!  Chapeau  à  pédicule  latéral,  rarement  acaule  ; 
lamelles  visqueuses. .     Panus.  (P.  159.) 
Chapeau  acaule 5 

'  Lamelles  en  éventail,  fendues  dans  leur  lon- 
gueur, sur  le  tranchant 

Schizophyllum.  (P.   I()0.) 

Lamelles  en  plis  fourchus  et  frisés  ;  ordinai- 
5|     rement  plusieurs  chapeaux  superposés. . . 

Trogia.  (P.  1G0.) 

Lamelles  simples  ou  ramifiées,  reliées  en 
ari'ière  par  des  nervures  transversales. 
Lenzites.  (P.  161.) 


ACARICIM'KS.  oD 

r,li;iiii|)i,i,M)()iis  munis  d'iiix^  volve 

(i'      Amanita.    l'a^'O  ().'>.) 

[  Cliaiii[)i.i;iiuii.s  (U''|h)LII'\  us  de  \ul\e 7 

[  Lamelles  eu  l'oi'me  de  |>lis  rameux,  diclioto- 

7       mes Gantharellus.  (P.    I'){.) 

(  Lamelles  véi'ilahles 8 

»  Lamelles  laeteseeiiles.  Lactarius.    V.  I3i).) 
^'  Lamelles  uou  laelescontes 9 

r.hampi^nons  à  spores  blanclics,  blancliàtrcs, 
jaunes,  Jaunâtres  ou  griscàtres 10 

Champignons  à  spores  roses,  rosées  ou  rouge 
ç.,     saumon 19 

(:ham[)ignons  à  spores  ocracées,  ferrugineuses 
ou  lerrugiiieux  pui'purin • Z'] 

Champignons  à  spores  brunes,  noires  ou  noir 
pourpré ^8 

/Pédieule  latéral  ou  nul,  ehapeau  le  plus  sou- 

\     vent  (Ml  l'orme  de  eocpiille 

^^)      Pleurotus.  (P.   101.) 

^  Pédicule  central Il 

s  Pédicule  cartilagineux  ou  corné 12 

11 
'  Pédicule  charnu 14 

^  Lamelles  decurrentes.  Omphalia.   P.  100.) 
''  Lamelles  non  decurrentes 13 

I  Chapeau  convexe  ou  convexe-|)lan 

)      Collybia.    P.  00.) 

'  )  (^hape;ui  coni(pie-camp<anid<'' 

(      Mycena.  (P.  00.) 
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(  Champignons  munis  d'un  collier 15 

Champignons  dépourvus  de  collier 16 

Chapeau  distinct  du  pédicule  ;  lamelles  libres. 

Lepiota.  (Page  71 .) 

15^ Chapeau  non  distinct  du  pédicule;  lamelles 

adhérentes  ou  décurrentes 

Armillaria.  (P.  73.) 

[  Pédicule  charnu-fibreux 17 

16J  Pédicule  charnu-spongieux,  sans  apparence 
défibres Russula.  (P.  147.) 

Lamelles  épaisses  ;  tranches  aiguës 

17j      Hygrophorus.  (P.  135.) 

Lamelles  minces 18 

(  Lamelles  sinuées  à  la  base 

)     Tricholoma.  (P.  74.) 

1  Lamelles  non  sinuées  à  la  base 

l      Clitocybe.  (P.  85.) 

Pédicule  central 20 

19J  Pédicule  excentrique,  latéral  ou  résupiné. . . . 
Claudopus.  (P.  109.) 

Chapeau  distinct  du  pédicule  ;  lamelles  libres. 

^.,     Pluteus.  [P.   105.) 

Chapeau  non  distinct  du  pédicule;  lamelles 
adhérentes  ou  décurrentes 21 


21, 


^  Pédicule  cartilagineux.  Nolanea.  (P.  108.) 
Pédicule  charnu-fibreux 22 


At.AHIClNKKS.  Gl 

J.amellos  siiuiécs.     Entoloma.  (Page  lOO.) 

'"^1  Lainellosdéciii'i'oiiles  Clitopilus.    V.  1(17.) 

[  PcdicLiU;  (;\ciMiIi'i((ii(' 

Z.V      Crepidotus.  (I».  1 1 'i.) 

(  Pédiciilo  (*(Milr;il iï 

i  Collier  iii(Miil)i"aiKMi\.     Pholiota.    \\  MO.) 

**  '  Collici'  lion  iii(3inl)nuieu.\  ou  mil 2') 


25 


(!olli(>r  tilninonfeux  ou  aranéeux  |)crsistant. . 

Gortinarius.  (P.   l3o.) 

Coiiiei*  nul  ou  aranéeux  plus  ou  moins  fugace. 

26 


Pédicule  presque  cartilagineux 

te[      Tubaria.  (P.   llo.) 

Pédicule  charnu  ou  cliarnu-lihreux ....      27 

(  Lamelles  sinuées Inocybe.  (P.   Il 2.) 

27]  Lamelles  [)eu  ou  point  sinuées 

(     Flammula.    P.   112.) 

Chapeau  ou  au  moins  les  lamelles  se  rédui- 
sant en  un  suc  liquide  brunâtre  ou  noirâtre. 
28{      Coprinus.  (P.   1 27.) 

Chapeau  et  lamelles  ne  se  réduisant  pas  en 
un  suc  li(piide 29 

V  Champignons  munis  d'un  collier 30 

~  '  Champignons  dépourvus  de  collier 32 

(  Collier  [)ersistant 31 

30i  Collier  aranéeux  ou  fugace 

'      Hypholoma.  ,V.   120.) 
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Cliapeau  jaunâtre  ou  verdàtre  ;  lamelles  plus 
ou  moins  adhéi'cntes  ;   hyméniphore  non 

séparé  du  pédicule 

31^      Stropharia.  (Page  1 18.) 

Cliapeau  ordinairement  blanc  ou  brunâtre  ; 
lamelles  libres;  hyméniphore  séparé  du 
pédicule Psalliota.  (P.  116.) 


m 


33 


34 


Spores  noires .33 

Spores  brunes  ou  noir  pur|)urin 34 

Chapeau  lisse,  lamelles  grises,  tachetées  de 
noir  ou  de  brun  .     Panœolus.  (P.  123.) 

Chapeau  strié  ;  lamelles  régulièrement  noire.s. 
Psathyrella.  (P.  125.) 

I  Lamelles  liquescentes    Bolbitius.  (P  134.) 
Lamelles  non  liquescentes 35 


35! 


Pédicule  tenace  ;  chapeau  à  marge  incurvée  ; 

espèces  colorées  .     Psilocybe.  (P.  121.) 
Pédicule  fragile  ;  chapeau  à  marge  droite  ; 

espèces  transparentes  Psathyra.(P.  122.) 


0  —  ORONGE  JAUNE,  AMANITE  DES  CÉSARS. DORADE  (Comestible). 


agahu;i.m:i;s.  —  a.ma.mh..  ()3 


A>I\MH:.  Amanita.   I  r. 

Clianipiuiioiis  clKiriiiis  soi'Ianf  d'iino  \o!\o  f|iii 
laisse  piui'ois  des  iVai^MiicDls  sur  le  chapeau,  mais 
toujours  à  la  base  du  pédicule.  S[)ores  spliéri- 
(|ues  ou  ovales,  hlauclies  ou  l)lancliàlres.  Espèces 
terreslros. 


[.  —  Voloe  persistante,  se  dressant   en  limbe 
autour  (lu  hulhe  et  de  la  base  du  pédicule. 

AMANITE  DES  CÉSARS,  ORONGE  JAUNE,  DORADE 

Amanita  Csesarea.  Fr. 

Agaricus  Caesareus    Scop. 

Agaricus    aurantiacus.     Hull. 

Patois  :  Mijjulo. 

(Planche  9.) 

Cliapeiui  d'alioi'd  liéinispliericiue,  |)uis  plan, 
rouge  oi'angé  ou  Jaurie  d'or  l'oucé,  large  de  7  à 
lo  centiinètr(^s.  strit»  sur  le  bord,  devcMiant  jaune 
pâle  eu  \  ieillissaiii.  I,;i  nielles  libi'es,  jaunes,  légè- 
rement frangées  sur  les  bords.  IN'NJieuJe  charnu, 
jaune,  portant  un  collier  membraneux  également 
jauiu',  long  de  8  à  lo  centimètres.  \'olve  blanche. 
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Ce  champignon  a  une  odeur  et  une  saveur 
agréables  ;  il  est  comestible  par  excellence  et 
très  recherché  dans  toute  la  France.  On  sait 
combien  les  Romains  estimaient  l'Oronge  jaune, 
surnommée  l'Oronge  des  Césars.  L'histoire  rap- 
porte que  les  empereurs  Claude  et  Jovien  mou- 
rurent empoisonnés  par  des  oronges  vénéneuses 
ou  de  bonnes  qu'on  aurait  empoisonnées. 

Cette  espèce  croit  en  été  et  en  automne.  Elle 
est  commune  dans  les  bois  de  chênes,  les  bruyè- 
res et  les  pâturages. 


AMANITE  OVOÏDE,  ORONGE  BLANCHE 

Amanita  ovoidea.  Fr. 

Amanita  alba.  Pers. 

Agaricus  ovoideus-albus.  Bull. 

Patois  :  Mujolo  blanco. 

Chapeau  hémisphérique,  puis  plan,  à  marge 
intléchie,  large  de  7  à  15  centimètres.  Lamelles 
blanches,  libres,  un  peu  frangées  sur  les  bords. 
Pédicule  blanc,  cylindrique,  plein,  assez  court, 
portant  un  collier  membraneux,  épais,  long  de 
6  à  12  centimètres.  Volve  blanche. 

Ce  champignon  est  comestible  et  partage  tou- 
tes les  qualités  du  précédent. 

On  trouve  fréquemment  cette  espèce  à  l'au- 
tomne, dans  les  bois  de  chênes.  Il  ne  faut  pas  la 
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10.  —  AMANITE  BULBEUSE  C-^ênéneuse). 


iMj>.  R  THOMAS  a  c"  rouiouat 
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11.  —  AMANITE  VÉNÉNEUSE 


m;  U(I(:i.m:i:s.  —  a.\i  \.\iri;.  (i-'i 

confoiiilrc  ;i\(M'  rviiiiinilc  hiillMMisc  cl  rAiiiaiiilc 
véntMiciisc,  (|iii  (»('c;isi()iiii('iil  >i  >(>ii\('iit  (\('s  ciii- 
poisonneMiiciils. 

AMANiri-:  BULBEUSE 
Amanita  Phalloides  I"i .  Agaricus  bulbosus  Bull. 

(IMancho   10.) 

('.Ii;i|)c;ui  (';iiii|);iiiiil(',  puis  r\i[\r,  onctueux  ci) 
tenijts  humide,  à  boi'tl  ."irroiidi,  hlaiic,  verdàlre, 
olivâli'c  ou  jauDé'div,  lai';^c  de  o  à  10  ccnliinè- 
li'cs.  [.aniell(>s  hlaneiies,  arrondies,  venlrues, 
lihi'cs.  Pédicule  hianc,  l)ull)eu\  à  la  l)ase,  ait(M- 
giianl  Ju.s(ju'à  10  cenlimètres  de  liiuileur. 

l.a  l'oi'me  Viridis  Bull,  a  le  clia|)eaii  vert  pâle. 

La  lornie  Vcnia  Vv.  se  lait  i'emar(|uer  par  son 
clia[)eaii  hiancliàti'e  on  jaunàti'e. 

l/.Vuianite  l)ull)cuse  est  très  couiniunc  au  pi'in- 
teinps  (>1  à  l'autouuie,  d;ins  tous  les  bois  du 
dé[)ai'teMient.  C/est  |)eut-ètre  la  plus  vénéneuse 
du  i:enre,  et  c'(\st  l'espèee  <|iii  oeeasionne  la 
plupari  (les  ciiipoisomicincnls  que  les  journau.x 
sign^deid  cliaijuc  aiuiée. 

AM.VMIE  VÉNÉNEUSE 
Amanita  mappa  l"i .  Agaricus  stramineus  Srop. 

(Planche   II  ) 

('iiafteau  coii\  (v\(\  cnsuilc  plan,  souv(mi1  chargé 
de  IVagiuents  de  \  oKc,  hlaiic.  hlaiichàtrc  ou  jau- 
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nàtro,  lai'irc  de  5  à  10  centimètres.  Lamelles  blan- 
châtres,  légèrement  denticulées.  Pédicule  blanc, 
cylindrique,  bulbeux  à  la  base,  portant  un  collier 
persistant  blancliàtre,  long  de  5  à  10  centimèti'es. 

Volve  blanchâtre. 

La  variété  Straminea  Scop.  a  le  chapeau  jau- 
nâtre ou  fauve. 

On  rcnconti'e  cette  espèce  pendant  l'été  et 
l'autonine,  dans  les  bois;  mais  elle  est  moins 
commune  que  l'Amanite  bulbeuse. 


II.  —  Voloe  déhiscente,  ne  laissant  après  sa 
cJiule  qu'un  rebord  annulaire  d'écaillés  sur  le 
bulbe  du  pédicule. 

AMANITE  TUE-MOUCHE.  FAUSSE  ORONGE 

Amanita  muscaria.  L. 
Agaricus  pseudo-aurantiacus.  Bull. 

Patois  :  Muj'olo  folo. 
(Planche  12.) 

Chapeau  globuleux,  puis  plan,  rouge  foncé, 
rouge  sanguin  ou  rouge  orangé,  se  décolorant 
vers  la  fin,  k  verrues  blanchâtres  ou  jaunâtres, 
finement  strié  sur  le  bord,  large  de  5  à  15  cen- 
timètres. Lamelles  blanches,  quelquefois  jau- 
nâtres, adhérentes  au  pédicule.  Pédicule  blanc, 


12.  —  AMANITE  TUE-MOUCHE,  FAUSSE  ORONGE  (Vénéneuse). 


l)i('iit(~i|  ciciix,  à  li.'isc  hiilhcusc  ii'COiINCI'lc  do 
s(|ii;iiii('s  ('()iicriilri(|ii('s  pros ciiaiil  de  la  vulve, 
loiii;'  (le  •')  à   10  ('(Miliiiirlrcs. 

Il  faut  se  uai'dci'  de  coiilniidi'c  celle  ospècc 
li'ès  viMiciieusc  a\('('  l'Oroii.^e  jaune.  On  l<a  ren- 
eonlre  pendant  l'été  et  l'autonme,  dans  tous  les 
lieux  hoisrs  du  (l(''pai't(Mn(Mit. 

AMANITE  SOLITAIRE 
Amanita  solitaria.  Bull. 

Chapeau  d'abord  sphéri(iue,  puisconvexe,  plan 
ouun  peueoiiea\'e,  hiini  l'oui^^eàtreou  hlaneliàtre, 
légèrement  strié  sui*  le  boni,  muni  de  verrues 
polygonales  ii'réguliéres,  lai'ge  de  '•')  à  12  centi- 
mèti*(\s.  LamelN^s  blanches,  nond)i'euses,  aiguës 
à  la  base,  adherenhîs.  Pédicule  gi'os,  d'épaisseur 
unilV)i'm(%  blanc,  à  base  bulbeuse  et  recouverte 
de  s(|uames  iMd)ri(|uées  j)rovenant  de  la  volve, 
long  de  10  à  l-'j  cenlimèti'es. 

Kspéce  con)estible  croissant  sur  un  sol  riche 
en  hunms. 

AMANITE  IWXriIEIlE 

Amanita  pantherina.  D.  C. 
Agaricus  maculatus.  SchfcfTer. 

Chapeau  dabord  councxc,  pids  plan,  brunâtre, 
(levciiiant  oli\àti'(^  ou  xcrdàtre,  onctueux  en 
temps  liunndi;,    lui>aiil  .    garni  de   nombi'cuses 
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verrues  blancliâtres  ou  rurfuracées,  strié  sur  le 
bord,  large  de  5  à  12  centimètres.  Ciiair  blanche. 
Lamelles  libres,  amincies,  blanches,  atténuées 
en  stries  décurrentes.  Pédicule  d'abord  plein, 
puis  creux,  blanc,  h  base  bulbeuse  et  recouverte 
(le  débris  de  volve,  long  de  G  à  12  centimètres. 
Collier  irrégulicr,  placé  à  mi-hauteur. 

Cette  Amanite  croit  en  été  et  en  automne, 
dans  les  bois,  principalement  dans  ceux  de 
hêtres.  Vénéneuse. 

AMANITE  ÉLEVÉE 
Amanita  ampla  Pcrs.  Agaricus  excelsus  Fr. 

Chapeau  globuleux,  puis  plan,  grisâtre  ou 
brun,  visqueux  en  temps  humide,  chargé  d'écail- 
lés de  même  couleur,  large  de  10  à  W  centi- 
mètres. Lamelles  blanches,  libres,  arrondies, 
ventrues.  Pédicule  cylindricpie ,  plein,  |)uis 
creux,  long  de  10  à  15  centimètres,  à  bulbe 
recouvert  d'écaillés.  Collier  blanc,  campanule, 
strié. 

Malgré  sa  saveur  agréable,  cette  espèce  est 
très  vénéneuse. 

Cette  Amanite  croit  pendant  l'été  et  l'automne. 
On  la  rencontre  principalement  dans  les  bois 
des  coteaux  secs  et  calcaires. 


M,  VKU.lMil.S.   —  AMAMI'i;.  (>'.) 


III.  —  \'()lrc  friiihir  ri  tri's  fi((/ncr,  716  laissant 
que  des  écailles  à  la  ha  se  du  pédicule. 

AMANITE  ROUGE  AT  RE 

Amanita  rubescens.  l'crs. 
Agaricus  verrucosus.  Bull. 

Cliapoaii  convcxo-plan,  gi'i.s  mugeàii'e,  brur), 
l)nmàli'(j  ou  roui^'c  sale,  coiiverl  do  verrues  blan- 
cliàtivs,  lai'i^o  (\v  (1  à  12  ceiilimèlrcs.  Lamelles 
blaiielies,  amincies,  (,léeuri*en(es  i)ai"  une  slrie. 
Pédicule  plein,  aminci  en  cône,  rosé,  fauve  ou 
l'ou.ueàtre,  à  l)uli)e  tei'iuiné  en  pointe,  recouvert 
d'écaillés  lauves  ou  rougeàtres,  portant  un  col- 
lier membraneux,  finement  sti"ié,  baut  de  'i  à 
10  cenlimèlres. 

La  chair  du  chapeau  et  du  pédicule  rougit  au 
conlacl  de  l'^iir  ou  en  vieillissant.  Klk;  a  une 
saveur  d'al)oi"d  fade,  puis  améi'e.  Cette  espèce 
est  comestible. 

Klle  croit  dans  les  bois,  en  été  et  en  autonnie 
jusqu'aux  pi'cmiers  froids. 

AMAMTE  RUDE 
Amanita  aspera  I)C.  Agaricus  myodes  RoU. 

l'.hapeau  convexe-plan,  l)rur)àlre,  gris,  couleur 

de  suie  ou  ()li\ac('',  l'uuueux  p;n'  de  potiti^s  \(M'- 
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rues  pointues,  plus  pâles  que  le  chapeau,  lequel 
est  lisse  sur  le  bord,  large  de  5  à  8  centimètres. 
Lamelles  blanches,  libres,  arrondies.  Pédicule 
d'abord  plein,  ensuite  creux,  aminci,  squameux, 
portant  un  collier  blanc  à  bord  uni,  long  de  5  à 
12  centimètres. 

La  chair  de  ce  champignon  est  amère. 

On  rencontre  cette  Amanite  dans  les  endroits 
humides  des  bois  et  des  clairières.  Elle  croit 
pendant  l'été,  mais  elle  est  plus  abondante  à 
l'automne.  Vénéneuse. 


IV.  —  Volve  persislanle  à  la  base  du  pédicule. 
Collier  nul. 


AMANITE  VAGINEE 

Amanita  vaginata  I.am.  Agaricus  vaginatus  Bail. 

Patois  :  Cougoamo,  Traûco-lurro. 

(Planche  13.) 

Chapeau  d'abord  campanule,  ensuite  plan, 
gris,  brun,  couleur  de  plomb  ou  rouge  llaves- 
cent,  quelquefois  blanc,  couvert  de  débris  de 
volve,  strié  à  la  marge,  large  de  5  à  10  centi- 
mètres. Lamelles  blanches,  libres.  Pédicule  blanc, 
fistuleux,  aminci  vers  le  haut,  entouré  jusqu'au 


&<9 


13.  —  AMANITE  VAGINÈE,  GRISETTE  (Comestible). 


14.  —  L2PI0TE  ÉLEVÉE.  GOLMELLE  (Comestible). 
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tiers  (h;  sa  liauleui'  d'inio  volve  l)laii('li(\   liant 
(1(^  8  à  10  cenliiiirtres.  espèce  comestible. 

On  ti"oii\(>  ce  {•li;iinpi,2:non  en  été  et  en  au- 
tomne, dans  les  bois  et  (l;iiis  les  l)os((uets. 


IJ-Ploïi:.  Lepiota.  Fr. 

r.Iiampi,i:nons  à  pédicule   muni  d'un  collier. 
Spores  blanches,  ovales.  Espèces  terrestres. 


LEPIOTP]  ELEVEE,  GRISETTE  GOULEUVREE, 
GRANDE  COULEMELLE,  GOLMELLE 

Lepiota  procera  Scop.  Agaricus  colubrinus  BiiU. 

Patois  :  Couno. 

(Planche  14.) 

r.lia[)eau  à  cliaii'  molle,  d'abord  ovoïde,  puis 
mamelonné,  étalé  à  la  lin,  mais  loujoui's  bos- 
selé au  centre,  bi*un,  grisâtre,  à  épiderme  épais, 
se  déchirant  en  sipiames  (pli  se  délachent  plus 
tard,  lai",i:c  de  8  à  t']  centimètres.  Lamelles 
blanches,  (piclfiucrois  jainii'ilrcs ,  rosées  ou  noi- 
l'àli'cs.  Pédicule  cn  lindi'iiiuc,  alleiL:ii;mt  Jn^(|u';ï 
'i-O  cenlinK'li'o  d(,'  ioni^ueur,  li.slulciix,  l'ccouxcrt 
de  s(piames  Ijrunes  ou  roussàtres  et  portant  un 
colliei'  membraneux,  eiilier. 
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Cette  Lépiote  est  comestible  ;  mais  on  ne  mange 
ordinairement  que  le  chapeau,  parce  que  le  pédi- 
cule est  un  peu  coriace. 

La  variété  à  lamelles  jaunes  se  rencontre  assez 
fréquemment. 

Ce  champignon  croit  à  l'automne;  il  est  très 
commun  dans  les  bruyères,  les  friches  et  les 
parties  découvertes  des  bois. 

LÉPIOTE  CLYF^ÉOLAIRE,  COULEMELLE  D'EAU 

Lepiota  clypeolaria  BiilL 

Patois  :  Gouno. 

Chapeau  d'abord  ovoïde,  puis  campanule  et 
étalé,  mamelonné,  à  é|)iderme  déchiré  en  squa- 
mes noirâtres  ou  jaunâtres,  de  couleur  plus 
foncée  sur  le  mamelon,  large  de  o  à  7  centimè- 
tres. Lamelles  blanches  ou  jaunâtres,  libres. 
Pédicule  cylindri([ue,  plein,  i)uis  lisluleux,  de 
uiéme  couleur  que  le  chapeau,  portant  un  collier 
floconneux  et  fugace,  long  de  o  à  10  centimètres. 
Cette  espèce,  donnée  comme  comestible  pai*  [)lu- 
sieurs  mycologues,  doit  être  classée  parmi  les 
espèces  suspectes,  jusqu'à  ce  (|ue  de  nouvelles 
expériences  nous  aient  confirmé  ses  qualités 
alimentaires. 

Cette  Lépiote  croit  en  été  et  en  automne,  sur 
la  terre,  dans  les  endroits  humides  et  sur  les 
feuilles  d'arbre  en  décomposilion. 
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l,T-rMOTE  (ÎRANUI.EE 

Lepiota  granulosa  I5alsrh.  Agaricus  granulatus- 
ferrugineus  Pers.  Agaricus  ochraceus  Ikill. 

r.liapcau  cainpamilr,  (Misuilc  plan,  l)niii  «le 
i'()uill(>  ou  l)iuii  i"()iii;(»àtre ,  (IcvtMjanl  gris  pâle, 
couvert  de  liraiiulations  écailleuses ,  larirc  de 
.']  à  •)  ceiiliinèli'es.  I,,'iiii(^ll(^s  l)laii('lies,  libres  ou 
h'uèi'c'inenl  adluM'cnles.  Pédicule  |)lcin  ou  cj'cux, 
(['('[vaisscMU'  pi'csijue  unilbi-inc,  l'ccouvert  de  squa- 
Mics  de  iiu'inc  couleui'  (|ii(>  le  chapeau  et  portant 
uu  colliei-  l'ornié  par  la  irunioii  des  squames, 
joiiu-  de  •')  à  12  c(Miliiucli'es.  espèce  suspecte. 

Ce  cliainpiiiiiou  croit  ;in  pi'iiileinps  cl  à  l'au- 
toniue.  Il  est  assez  commun  dans  les  endroits 
découvei'ts  (\(}s  bois. 


AUMII.I.MUi:.  Armillaria.  Vv. 

(lli;nnpi,i,nions  cliai'iuis,  à  cbapeau  fion  dislinct 
(lu  pédicule  et  poi'tant  un  collier  persistant. 
Spores  blanches  ou  blanchàti'es.  Kspèces  oi'dinai- 
jcmcnl  pai'asites  sui"  les  \  ieilles  souches. 
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ARMILLAIRE  COULEUR  DE  MIEL.   PIVOULÂDE 

Armillaria  mellea.  Oed. 
Agaricus  annularius.  BalL 

Patois  :  Piboulado. 

Cliapoau  d'abord  globuleux,  convexe,  puis  plan, 
garni  de  petites  squames  brunâtres  ou  noirâtres 
qui  s'enlèvent  facilement,  couleur  de  miel,  strié 
à  la  fin,  large  de  o  à  10  centimèlres.  Lamelles 
adnées,  décurrentes  par  une  dent,  blanchâtres 
ou  fauves,  assez  souvent  tachées  de  bi'un  ou  de 
rouille  dans  la  vieillesse.  Pédicule  spongieux, 
d'abord  plein,  puis  creux,  élastique,  souvent 
courbé,  à  collier  floconneux,  rabattu,  jaunâtre  ou 
brunâtre,  atteignant  jusqu'à  15  centimètres  de 
longueur. 

Cette  espèce  se  rencontre  â  l'automne,  en 
groupes  plus  ou  moins  nombreux  réunis  â  la  base, 
sur  les  troncs  d'arbres,  surtout  sur  les  peupliers, 
les  saules,  les  sureaux  et  sur  les  débris  de  racines. 

Ce  champignon  est  comestible. 


Tricholoma.  Fr. 

Champignons  â  chapeau  charnu.  Lamelles 
sinuées  ouéchancrées  à  la  base.  Pédicule  charnu- 
fibreux.  Spores  blanches  ou  blanchâtres,  sphéri- 
ques  ou  ovales.  Espèces  terrestres. 


ag.vricim;i:s.  —  tuiciimiumv.  l'j 


I.  —  r.spi'ccs  à  chapcdu  visqueux  cn  tonps 
humide. 

TRICllULOMA  FAUVE 
Tricholoma  fulvellum  Ki.  Agaricus  fulvus  l'>ull. 

Chîipoaii  (ral)oi'(l  ^loljuleux,  cnsuilc  convexe, 
puis  plan,  lisse,  vis(|ueii\,  bi'uii  ou  fauve,  large 
(le '3  à  10  cenliinètres.  Lamelles  blanches,  deve- 
nant rousses  ou  fauves,  ou  tachées  tie  brun  à 
la  lin,  arrondies  à  la  base,  aiguës  au  sommet, 
rédicule  plein,  (lev(Miant  creux  en  vieillissant, 
blanc,  libi'i lieux,  long  de  o  à  10  centimètres. 

Cette  espèce  croit  en  été  et  en  automne,  dans 
les  pari  les  humides  des  bois,  des  bosc^uets  et  des 
prairies. 

TRICHOLOMA  JAUNE  BRUN 

Tricholoma  flavo-brunneum.  LoloL 
Agaricus  viscidus.   l'ollich. 

riiapcau  d'abord  coniipie,  ensuile  étalé,  bi'un 
rougeàtre  ou  jaunàlre,  à  centre  plus  foncé,  ma- 
melonné, \is(|U(Mi\,  sli'ié  (le  petites  S(piames, 
large  d(H)  à  12  centimètres.  Lam(»IIes  Jaunes, 
devenant  bninàtres,  ou  taclicti'cs  de  bi'un,  à 
])ord  (M-Jiaiicrc,  d('M*ui'rentes  pai'  une  dent.  INmII- 
cule  lii'ini  (tu  roux,  jaune  à  l'iiilei'ieur,  \enli'u. 
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poisseux  dans  le  jeune  âge,  devenant  creux  en 
vieillissant,  long  de  5  à  8  centimètres. 

Cette  espèce  a  une  odeur  de  farine  fraîche. 
Elle  croit  en  touffes,  à  l'automne,  dans  les  parties 
sombres  et  humides  des  bois. 


TRIGHOLOMA  BRUNATRE 

Tricholoma  albo-brunneum.  Pcrs. 
Agaricus  striatus.  Scliœiïor. 

Chapeau  hémisphèri(|ue,  convexe,  puis  étalé 
dans  la  vieillesse,  châtain  ou  brun,  plus  ou 
moins  foncé,  à  stries  l'ayonnantes  du  centre 
vers  le  bord,  plus  ou  moins  squameux,  large 
de  4  à  6  centimètres.  Lamelles  blanches  ou  gri- 
ses, devenant  brunes  ou  rougeàtres  en  vieillis- 
sant, échancrées  sur  le  bord,  décurrentes  par 
une  dent.  Pédicule  cylindrique  ou  renflé  au 
milieu,  blanchâtre,  brunâtre  vers  le  bas,  couvert 
d'une  poussière  farineuse  à  la  partie  supérieure, 
long  de  5  à  8  centimètres. 

Comme  la  précédente,  cette  espèce  croît  à 
l'automne,  dans  les  endroits  humides  des  bois 
et  des  bosquets. 


Ai.AlUClNKI.S.    —  il{l(;ilt)|.()M  A.  77 


11.   —  i'iKijJcdii  sec. 

TRICIIOF-OMA  ÉCAILLEUX 
Tricholoraa  vaccinum.  Pcrs. 

('.Ii;i|)(';iii  (l';il)()i(l  c.'iinpimulc'',  |)iiisélal('\  iiiincc, 
rouuc,  hi'uiiàlrc,  noconiuMix-sfiuaineux,  ;"i  bords 
(Miioulés,  laineux  en  dedans,  large  de  2  à  G  ccnii- 
nièti'es.  Kaineiles  d'aljord  blanches  ou  blanchâ- 
tres, ensuite  roussàtres,  assez  distantes,  adhé- 
rentes, légèrenierd  sinuées.  Pédicule  rougcâtrc 
ou  l)runàtre,  gros,  cylindrique,  (istuleux,  libril- 
leux,  long  de  't  à  7  centimètres. 

Cliaii-  blanclie,  devenant  rougeàtre.  Espèce 
commune  à  raulomnc,  dans  les  bois  humides. 
Comestible. 

TRIGIIOLOMA  COLOMl^ETTl-] 

Tricholoma  columbetta.  Paul. 
Agaricus  albus    Pers. 

('hape;iii  d'aboi-d  oxoide,  puis  cofivexe-i)lan, 
l)lanc,  (piclipielois  macule  de  l'ouge  ou  de  jaune 
rau\"e,  libi'iileux,  à  boi'd  primitivement  roulé  en 
dedans,  puis  crevasse  et  s(|uameu\,  iai-gede-'ià 
8centimètres.  Lamelles  l)lanches,  lai'ges,  (ine- 
ment  d(Mitées.  Pédicule  blanc,  (piehiuefois  maculé 
de  l'ouge  violacé  ou  brunâtre,  (ré[)aisseur  iné- 
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gale,  si  né,   légèrement  radicanj,   long  de  5  à  7 
centimètres. 

Cette  espèce  est  comestible.  Sacliair  est  blan- 
che, à  peu  près  inodoi'e.  On  la  trouve  pendant 
Vùiè  et  l'automne,  dans  les  endroits  herbeux, 
les  bruyères  et  dans  les  parties  découvertes  des 
bois. 

TRIGHOLOMA  TERREUX 
Tricholoma  terreum.  Schœffor. 

Chapeau  mou,  d'abord  campanule,  puis  étalé, 
bosselé,  mince,  brun  ou  brunâtre,  gris  à  l'état 
sec,  couvert  de  squames,  à  bord  souvent  échan- 
cré,  large  de  3  à  8  centimètres.  Lamelles  blan- 
ches ou  grisâtres,  finement  dentées,  décurrentes 
par  une  petite  dent.  Pédicule  blanc,  i)lus  ou 
moins  écailleux,  d'épaisseur  â  peu  près  égale, 
long  de  3  à  6  centimètres.  Chair  blanchâtre. 

Champignon  assez  commun  en  été  et  en  au- 
tomne, dans  les  forêts. 

TRICHOLOMA  ARDENT 
Tricholoma  rutilans.  Schœffer. 

Chapeau  d'abord  campanule,  puis  plan,  jaune 
ou  brunâtre,  couvert  dans  le  pi-emier  âge  d'un 
duvet  tomenteux  pourpre,  ensuite  de  petites 
écailles  pourpres  ou  brunâtres,  large  de  5  à  10 
centimètres.  Lamelles  jaunes,  ventrues,  presque 
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adiKHVS,  (iiKMiKMil  (loiil(''('s.  IN''(liciil('  d'.-iljord 
|)|(m'ik  puis  criMix  ,  ui'dinaii'eiiKMil  c)  liiidi'i(|UO, 
porlant  souvent  de  pcliles  scpiauics  puui'piTs  à 
la  |)ai'tie  supérieure,  ioni:  de  'j-  à  7  eeiiliuièlrcs. 
r.liaii'  jaune. 

Ce  Tricliolonia  croit  à  l'autoninc,  dans  les 
bois,  princi[)alcnieiil  dans  le  voisinage  des  vieilles 
souches. 

TRICIIOLOMA  COULï:UR  DE  SOUFRE 
Tricholoma  sulfureum.  lUill. 

Chapeau  coniipie,  jaune  soufre  ou  jaune  rou- 
<,Tàtre,  à  bords  enroulés  dans  le  jeune  âge,  puis 
étalé,  glabre,  lisse,  plus  foncé  au  centre,  lai'ge 
(le  4  à  7  centimètres.  Lamelles  jaune  soufre, 
comme  le  chapeau  et  le  pédicule,  adhérentes- 
ar(iuées,  distarites,  assez  épaisses.  Pédicule  plein, 
(juehjuefois  creux  dans  la  vieillesse,  strié,  attei- 
gnant de  o  à  8  centimètres  de  longueur. 

Chair  jaun(\  Odeur  désagréable.  Espèce  véné- 
neuse. 

Ce  champignon  est  tiès  commun  à  l'automne, 
dans  les  bois  et  dans  les  bosquets. 

TRLGirOLOM.V  POURPRÉ 

Tricholoma  ionides.   Fr. 
Agaricus  purpureus.  Pers. 

Chapeau  d'aboi'd  campanuh',  puis  étalé,  obtus- 
bosselé,  lisse,  à  marge  d'aljoi'd  Mocoimeuse,  puis 
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glabre,  violet  ou  lilas,  passant  au  brun  ou  au 
rougeàtre,  i)cilissant  à  la  fin,  lai'gc  de  3  à  5  ceri- 
timètres.  Lamelles  nombreuses,  blancbàtres, 
émarginées,  déeurrentes  par  une  dent.  Pédicule 
plein,  élastique,  aminci,  tibrilleux,  de  même  cou- 
leur que  le  chapeau,  long  de  3  à  G  centimètres. 

Ce  Tricholoma  croît  en  automne,  dans  les  par- 
ties humides  des  bois,  parmi  les  mousses  et  sur 
les  terres  riches  en  humus. 


TRICHOLOMA  A  ODEUR  DE  SAVON 
Tricholoma  saponaceum.  Fr. 

Chapeau  de  forme  très  variable,  souvent  irré- 
gulier, parfois  ombiliqué,  blanchâtre,  grisâtre, 
jaunâtre  ou  noirâtre,  plus  foncé  â  l'état  sec,  tantôt 
glabre,  tantôt  couvert  de  squames  noires,  sou- 
vent crevassé  ;  large  de  5  à  7  centimètres. 
Lamelles  distantes,  de  couleur  pâle,  â  tranche 
plus  ou  moins  échanci'ée.  Pédicule  d'épaisseur 
inégale,  pâle,  tantôt  glabre,  tantôt  squameux, 
long  de  5  â  7  centimètres.  Chair  blanche,  rougis- 
sant au  contact  de  l'air  Odeur  de  savon. 

Espèce  commune  à  l'automne,  dans  les  bois 
humides.  Suspecte. 


,?»<*rS^?^HSfl5a»k^ 


15.  —  TRICHOLOMA  MOUSSERON  BLANC  (Comestible). 


IMP   P  THOMAS   »  C!»   TOULOUSe 
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]\\.  —  (' lui  peau  pi  us  Oïl  moins  li  munie. 

TRIGIIOLOMA  DE  LA  SAIXT  (iEOIlGES 

Tricholoma  Georgii.  Clns. 
Agaricus  mousseron.  ViLlnl. 

Nom  vulgaii'c  :  Mousseron  jaune. 

Cliape.'ui  convcxo-plan,  lé^ùrcmcnt  ocliancré, 
jauiK.»  (l'ocre,  à  inaruc;  plus  ou  moins  enroulée, 
iar^'e  de  2  à  •)  eentinièlres.  Lamelles  élroiles, 
linéaires,  adliéi'enles,  à  sli'ies  iransvcrsales,  de 
couleur  blaneliàtiv.  Pédicule  libi'eux,  lisse,  légè- 
rement venli'u,  loni^-  de  2  ào  centimètres. 

Ce  Mousseron  est  éminemment  comestible.  On 
le  reclierclie  activeiiienl  dans  le  Languedoc.  Sa 
chair  est  blanche  et  a  une  odeui'  de  lai'ine  fraîche 
ti'és  i)rononcée.  On  le  trouve  dans  les  bois  et  dans 
les  bos((uets,  iXii^  le  |)i'emicr  pi'intem|)s. 

TRICllor.OMA  MOL'SSERON  BLANC 

Tricholoma  albellum    I-'i'. 
Agaricus   pallidus.  ScIkoUop. 

(IManclic  15.) 

Chapeau  d'aboi'd  conifpie,  puis  étah',  blanc, 
<pi('l(|Ucrois  ,<;i'isàti'e,  s(piam(Mi.\,  à  bord  niincc  cl 
eni'oulé,  lai'ge  de   V  à  s  ('(Milimèti'es.  LamiMIes 
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blanches,  adhérentes,  à  bord  entier  ou  émarginé 
seulement  dans  la  vieillesse.  Pédicule  bulbeux  ou 
ovoïde,  blanc  ou  blanchâtre,  strié,  long  de  3  à 
4  centimètres. 

Cette  espèce  comestible  est  très  recherchée 
au  premier  printemps.  On  la  trouve  dans  les  })rai- 
ries  et  sur  la  lisière  des  bois. 


TRICHOLOMA  VIOLACE 
Tricholoma  amethystinum.  Scop. 

Chapeau  très  charnu,  convexe-plan,  tibrilleux, 
teinté  de  bleu  ou  de  violacé ,  large  de  3  à  5  centi- 
mètres. Lamelles  roussàtres  ou  fuligineuses. 
Pédicule  plus  ou  moins  rcnllé,  strié,  long  de  2  à 
4  centimètres. 

Cette  espèce  paraît  dès  le  premier  printemps. 
Elle  croît  dans  les  prairies  et  dans  les  bosquets. 
Ce  Mousseron  est  comestible. 

TRICHOLOMA  A  ODEUR  FORTE 

Tricholoma  graveolens.  Pers. 

Agaricus  sepium.  N.  et  D. 

Agaricus  mousseron.  BalL 

Patois  :  Moiissaïrigo. 

Chapeau  presque  hémisphérique,  bosselé,  gla- 
bre, à  bord  roulé  en  dessous,  d'une  couleur 
blanchâtre ,  cendrée  ou  jaunâtre ,  large  de  4  à 
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.'i  ccMiliiiii'Ii'cs.  I.;llll('lll'^  iiiinct's,  ;ii'(|IUh.s,  aii5aii'S 
aux  cleux  e.\li'(''iiiil(''s,  hlanclus,  (IcNcnant  roussâ- 
li'osou  hniiK's  en  \  icilli-^^aiil .  INmIjciiIc  l)Uiii('li;ïti'e, 
plein,  d'cpiiisscui' iiiiir(»i'iii(',  lon;^"  de-')  à  7  ceiiti- 
iiirli-('s.  La  cliair  de  ('(3  ('liaiii|)igiion  a  une  odeur 
et  une  sa\  (mii-  auréables. 

Espèce  ei)Miestil)l(\  (pie  l'on  trouve  dans  les 
endroils  herbeux  el  le  l(»n^^  ilc^  haies.  Klle  croit 
au  printemps  el  reparait  (piehjuctbis  à  l'autoinne. 

TRICllULOMA  15LANG 
Tricholoma  album.  Sch;oirer. 

Cliapeau  convexe,  à  marge  d'abord  roulée  en 
dessous,  ensuite  écliancrée,  lisse,  glabre,  blanc, 
quehiuetbis  jaunàlre,  lai'ge  de  -)  à  7  centimètres. 
I>amelles  blanches,  larges,  èchancrées.  Pédicule 
blanc,  i)lein,  glabi'c,  élasti(iue,  d'épaisseur  égale 
ou  aminci  vers  la  base,  long  de  ï  à  7  centi- 
mètres. 

Cette  cs[)èce  est  suspecte.  On  la  trouve  au 
printem|)S,  en  été  et  en  automne,  dans  toutes 
sortes  de  bois,  mais  i)lus  particulièrement  dans 
ceux  de  chênes. 

t 

TIIICIIIÛLOMA  CKNDIÎÉ 
Tricholoma  cinerascens.  lîull. 

Cha[)eaLi  conNcxe-phin,  blanc  ou  gi'isàlre,  à 
marge  sinueuse  et  striée,  large  de  5  à  lOcenli- 
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mètres.  Lamelles  blanches,  rousses  ou  jaunes, 
larges,  libres,  ondulées,  arrondies.  Pédicule  gla- 
bre, de  même  couleur  que  le  chapeau,  plein, 
élastique,  long  de  5  à  8  centimètres.  Odeur 
d'anis. 

Espèce  assez  commune  dans  les  bois,  en  été 
et  surtout  en  automne. 

TRIGHOLOMA  NU 
Tricholoma  nudum.  Bull. 

Chapeau  d'abord  voûté,  ensuite  plan,  puis 
déprimé,  violet  grisâtre,  rouge  brun  ou  brunâtre, 
à  bord  mince,  nu,  large  de  5  à  10  centimètres. 
Lamelles  d'abord  violettes  ou  rouge  brunâtre, 
étroites,  arrondies  et  décurrentes.  Pédicule 
plein,  égal  ou  renflé  à  la  base,  violacé  ou  gris 
bleuâtre,  élastique,  farineux  au  sommet,  long  de 
3  à  6  centimètres.  Ce  champignon  a  une  odeur 
agréable;  sa  chair  est  souvent  teintée  de  violet, 
et  on  peut  le  classer  parmi  les  espèces  comes- 
tibles, quoiqu'il  soit  un  peu  acidulé. 

Cette  espèce  croit  au  printemps,  en  été  et  en 
automne,  dans  les  bois,  principalement  dans  le 
voisinage  des  vieilles  souches. 
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Clitocybe.   l'i". 

Cliainpi.unons  ;i  cliapciiu  cliai'im,  convexo- 
plan  OH  i)liis  ou  moins  dépi'iiné,  à  marge  i'epli('o 
oueni'oiikHMlans  le  premicràgo.  Lamelles  sèches, 
adnécs  un  déeiiiTenles,  atténuées,  non  éclian- 
créos.  Spores  blanelies  ou  blanchâtres.  Espèces 
terrestres. 


I.  —  C/iape((U  ne  chamjeant  presque  pas  de 
couleur  par  la  dessiccalion. 

CLITOCYBE  NÉBULEUX 

Clitocybe  nebularis.  Batscli. 
Agaricus  pileolarius.  BiilL 

Chapeau  convexe-plan,  Mancliâfre  ou  irris,  à 
chair  molle,  à  marge  nue,  large  de  5  h  l'^cen- 
timèlres.  Lamelles  hianchàires,  arquées,  pres(|ue 
(lécur'rentes.  Pédicule  ph^in,  s[)ongieux,  élasti- 
(|ue,  librilleux,  atlénut'  au  sommet,  rentlé  à  la 
l)ase,  de  couleur  l)lancliàlre,  long  de  i  à  7  cen- 
timètres. 

Ce  champignon  a  une  odeur  de  llcur  d'oi'an- 
ger,  une  saveur  agi'éable  ;  ccpcndaiil  raccidcnt 
arrivé  au  docteur  Cordier,  mycolo.uue  distingué, 
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qui  l'avait  expérimenté  sur  lui-même,  nous  force 
à  le  reléguer  parmi  les  espèces  au  moins  sus- 
pectes. 

Cette  espèce  croit  en  été  et  en  automne,  dans 
les  bois,  les  endroits  herbeux  et  sablonneux,  très 
souvent  sur  les  feuilles  en  décomposition. 

GLITOGYBE  BLANC  DE  CÉRUSE 
Clitocybe  cerussata.  Fr. 

Chapeau  convexe-plan,  obtus,  humide,  lisse, 
glabre,  blanc,  large  de  3  à  5  centimètres.  La- 
melles blanches  ou  blanchâtres,  nombreuses, 
adnées,  minces,  décurrentes  k  la  lin.  Pédicule 
nu,  coriace,  épaissi  et  tomenteux  vers  la  base, 
long  de  5  à  8  centimètres. 

Chair  blanche,  odorante.  Saveur  agréable. 

Cette  espèce  croit  en  automne,  dans  les  bois 
humides,  princi|)alement  dans  le  voisinage  des 
conifères, 

CLITOCYBE  OREILLETTE 

Clitocybe  auricula.  D.  G. 

Patois  :  Couderlou. 

Chapeau  d'abord  hémisphérique,  puis  plan,  à 
marge  roulée  en  dessous,  lisse,  ou  fauve,  large 
de  4  ta  6  centimètres.  Lamelles  blanchâtres, 
ai'quées,  décurrentes.   Pédicule  blanc  ou  blan- 
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cliàlrc,  ploiii,  coiii'j,  lisso,  oi'diiiaii'cMiient  atténué 
à  la  base,  loii.u-  ilo  2  à  V  ('(Miliiuélros. 

l/odcur  (\o  lai'iiie  et  la  saveui- douce  de  cette 
espèce  annouct'iit   un   cliaiiipiiiiion    coiueslible. 

l/()i"cillclte  est  coiuiinnie  à  l'autoiiiue,  sui'  leîj 
^^azuns  et  dans  les  claii'iéi'es  des  l)()is. 

CLITOCYBE  RETOURNÉ 

Clitocybe  inversa.  Scop. 
Agaricus  infundibuliformis.  Bull. 

Cli.'ipeau  convexe,  parfois  bosselé,  souvent 
infundibulifornie,  IVa^nle,  rougeâtrc  ou  brunâtre, 
mince,  recourbé  en  dedans,  large  de  5  à  6  cen- 
tiiiièfi'cs.  Lani(Mles  pâles,  puis  l'ougcâtres,  sini- 
})les,  décurrentcs,  atténuées  aux  extrémités. 
Pédicule  d'abord  spongieux  et  plein,  puis  creux, 
assez  ferme,  glabre,  jaunâtre,  blanc  à  la  base, 
la(|uelle  est  souvent  bulbeuse,  long  de  2  à  i 
ccjiti  mètres. 

Ce  ('litocy])c  croit  à  la  lin  de  l'été  et  en  automne, 
dans  les  bois.  Suspect. 

CLITOCYBE  DES  JARDINS 
Clitocybe  hortensis.  Peis. 

Cba[)eau  convexe-plan,  luisant,  roux  ou  fuli- 
gineux, lar,ic(.'  de  ')  à  (i  centimètres.  Lamelles 
blancliâti'es  dans  le  prcmici'  âge,  NJoiacées  ou 
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rosées  dans  la  vieillesse,  entières,  sinuées,  dé- 
currentes  par  une  dent  fine.  Pédicule  creux, 
blanchâtre  à  la  partie  supérieure,  roux  dans  le 
bas,  long  de  4  à  7  centimètres. 

Cette  espèce  croit  en  touffes  partant  d'une 
même  base,  et  se  rencontre  assez  souvent  dans 
les  jardins  et  sur  le  l)ord  des  chemins,  pendant 
l'été  et  l'automne. 


GLITOGYBE  EN  ENTONNOIR 
Clitocybe  infundibuliformis.  Schc-effer. 

Chapeau  mince,  assez  mou,  mamelonné,  puis 
largement  ouvert  en  entonnoir,  jaune,  rouge 
brun  ou  cannelé,  se  décolorant  à  la  fin,  large  de 
5 àC  centimètres.  Lamelles  blanches,  peu  distan- 
tes, ti'ès  décurrentes.  Pédicule  de  même  couleur 
que  le  chapeau,  plein,  élai'gi  k  la  base,  long  de 
3  à  8  centimètres. 

Cette  espèce  est  comestible.  On  la  trouve  sur 
les  fouilles  mortes  et  dans  les  mousses  des  bois 
humides.  Llle  croit  |)endant  l'été  et  l'automne. 

CLITOCYBE  DES  BRUYÈRES 
Clitocybe  ericetorum.  Bull. 

Chapeau  plan  ou  légèrement  concave,  blanc, 
roux  en  vieillissant,  large  de  3  à  4  centimètres. 
Lamelles  blanches,  larges,  légèrement  décur- 
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renies.  rcMinics  piir  des  mmfios.  p('Mli(Mil(3  blanc, 
blaïK'liàli'c  on  ;;i'is;ilr(î  ,  j)k'in,  allcnui' ,  long  de 
2  à  5  c'ontiinrli'cs. 

Espèce  coineslible  i|ni  rcssenihle  beauconi)  à 
Vlfij())-oj)/inrus  tiirrus  (Ir  l-rirs.  Ci'oiJ  (mi  anfninnc, 
(lîuis  les  friches  (>1  les  hi-nvèi'cs. 


II.  —  C/tdpciiu  c/iUHtjcanl  ti'rs  facilement  de 
couleur. 

CLITOCYBE  LAQUÉ 
Clitocybe  laccata.  Scop. 

Chapeau  de  couleurs  dilTérenlcs,  d'abord  con- 
vexe, puis  déprimé  au  centi'e,  à  marge  ordinaire- 
ment lobée,  d'abord  lisse,  puis  {)lus  ou  moins 
pruineuxou  squameux,  large  dc2 à 4  centimètres. 
Lamelles  de  couleurs  vives,  épaisses,  saupou- 
drées de  l)lanc  |)ar  les  spores.  Pédicule  plein, 
(pK^ipiefois  creux,  plus  ou  moins  coriace,  long 
de  o  à  10  centimètres. 

Ce  champignon  est  comestible  et  croit  abon- 
damment à  l'aulomne,  sur  la  Icii'c  humide  des 
))ois. 
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Collybia.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  peu  cliarnu,  à  marge 
primitivement  enroulée.  Lamelles  libres,  rare- 
ment un  peuadnces.  Pédicule  llstuleux,radicant, 
plus  ou  moins  cartilagineux.  Spores  oblongues, 
blanches  ou  blanchâtres.  Es[)èces  épiphytes. 


I.  —  Pédicule  sillonné  ou  slrié,  fibrilleux. 

COLLYBIA  SOCIAL 
Collybia  tabescens  Scop.  Agaricus  socialis  DC. 

Patois  :  Garr'ujado,  Cassénado. 

Chapeau  charnu,  fauve  ou  roux,  squamuleux  au 
centre,  à  marge  enroulée,  large  de  3  à  5  centimè- 
tres. Lamelles  roussàtres,  devenant  ferrugi- 
neuses en  vieillissant,  décurrentes.  Pédicule 
plein,  puis  creux,  égal,  plus  pâle  que  le  chapeau, 
mais  noir  ou  roux  à  la  base,  long  de  5  à  12  centi- 
mètres. 

Quoique  un  peu  coriace,  cette  espèce  est 
comestible  ;  mais  il  est  préférable  de  ne  faire 
usage  que  du  chapeau.  Ce  champignon  est  très 
commun  à  la  fin  de  l'été  et  à  l'automne.  Il  croit 
en  touffes  sur  les  vieilles  souches  des  chênes. 


15    —  COLLYBIA  EN  FUSEAU  (Comestible). 
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COI.LNIUA  A  l'IKn-IT.  ColJ.MUA  EN  FUSEAU 

Collybia  fusipes.   Uiill. 

(Planclic  10.) 

riia[)eau  globiiUnix-convexc*,  puis  («lah'  ci  bos- 
selé, à  marge  sinueuse,  rouf^e  bi'unàlre,  i)i'un  ou 
jauri.àti'e,  lai'ge  de  .}  à  10  eenliinrii"cs.  Lamelles 
l)lan('lies  ou  rosées,  Iéi;éi*emen1  tachetées,  larges, 
(l'abord  cii-cuiaireiuent  adhérentes,  |)uis  libres. 
Pédicule  rusilormc,  sillonné,  d'abord  plein,  puis 
creux,  rouge  brun  ou  brunâtre,  j)rincipalement 
vers  la  base,  long  de  6  à  12  centimètres. 

Cette  espèce  est  comestible.  !•. Ile  croît  en  tonlTes 
pendant  l'été  et  l'automne  ;  on  la  trouve  abon- 
damment sur  les  troncs  des  chênes,  des  saules 
et  uns  peupli(M's. 

C0LLY131A  DU  ClIÈNE  VERT 

Collybia  ilicina.  DG. 

Patois  :  Ga/-ri(jado,  Cassénado. 

Chapeau  globuleux-convexe,  [)uis  plan,  bos- 
selé, à  marge  simieuse,  glabre,  Jaunàti'c  ou  rouge 
sale,  lai'ge  de  3  à  S  centimètres.  Lamelles  ferru- 
gineuses, circulaii'(^ment  adnées,  puis  libres. 
Pédicule  sii-ii',  riisironnc,  hniii  ou  bi'iuiàtre  vers 
la  l);i^('.  loiiu  de  (i  ;i   1  2  ccnliiiM'ircs. 

Celle  espèce  dilTére  suitoui  de  la  j)recedente 
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jmr  ses  lamelles  ferrugineuses.  Comme  elle,  on 
la  trouve  en  été  et  en  automne,  sur  les  troncs 
d'arbres,  principalement  sur  ceux  des  chênes. 
Comestible. 

GOLLYBIA  ENRACINÉ 
Collybia  radicata.  Relh. 

Chapeau  d'abord  convexe,  puis  plan,  bosselé, 
brunâtre,  grisâtre,  olivâtre  ou  jaune,  blanchis- 
sant à  la  fin,  large  de  4  à  12  centimètres.  La- 
melles adhérentes,  assez  distantes,  blanches  ou 
blanchâtres.  Pédicule  plein,  de  même  couleur 
que  le  chapeau,  sillonné,  long  de  7  à  li  centi- 
mètres. 

On  trouve  cette  espèce  en  été  et  en  automne, 
au  pied  des  vieux  troncs. 

GOLLYBIA  RAMEUX 
Collybia  ramosa.  Bull. 

Chapeau  d'abord  hémisphérique,  puis  convexe- 
plan,  souvent  déprimé  au  centre,  glabre,  lisse, 
blanc,  ensuite  jaunâtre,  grisâtre  ou  brunâtre, 
large  de  3  à  5  centimètres.  Lamelles  nombreu- 
ses, entières,  blanches,  arrondies  â  la  base,  adhé- 
rentes. Pédicule  plein,  un  peu  strié,  légèrement 
renflé  à  la  base,  long  de  4  â  7  centimètres. 

Espèce  assez  commune  à  l'automne,  au  pied 
des  arbres  morts.  Chair  l)lanche. 


^(iVlUr.lMI.S.   —  COI.I.VIUA.  i).'i 

GOLLYBIA   A   PKDICUr.E  IX)NG 
CoUybia  longipes  \U\\\.  Agaricus  pudens  Pois. 

('Ii;i|)(\"ui  ('()iii(jU('-('lal('',  bosselé,  hi'un,  fauve 
ou  roux,  |)lii^  ou  iiioins  l'ouci',  larye  de  'i  à 
Tcentinirti'cs.  I.îuuelles  blanches,  larges  à  la  base, 
(lisl;uites.  Pédicule  loii^r  de  'i  à  12  centiinélres, 
lil)i'eu.\,  [)i'es(|ue  toi'du,  Jainie  bi'un  ou  bi'un  doi'é. 
Ks[)éce  comestible,  ipii  ci'oil  à  l'auloiiine,  dans 
les  bois  couverts  et  dans  le  voisinage  des  vieil- 
les souches. 


H.  —  Pt'dicuk'  im,  fjlabrc  cl  lisse  dans  la  parité 
supérieure. 

CULLYBIA  DES  COLLINES 

Collybia  collina.  Scop. 
Agaricus  arundinaceus.  BulL 

Chapeau  d'abord  caniijanulé,  puis  étalé,  blanc 
Jaunâtre,  iiiîuiieionnt',  glabiv,  vis(|ueu.\  en  temps 
liuiuide,  satiné  en  temps  sec,  large  de  2,  à  3  cen- 
timètres. Lamelles  blanches,  libres,  ventrues, 
rétrécies  aux  deux  extrémités.  Pédicule  listuleux, 
de  grosseiii'  uniCoi'me,  blanc  dans  le  haut  et 
roux  à  la  base,  long  de  '-')  à  10  centimètres. 

Kspèce  comestible,  qui  croit  pendant  l'éti'  et 
l'automne,  sui'tout  dans  les  i)àturagcs  (\(i^  col- 
lines. 
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GOLLYBIA  A  PÉDICULE  VELOUTÉ 
Collybia  velutipes.  Cuit. 

Cliapeaii  mince,  convexe-plan,  obtus,  glabre, 
onctueux,  brunâtre,  à  bord  jaunâtre  ou  orangé, 
large  de  3  à  o  centimètres.  Lamelles  distantes, 
d'abord  blanchâtres,  puis  jaunes  ou  jaunâtres, 
adlicrentes.  Pédicule  plein  dans  le  jeune  âge, 
fistuleux  dans  la  vieillesse,  velouté,  d'un  brun 
cannelle  ou  d'un  brun  foncé,  prolongé  en  racine, 
souvent  comprimé,  long  de  4  à  8  centimètres. 
Chair  molle,  jaunâtre. 

Ce  Collybia  croit  en  toulles  lâches,  en  automne 
et  au  commencement  de  l'hiver,  sur  les  souches 
des  arbres,  principalement  sur  celles  du  saule  et 
du  peuplier. 

COLLYBIA  DES  TIGES 
Collybia  stipitaria.  Fr. 

Chapeau  convexe-plan,  ombiliqué,  blanchâtre, 
plus  foncé  au  centre,  duveté-squameux,  à  marge 
plissée  dans  la  vieillesse,  large  d'environ  1  cen- 
timètre. Lamelles  blanchâtres,  distantes,  libres, 
ventrues,  presque  adhérentes.  Pédicule  filiforme, 
velouté,  coriace,  brun,  velu,  d'aijord  plein,  puis 
fistuleux,longde^âo  centimètres.  Chair  blanche. 

Cette  espèce  croît  en  automne,  sur  les  tiges 
et  sur  les  racines  des  graminées. 
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COLLYI'.IA  DRVOPIIII.E 
CoUybia  dryophila    Hall. 

('.Ii;i|i(';m  coiincxc,  puis  plan,  iiiauielomié  ou 
presipic  (It'pi-iiiic  au  ccnlre,  l'oui^eàtrc,  l)i'Uiiàti'e, 
jaunâtre  ou  hiancliàli'o,  large  de  4  à  5  cenlimè- 
ires.  I.ainelles  hhuiches  ou  jaunâtres,  serrées, 
pres(|uc  libi'e.s,  décurrentes  par  une  dent. 
PiMlicuIn  lisiuleux,  lisse,  blanc,  jaunâtre,  roux  ou 
l'ouue  hi'uii,  loni:  de  ï  à  8  centimètres. 

Ce  clianipi.unon  i)eut  être  classé  parmi  les 
espèces  comestibles,  quoiciuc  (piehpies  auteurs 
n'aient  jias  osé  se  prononcer  sur  ses  (jualités 
alimentaires. 

COLLYBIA  AQUEUX 
Collybia  aquosa.  Bull. 

Chapeau  mince,  plan  ou  [)res(iue  concave, 
afjueu.x,  jaum;  d'ocre,  puis  blanchâtre,  à  marge 
striée,  large  de  1  à  3  centimètres.  Lamelles  l)l;m- 
ches  ou  pâles,  libres,  ai'rondies.  Tédicule  nu, 
plein,  i'ou,i:oàti"(\  ou  jaunâtre,  terminf*  par  des 
r;(cines,  long  de  •}  à  'i  centimètres. 

Ce  Collybia  croit  au  printemps  et  â  l'automne, 
dans  les  bois,  les  bosipiets,  les  [)âturages,  et 
sui'tout  parmi  les  mousses  humides. 
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MYCÈ.XE.  Mycena.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  campanule,  légère- 
ment ombihcjué,  à  marge  plus  ou  moins  striée, 
primitivement  appliqué  contre  le  pédicule. 
Lamelles  non  décurrentes.  Pédicule  cartilagineux. 
Spores  blanches  ou  blanchâtres.  Espèces  épi- 
phytes  ou  radicantes. 


MYGENE  PURE 
Mycena  pura.  Pers. 

(Planche  17.) 

Chapeau  peu  charnu,  convexe  ou  cami)anulé, 
ensuite  étalé,  à  marge  slriée,  ordinairement  rose, 
blanchâtre,  grisâtre  ou  violacé,  large  de  2à  5  cen- 
timètres. Lamelles  blanchâtres,  très  larges,  vei- 
nées, fortement  sinuées,  peu  nombreuses.  Pédi- 
cule grêle,  cylindrique,  blanchâtre,  laineux  à  la 
base,  long  de  5  à  10  centimètres. 

Ce  champignon  est  très  commun  pendant  l'été 
et  l'automne.  Il  croit  dans  tous  les  bois,  parmi 
les  feuilles  en  décomposition  et  parmi  les  mousses. 

MYCÈNE  RAYÉE 
Mycena  lineata.  Bull. 

Chapeau  en  forme  de  capuchon-campanule, 
obtus,  strié,  jaunâtre  ou  blanc,  large  de  2  à  4 


A$:^--iv 


17.  —  MYCÈlNlE  PURE  (Vénéneuse). 


tMP.   R     TMOIWAS   »C"    rOULOUi 
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ceiiliiiirli'e.s.  I.aiiicllcs  espacées,  Idancliàires, 
adiiéos.  rédiciilc  lililoniK',  lisse,  j;iiiiiàli-e ,  à 
IVaiiges  blanches  ncivs  la  hase,  long  ch.'  :j  à  .'i 
eoiitimèlivs.  Chair  hianelie. 

Celte   Mveène  ei'oil    en   clé  et   en  aulunine, 
parnii  le^  niuusses. 

MYGÈNE  EN  CASQUE 
Mycena  galericulata.  Scop. 

Chapeau  gris  ou  l)run,  d'ahord  eoniciuc-campa- 
nul('.  puis  élalé,  sli'ié,  inanieionné,  large  de  2  à 
i  eenliineli'es.  Lamelles  hlanehàtres,  puis  jaune 
cendi'é  ou. jaune  oeraeé,  adnees,  décun-entes  par 
une  denl.  Pédieule  pàl(%  gi'èle,  listuleux,  lerniinc 
[)ar  une  racine  ohliipie,  long  de  3  cà  o  centimè- 
tres. 

Ce  champignon  n'est  point  vénéneux,  mais  il 
a  une  odeui"  (h'sagreahle  ipii  le  lait  rejeter.  Il 
croit  en  groupes,  à  l'automne  et  peiidant  l'hiver. 

iMYCÈNE  D'HIVER 
Mycena  hiemalis.  Osbcck. 

Chapeau  canipanule,  indistinclemcFit  omhili- 
(pie,  de  coiileni' claire,  oi'dinaii'ementgriscendi'e, 
rosé  ou  l)lanchati'e,  large  de  '.')  à  S  millimètres. 
Lamelles  blanchâtres  et  linéaires.  Pédicule  gri- 
sàti'(\  Ioul:  i\{'  I  à  2  centimètres. 

Celte  pciiic  espèce  croit  sur  les  branches 
mortes,  depuis  l'automne  jus(pi'au  printemps. 

8 
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MYCÈNE  CAPILLAIRE 
Mycena  capillaris.  Fr. 

Chapeau  rose  ou  blanc,  campanule,  ombiliqué 
à  la  fin,  strie  étant  humide,  lisse  étant  sec,  large 
de  1  à2  millimètres.  Lamelles  égales,  distantes, 
adhérentes,  de  même  couleur  que  le  chapeau. 
Pédicule  fililorme,  un  peu  roux  au  sommet, 
long  de  2  à  10  millimètres. 

Cette  petite  Mycène  est  conuiiune  à  l'automne, 
sur  les  léuilles  tombées. 

MYCÈNE  TRESSÉE 
Mycena  vitilis.  Fr. 

Chapeau  d'abord  conique,  puis  étalé,  verru- 
queux,  profondément  strié,  pâlissant,  un  peu 
luisant,  glabre,  blanc,  grisâtre  ou  brunâtre,  large 
de  5  à  10  millimètres.  Lamelles  grisâtres,  blan- 
ches sur  le  tranchant,  distinctes,  adnées,  atté- 
nuées. Pédicule  raide,  luisant,  radicant,  de 
même  couleur  que  les  lamelles,  long  de  6  à 
12  centimètres. 

Cette  Mycène  est  comnume  à  l'automne,  parnii 
les  mousses  et  les  herbes  des  bois  et  des  bosquets. 

MYCÈNE  A  RAIES  NOMBREUSES 
Mycena  polygramma.  Bull. 

Chapeau  brun,  gris,  jaunâtre  ou  bleuâtre, 
conique-campanule,  presque  ombiliqué,  à  marge 
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l'clevéc,  sec,  sliic,  laru»'  lii'  -  à  ')  ('crilimrh'cs. 
I.aiiicllo  l)l;i.ii('li('s,  |iiiis  r((iii:('àlr(vs  ,  disiantes, 
i'é(iV('i(\s(Mi  ai'i'iiM'c.  Pédicule  sillomK'-sli-ié,  hianc 
uu  ;^ris,  luisaiil,  eoiiaee,  ladicaiil  à  la  hase,  loii^^ 
(le  o  à  10  ccFilimèli'os. 

Kspôcc  coiiiiiiiiiie  à  rauloiiiiio,  sui*  les  vieux 
ii'oues  et  sut'  les  feuilles  pouri'issaiites. 

MYCKXK  A   PIKD  DISCI FORME 
Mycena  discopus.  Lév. 

Chapeau  eainpaiiulé,  à  luar^iî  striée,  (n;i[)hanc, 
hl;uie,  pulvérulent,  lai'ge  de  i  à  •')  luilliuiètres. 
Lamelles  hlanches,  adhérentes.  Péchculedemémc 
couleur  ((ue  le  chapeau,  grêle,  long  de  1  à  2  cen- 
timètres. 

Espèce  connuune  à  Taulomne  et  en  hiver,  sur 
les  fruits  tomhés  du  noisetier,  dans  les  hois  et  les 
hosijucts. 

MYGENE  VULGAIRE 
Mycena  vulgaris.  Pors. 

Chapeau  vis(pieux,  d'ahord  convexe,  puis 
dé[)i'imé,  fauve,  l)run  ou  i^ris  cendré,  large  de 
i  a  h)  ceidiiiièlres.  i,amelles  hianches,  minces, 
l(3gèremeiil  decm'i'enles.  INMiieule  hlanchàti'c  ou 
grisâtre,  lilifoiiiie  cl  radicaiil,  long  de  2  à  G  cen- 
timètres. 

Celle  espèce  eroil  à  rautoiiiiie,  pai'uii  les  l\>uilles 
en  décomposition,  dans  les  hois  et  dans  les  hos- 
(juets. 
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OMPHALIE.  Omphalia.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  presque  membraneux, 
ombiHqué  ou  infundibuHlbrme,  Lamelles  décur- 
rentes,  non  dentées.  Pédicule  cartilagineux. 
Spores  blanches  ou  blanchâtres.  Espèces  terres- 
tres. 


OMPHALIE  OMBILIQUEE 
Omphalia  umbilicata.  Schteffer. 

Chapeau  d'abord  ombiliqué,  puis  infundil)uli- 
forme,  blanchâtre,  grisâtre,  couleur  de  plomb, 
quelquefois  roux,  plus  foncé  au  centre,  glabre 
par  un  temps  sec,  lisse,  large  de  2  à  3  centimè- 
tres. Lamelles  l)lanchàtres,  longueFuent  décur- 
rentes.  Pédicule  blanchâtre,  muni  au  sommet  de 
stries  soyeuses,  long  de  2  â  4  centimètres. 

On  rencontre  cette  espèce  à  la  fin  de  l'été  et  en 
automne,  dans  les  bois  et  dans  les  bosquets. 

OMPHALIE  FAUX-ANDROSACE 
Omphalia  pseudo-androsacea.  Bull. 

Chapeau  convexe,  ombiliqué  ou  infundibuli- 
forme,  blanchâtre  ou  grisâtre,  lisse,  strié,  à  marge 
crénelée,  large  d'environ  I  centimètre.  Lamelles 
blanchâtres  ou  grisâtres,  libres,  ventrues,  décur- 
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rentes.  Pédicule  blancliàli'e,  grêle,  long  de  2  à 
3  centimètres. 

Espèce  assez  ('(tiiiiiiiiiHMjn  de  et  en  auluiiine, 
dans  les  bois  et  pai'iiii  l(\s  mousses. 


PLEUKOTi:.  Pleurotus.  Fr. 

Cham{)iirnons  à  chapeau  charnu  ou  membra- 
neux, convexe  ou  concave.  Lamelles  inégales, 
decurrentes.  Pédicule  excentricpie,  latéral,  très 
court  ou  nul.  Spores  blanciies  ou  blanchâtres. 
Espèces  ordinal  rement  conchiformesetépiphytes. 


I.  —  Pédicule  nul  ou  très  court.  Lamelles  con- 
vergeant vers  un  point  excentrique. 

PLEUROTE  STRIÉ 

Pleurotus  striatus.  Fr. 
Agaricus  membranaceus.  Scop. 

Espèce  très  petite,  à  chapeau  en  forme  de 
cupule,  très  mince,  cendré,  à  lamelles  peu  nom- 
breuses, blnncbfitrcs  ou  grisâti'es. 

Ce  petit  ch-'iiiipigiioii  n'atteint  guère  que  .'i  à 
()  millimètres  de  diiiMMision.  On  !<}  tn)u\p  à  l'au- 
tomne, sur  les  branches  tombées  des  ai'bres. 
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II.  —  Pédicule  07^(1  hiairemenl  excentrique  ou 
laléral.  Lamelles  peu  ou  point  décurrentes. 

PLEUROTE  DE   L'ORME 
Pleurotus  ulmarius.  BliIL 
Patois  :  Cam paroi  d'oulmé. 

Chapeau  glabre,  à  chair  dure,  humide,  jaunâ- 
tre ou  grisâtre,  de  5  à  12  cenlimèircs  de  largeur. 
Lamelles  blanchâtres,  émarginécs,  adhérentes. 
Pédicule  blanc,  renflé  à  la  base,  long  de  2  à 
3  centimètres.  Espèce  comestible  qui  croit  en 
groupes,  à  la  fin  de  l'été  et  à  l'automne,  sur  les 
troncs  d'arbres  morts  ou  languissants,  principa- 
lement sur  ceux  de  l'orme. 


III.  —  Pédicule  excentrique  ou  latéral.  Lamelles 
longuement  décurrentes. 

PLEUROTE  DU  PANICAUT.  OREILLE  DE  CHARDON 
Pleurotus  eryngii.  DG. 

Patois  :  Couderlo,  PanicaiU. 

Chapeau  à  chair  ferme,  d'abord  presque 
arrondi,  i)uis  plan  ou  déprimé,  glabre,  à  marge 
roulée  en  dessous,  roux  ou  jaunâtre,  large  de  4 
à  10  centimètres.  Lamelles  blanches  ou  teintées 


18.  —  PLEUROTE  OSTRACÉ  (Comestible). 


IMP   H  THOmAS    a   C"    TOIILOV 
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(rincarn.'it,  (Icciiri'ciitcs.  iNMliculc  plein,  r.iif- 
liKMil  ct'iili;!!.  I)|:iiicli:ili'i'.  ;iII('miiI(''  <'I  snyiix  ;i 
la  hase,  loiii;-  di'  •>  ;i   1 1'  cciil  iiiiclrcs. 

('cite  rN|i(''ct'  ('^I  cniiicNlil)!*'.  l'Ile  cinii  en 
gi'uupcs,  |i('i)(l.iiil  r.iiilniiiiic,  siir  !('•>  r;i('ii)L'.s 
nini'tcs  (lu   raiiic.nil  mi  (.lianlnn-Hdllaiid. 

l'I.liriîOTE  DU  SAULE 

Pleurotus  salignus.   l'crs. 
Agaricus  sarnbucinus.  (ial. 

Uliapcaii  hniii,  iKtiràlrc  nii  jaini;ilr(\  cIl'ii'imi, 
spongieux,  lis^c.  Iai'f,'('  de  S  à  |.j  ceiiliiurli'o. 
rauiollrs  l)l;iii('li;'iti'<vs  ou  l)i'ur)es,  (h'curronles. 
iNMlicMJc  rcniH',  lilaiic  ()U.j;Miii;'iti'(\  coui'lx",  rfvou- 
\{'i\  de  lilaiiii'iiN  l)I;iiicli;'di'(>s,  long  (lo  ')  à  l<»  ctMi- 
tinicli'cs. 

Cette  espèce  croit  à  l'autoFurK^  (*f  peudaul 
riiivei",  sur  les  iiuno  d'arhi'es,  piincipaleuKMit 
sur  les  saules  ri  ^wv  le  sui'cau  imii".  Coiuestihle. 

pleurote:  osthack 

Pleurotus  ostreatus.  .(acq. 
(Planche  18.1 

riiape.'iu  1)11111  (tu  iHtii'àlre,  devenant  jaunr  en 
vieilli^sMiil.  (il>lif|U!'.  cIi.m'iiu.  mkhi,  à  niarire  lacé- 
rée, conehironih'.  lai'gt;  de  i  ;i  lo  eenlinlell•t"^. 
l,;iiiielle>  M:itie|i;ii  rc>  mi  j.iunàlres,  sou \  «Mil  anas- 
tomosées (l.'iliN  l:i  jeuiiesM'.  Pédicule  courl  oii 
nul,  blanchâtre,  couveii  de  poih  rudesà  la  has(\ 
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Cette  espèce  est  comestible.  Elle  croît  sur  les 
arbres,  à  l'aufomne  et  pendant  l'hiver. 

On  trouve  quelquefois  la  variété  Glandulosus, 
remarquable  par  de  petites  houppes  glanduli- 
formes  qui  se  trouvent  sur  les  lamelles. 

PLEUROTE  PÉTALOIDE 
Pleurotus  petaloides.  Bull. 

Chapeau  en  forme  de  spatule,  brunâtre,  à 
marge  sinuée,  retournée,  quelquefois  grisâtre 
ou  fauve,  large  de  4  â  8  centimètres.  Lamelles 
blanchâtres  ou  jaunâtres,  avec  des  teintes  ocra- 
cées,  minces,  étroites,  décurrentes.  Pédicule 
court,  latéral,  blanchâtre  ou  roussâtre,  long  de 
4  â  3  centimètres. 

Cette  espèce  croit  en  automne,  sur  les  tiges  en 
putréfaction. 

PLEUROTE  UNGUIGULAIRE 
Pleurotus  unguicularis.  Fr. 

Chapeau  d'abord  retourné,  puis  convexe-plan, 
grisâtre  ou  noirâtre,  lisse,  glabre  ou  villeux, 
large  de  4  â  10  millimètres.  Lamelles  espacées, 
inégales,  blanchâtres.  Pédicule  très  court,  glabre 
et  blanc. 

■  Cette  petite  Pleurote  croit  en  hiver,  sur  l'écorce 
des  arbres. 


AliAlUCl.NKLS.   —   l'MILlS.  I  O-J 


Pluteus.  i  r. 

ChampifriiOMs  à  cliaponu  ilistiiicl  du  pédicule, 
lequel  est  chai'iiu  llbroux.  Lamelles  lihi'es,  arron- 
dies à  la  base.  Spores  roses  ou  rougeàlres. 
Espèces  epi pintes. 


PLUTEUS  COULEUR  DE  CERF 

Pluteus  cervinus.  Schfcffer. 
Agaricus  pluteus.  Batsch. 

Chapeau  d'abord  canii)anulé,  puis  étale,  gla- 
bre, lisse,  deveuant  lilanienteux  ou  écailleux, 
blanchâtre,  giisàtre,  brunâtre  ou  couleur  de 
suie,  large  de  5  à  10  centimètres.  Lamelles  blan- 
ches, puis  teintées  de  rose  ou  de  rouge  saumon, 
libres,  larges.  Pédicule  blanchâtre,  couvert  de 
filaments  noirâtres,  long  de  o  à  10  centimètres. 

On  li(»u\e  ce  champignon  au  printemps  et  à 
l'aulonnic,  sui-  lc>  bi-auches  et  les  troncs  pourris 
des  arbres. 

PLUTEUS  BLANC  ROSÉ 
Pluteus  roseo-albus.  Fr. 

r.li;ip(';iii  pl;iii,  Diidiilé,  plus  ou  moins  d('primé, 
blanchâti'c  ou  légèriMuent  carné,  soyeux,  large 
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de  2  à  3  centimètres.  Lamelles  libi'es,  espacées, 
rosées  ou  blancliàtres.  Pédicule  l)lanc,  teinté  de 
rose,  soyeu.x,  long  de  3  à  5  centimètres. 

Espèce  croissant  au  printemps  et  à  l'automne, 
sur  les  troncs  d'arbres,  pi'incipalement  sur  ceux 
des  saules. 


E.NTOLOME.  Entoloma.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  non  distinct  d'un 
pédicule  charnu-fibreux.  Lamelles  annexées 
au  pédicule  par  une  sinuosité.  Spores  poly- 
gonales ,  roses  ou  rougeâtres.  Espèces  terres- 
tres. 


ENTOLOME  SOYEUX 

Entoloma  sericellum.  Fr. 
Agaricus  ioodorus.  Bull. 

(Planche  19.) 

Chapeau  d'abord  voûté,  puis  étalé,  l)lanc  ou 
grisâtre,  soyeux,  écailleux,  à  bord  infléchi, 
large  de  I  à  3  centimètres.  Lamelles  sinuées,  gri- 
sâtres ou  couleur  de  chair.  Pédicule  blanc  ou 
jaunâtre,  d'abord  [)ulvérulent,  puis  lisse,  fragile, 
long  de  2  à  3  centimètres. 

Espèce  commune  à  l'automne,  dans  les  prairies. 


M 


=t>?'^ 


19.  —  ENTOLOME  SOYEUX  '(Suspect). 


AGAlilClM.I'.S.   —  Cl.lidlMI.i:.  107 

ENTOF.OME  BLEU  GRISATRE 
Entoloma  griseocyaneus.   Fr. 

Chapeau  cnmpanuli'.  |tnis  voril(\  ,:rris  on  vio- 
lacé, scpianiciix  .  1;ii'l;('  de  '2  à  V  contiinrli'cs. 
Lamelles  hiancliàfres,  puis  eai'nées,  légèrement 
adnées,  ventiaies.  Péilienle  blanehàli'e,  listuhmx, 
devenant  hleuàli'e,  long  de  2  à  5  cenlimèlres. 

Ce  ehampiimon  croil  pendant  l'été  et  l'au- 
toinne,  dans  les  pâturages  des  lieux  élevés. 
Sus[)ect. 


CIJTOPIM:.  Clitopilus.   Vv. 

Cliam|)ignons  à  chapeau  plus  ou  moins  ombi- 
Ii(|né  on  déprimé,  se  continuant  avec  un  pédicule 
charnu  ou  lihreux.  Lamelles  plus  ou  moins 
décurrentes.  Spores  roses  ou  rougeàtres.  Espèces 
terrestres. 


CI>ITOPILE  MOUSSERON 

Clitopilus  prunulus.  Scop. 

Patois  :  M(}ffssfnrif/o. 

riiajieau  légèrement  voTiti'',  blanchâtre  ou  gris 
blanchâtre,  presque  glacé,  à  marge  enroulée  et 
farineuse,  large  de  ^^  à  8  centimètres.  Lamelles 
l)lanclies,    puis  carnées,   minces,   décurrentes. 
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Pédicule  blanc  ou  blanchâtre,  épais ,  nu,  strié , 
renflé  à  la  base,  long  de  3  à  5  centimètres. 

Ce  iMousseron  est  comestible.  Il  croit  au  prin- 
temps et  à  l'automne,  dans  les  pâturages  et  dans 
les  bois. 

GLITOPILB  ORGELLE 
Clitopilus  orcella.  Bull. 

Chapeau  voûté,  puis  étalé  ou  déprimé,  blanc, 
jaunâtre  ou  grisâtre,  visqueux  en  temps  humide, 
glacé,  à  bord  enroulé  dans  le  premier  âge, 
large  de  3  à  8  centimètres.  Lamelles  blanchâtres, 
jaunâtres  ou  couleur  de  chair,  très  décurrentes. 
Pédicule  blanc,  devenant  creux,  floconneux, 
rentlé  aux  extrémités,  très  variable  en  longueur. 

Cette  espèce  est  comestible  et  très  recherchée. 
Elle  croit  au  printemps  et  à  l'automne,  dans  les 
prairies  et  dans  les  bois,  sur  la  terre  et  sur  les 
vieux  troncs,  principalement  dans  les  endroits 
exposés  au  sud. 


NOLANÉE.  Nolanea.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  non  séparé  d'un  pédi- 
cule cartilagineux,  à  marge  droite,  primitivement 
appliquée  contre  le  pédicule.  Lamelles  adnées, 
libres  ou  presque  libres,  non  décurrentes.  Spo- 
res roses  ou  rougeâtres. 


ACARICINKI'S.   —  CLAL'DorL.  I  (H) 

NOLANFIE  DES  PATURAGES 
Nolanea  pascuus.  Sclui-Hor. 

rii;i|)(\ui  d'ahoi-d  campîmiilé,  puis  r\<\\{\  |)ros- 
(|ii(3  ()riit>ili(|m'',  ^laWre,  sli'ié,  soyeux,  luisaiil, 
gris,  l)nin,  noirâtre  ou  jaunâtre,  large  de  •'{  à 
5  centimètres.  Lamelles  gi'isâtres  ou  Jaunâtres, 
cmilécsen  ai'rière,  pres(|uc  libres,  ventrues.  Pédi- 
cule grisâtre  ou  brunâliv  (piehiucfois  jaunâti'e, 
strié,  lilamenteux,  long  de  -l  à  7  centimètres. 

Cette  espèce  est  fragile  eta(|ueuse.  On  la  trouve 
souNcnl  â  la  lin  de  l'été  et  à  l'automne,  dans  les 
pâturages  et  dans  les  bois. 


CLAUnOPi:.  Claudopus.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  excentriiiue ,  latéral 

(Ml  résupiné.  Spoi'os  rougeâtrcs.   Ks[)èces  ligni- 
coles, éiii[)liytes,  l'ai'ement  teri'estres. 


CLAUDOPE  VARIABLE 
Claudopus  variabilis.  Pcrs. 

(>hapeau  blanc,  toriHMitciix ,  retourné,  |)Uis 
renversé,  large  de  2.  c(Miliniè(res  environ. 
Lamelles  en   rayons,  blanchâti'cs,  puis  rousses 
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OU  rougOcàtres,  larges,  distantes.  Pétliciilc  très 
court,  tordu  ou  courbé. 

Ce  champignon  croit  pendant  toute  l'année. 
On  le  trouve  sur  les  vieux  troncs  et  sur  les  bran- 
ches tombées  des  arbres. 


PHOLIOTE.  Pholiota.  Fr. 

Champignons  [)renant  naissance  sur  les  mous- 
ses. Voile  laissant  un  collier  sur  le  pédicule.  Spo- 
res ferrugineuses,  purpurines  ou  brun  jaunâtre. 


PHOLIOTE  RADIQUEUSE 
Pholiota  radicosa.  Bull. 

Chapeau  d'abord  ovoïde,  puis  étalé,  légère- 
ment mamelonné,  glabre,  lisse,  jaunâtre  ou  blan- 
châtre, large  de  6  à  \t  centimètres.  Lamelles 
l)âles,  puis  rouge  brunâtre,  lil)res ,  ventrues. 
Pédicule  radiciforme,  farineux,  blanchâtre,  long 
de  5  à  12  centimètres.  Collier  blanc,  membra- 
neux, formé  d'écaillés  concenti'iques  et  filamen- 
teuses. 

Cette  espèce  a  une  odeur  d'amande  amère 
très  agréable,  mais  ses  qualités  comestibles  ne 
sont  pas  parfaitement  connues. 

On  la  rencontre  en  été  et  en  automne,  dans  les 
bois  et  dans  les  bosquets,  principalement  dans  le 
voisinage  des  vieilles  souches. 


Vi.AHICINKKS.    —    l'IIoLIOTi:.  I  |  | 

TMIOI.IOTK  CVr.lN DRAGÉE 
Pholiota  cylindracea.  DC. 

I*;il(>is  :  l'/hoif/dili). 

(-Iiapivm  coiiNcxe,  souNcnl  ii'iv^ulior,  à  marge 
l'Cpliéc  (Ml  dessous,  hlancli/ili'c  ou  l'oux,  [)lus 
l'once  ;iii  ('(Mille,  l.iii^c  de  .')  à  8  ceiitiiiièli'os. 
Lamelles  ailliei'(Mites ,  l)l;iiiclià<i'es  ou  len'u.i^M- 
iieiises.  Pédicule  plein,  cyliiidi-i(pie,  (piehiuelbis 
coni'ht',  larineux  au  soniinel,  s(pi;iniuleu\',  ion^^ 
de  o  à  10  centimètres. 

Cette  espc'ce  ci'oit  en  touffes,  à  l'automne.  On 
la  ti"ou\('  oi'dinaii'ement  sur  les  vieux  troncs  du 
|)euplier  et  du  saule. 

IMIOLIOTE  DESTRUCTRICE 

Pholiota  destruens.  lîiondeau. 
Agaricus  populneus.  Pers. 

('.Ii;ipe;iu  convexe-|)l;ifi,  jaune  ou  jaunâtre, 
cliai'ge  de  s(iuames  brunes,  large  de  (i  à  10  cen- 
timètres. Lamelles  larges,  d'abord  jaunes,  puis 
ferrugineuses.  Tedieule  plein,  courbé,  pres(|ue 
bulbeux,  de  même  couleur  (jue  le  chapeau,  long 
de  .')  à  10  cenlimèti-es.  Cette  IMioliote  croità  l'au- 
lomne,  mu'  les  [leupliers. 
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Inocybe.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  sec,  fibrilleux  et 
soyeux.  Lamelles  décolorantes,  plus  ou  moins 
sinuées  à  la  base.  Pédicule  charnu.  Voile  fibril- 
leux, plus  ou  moins  api)arent.  Spores  brunes. 


INOCYBE  A  ODEUR  DE  SUREAU 
Inocybe  sambucinus.  Fr. 

Chapeau  peu  charnu,  convexe,  puis  étalé  à  la 
fin,  iibrilleux,  blanc  ou  jaun.àtre,  soyeux,  large 
de2  à 5  centimètres.  Lamelles  blanchâtres,  libres, 
ventrues.  Pédicule  [)lein,  blanc  strié,  pruineux 
au  sommet,  long  de  4  à  6  centimètres. 

Cette  espèce  a  une  odeur  très  prononcée  de 
sureau.  On  la  trouve  quelquefois  en  été  et  en 
automne,  sur  les  gazons  et  sous  les  arbres  rési- 
neux. Elle  est  généralement  regardée  comme 
vénéneuse. 


FLAMMULE.  Flammula.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  charnu.  Lamelles  dé- 
currentes  ou  adnées  au  pédicule,  lequel  est 
charnu-fibreux.  Voile  filamenteux ,  indistinct. 
Spores  ferrugineuses  ou  brunes.  Espèces  ligni- 
coles ou  terrestres. 
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FLAMMUI.K  I)K  L'A  UNE 

Flammula  alnicola  Fr.   Agaricus   araarus  Bull. 
Agaricus  lateritius  ScluiMler. 

r.liM|)onuvoùl('\  i)iiiN(''l;iI('',  <,Mal)i'(',  lisse,  Iminide, 
jaimo  lauvo  ou  reiTULriiiciix  ,  souNoiit  teinté  (\c 
vert,  lai'ge  de  'i  à  0  eeiitiiiièti'es.  L;unelles  jau- 
nâtres, rerni^'iiieiises  en  \ieiilissanl ,  hirges, 
arrondies,  îidhereides.  Pédieide  plein,  puis  creux, 
lil)i-illeux,  de  même  coideur  (pie  les  hunelles, 
long  de  ')  à  8  eentimètres.  Collier  jautie,  persis- 
tant. Chaii-  Jaune  et  amèi'C. 

dette  espèce  est  vénéneuse.  Illle  ci'oit  à  l'au- 
tomne, en  toulTes  de  7-8  individus.  Kilo  est  très 
commune  dans  les  bois  et  dans  les  bosquets,  sur 
les  troncs  et  les  soucbes  pourrissantes. 

FLAMMULE  EN  FUSEAU 
Flammula  fusa.  Fr. 

Cbapeau  {)resque  i^luanl,  dur,  cliarnu,  d'abord 
Jaune,  puis  rougeàtre,  brunâtre  ou  olivâtre,  lisse, 
large  de  i  à  8  centimèti'es.  Lamelles  presque 
décui'rentes,  d'abord  pâles,  puis  grisâtres,  ver- 
dàtres,  jaunes  et  brur)  de  rouille  à  l;i  lin.  Pédi- 
cule à  [)eu  pi'ès  de  même  coideui'  <|ue  le  cliapeau, 
l)âlissant,  sti'i(''-lilamenteu.\,  tusilbrm(\  radicant, 
long  de  ()  â  12  centimèt!*es.  Cliair  jaunâliv. 

Ks|»èce  assez  rare,  croissant  en  été  et  en  au- 

9 
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tomne,  dans  les  bois,  sur  le  sol  et  sur  le  bois 
pourri. 

FLAMMULE  GYMNOPODE 
Flammula  gymnopodia.  Bull. 

Clia[)eau  campanulé-eonvexe,  brun  de  rouille, 
squameux,  à  marge  fendillée,  large  de  3  à  5  cen- 
timètres. Lamelles  brun  de  rouille,  très  décur- 
rentes,  arquées.  Pédicule  plein,  atténué,  de 
même  couleur  ({uc  le  cbapeau,  long  de  8  à  15 
centimètres. 

Cette  espèce  est  comestible.  Elle  est  souvent 
confondue  avec  le  Collybla  social.  On  la  trouve 
à  l'automne,  en  touffes  de  15  à  30  individus,  sur 
les  vieilles  souches  des  arbres. 

FLAMMULE  PULVÉRULENTE 

Flammula  conissans.  Fr. 
Agaricus  pulverulentus.  Bull. 

Chapeau  convexe-campanule,  ensuite  mame- 
lonné et  étalé,  glabre,  d'un  jaune  pcàle,  large  de 
3  à  5  centinîètres.  Lamelles  d'un  gris  cendré, 
puis  jaunâtres,  adhérentes,  décurrentes  par  une 
dent.  Pédicule  creux,  jaune  i)àle  ou  ferrugineux, 
flbrilleux,  long  de  8  à  15  centimètres.  Cortine 
blanchâtre  et  fugace.  Espèce  pulvérulente  dans 
la  vieillesse. 

Ce  champignon  croit  en  groupes,  à  l'automne, 
dans  les  oseraies,  surtout  au  pied  du  saule  blanc. 


AC.MMCIMI-.S.  —  Tri:\II{|\  —  Cni'l'IDoTI-.  |  I  .'i 


rili\IIU;.  Tubaria.   Woilh. 

('liaiii|)iL;ii(»iis  ;i  cli.ipc;!!!  |)i'rs(|iic  iiiciiiljra- 
ncux.  I.aiiit'llt's  [tlusoii  moins  (l(>ciin'(Mil('.s.  l'étli- 
cille  |>i'('S(|ii('  carlilaLiiiiciix.  Spores  rei'ru.uineuscs. 


TUHAIUE  POUDHEUSP] 
Tubaria  furfuracea.  Peis. 

Chapeau  voûté,  puis  étalé  et  (lé[)i'iiné,  hlau- 
cliàlre,  iii'isàtre  ou  oeracé,  à  inai'<;e  soyeuse, 
lai'i^e  (le  i!  à  3  centiinéti'es.  F.ainelles  jaunâtres, 
puis  ferrugineuses,  aduées  et  tiécurrcntes.  Pédi- 
cule canaliculé,  argileux-lloconneux,  floconneux 
et  blanc  à  la  base,  dur,  long  de  2  à  o  centimètres. 

Cette  Tubaire  croit  à  l'automne,  sur  le  terreau, 
les  morceaux  de  bois  et  pai'mi  les  feuilles,  dans 
les  bois. 


CKKIMDOTI:.  Crepidotus.   \-\\ 

Champi-iions  à  chapeau  exccntriipic,  latéral 
ou  résui)iné.  Spores  ferrugineuses,  Kspèces 
lignicoles  ou  ('*pi[)liyles. 
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CRÉPIDOTE  MOLLE 
Crepidotus  mollis.  Schaîffcr. 

Chapeau  presciuc  sessilo,  charnu-gélatineux, 
mou,  flas(jue,  nu,  lobé-onilulé,  orchnairement 
étalé,  blanchâtre ,  puis  jaunâtre,  large  de  2  à 
6  centimètres.  Lamelles  blanchâtres,  puis  d'un 
brun  cannelle,  décurrentes  et  linéaires. 

Cette  espèce  croit  pemlant  l'été  et  l'aulomne, 
sur  les  vieilles  tiges  et  sur  les  troncs  pourrissants. 

CRÉPIDOTE  PALMÉE 
Crepidotus  palmatus.  Bull. 

Chapeau  voûté,  puis  étalé,  lisse,  ferrugineux 
ou  jaune  d'ocre,  de  forme  irrégulière,  lai'ge  de 
4  à  8  centimètres.  Lamelles  ventrues,  de  même 
couleur  que  le  chapeau.  Pédicule  blanc,  glabre, 
excentrique  ou  latéral,  ne  dépassant  guère  5  cen- 
timètres de  longueur. 

Cette  espèce  croit  en  été  et  en  automne,  sur  les 
ai'bres  vivants  ou  morts. 


PSALLIOTE.  Psalliota.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  plus  ou  moins  charnu. 
Lamelles  libres  et  arrondies.  Hyméniphore  dis- 
tinct du  pédicule.  Voile  annulaire.  S[)ores  d'un 
brun  pourpré. 


20.  —  PSALLIOTE  CHAMPÊTRE.  PRADELET  (Comestible). 


\(i  M!|(  IMI  s. 


i'-\M.iiiri:. 


Il 


F»SALi.iOTE  ciiamim':tiu<: 

Psalliota  campestris  1,.  Agaricus  edulis  linll. 

l*aU)is  :   Vadrlct,  Vabcrlas. 

(Planche  -20.) 

Chapeau  d'alMud  ulohuloux,  puis  convexe,  sec, 
écailleux,  blanc  ou  roux  clair,  lai'.irede 'i  à  10  ceri- 
liiiièlres.  f.anK^lleshiaucli.àlrcs,  [)uis  roses, ensuite 
brunes  ou  noirâtres ,  (léli(|ues('(»nles.  IN'dicule 
plein,  blanc,  plus  ou  moins  s(|uameux,  Ion*::  d(3 
'■\  à  S  eentinièli'cs.  Collier  blanc,  plus  ou  nioins 
lacéi'(''. 

('elle  espèce  oiTre  deux  l'oriiies  communes  dans 
noti'e  (léf)ai'femen<. 

I.a  loiMue  Pnili(vl((.  Wii.  a  le  chapeau  brun, 
squainuleux  ;  et  la  forme  Sijloicola  Vitt.  a  le  cha- 
peau d'abord  blanchâtre,  puis  roussàtre,  liusant, 
gercé  dans  la  vieillesse.  I.es  lamelles  sont  lilas, 
brunâtres  à  la  IIfi. 

Ce  champi«,'n()n  est  recherciié  dans  toute  l'Ku- 
l'ope  pour  ses  (pialihVs  essenlicllemcnl  alimen- 
laii'cs.  il  croil  (Ml  élé  el  en  aulonme,  dans  les 
praii'ies,  sur  le  bord  dvs  routes  et  dans  les  clai- 
rières des  bois. 


PSALLIOTE  DES  CHAMPS.   liOULE  DE  NEIGE 

Psalliota  arvensis.  Sclufiror. 

Palois  :  lii)U(/(ito. 

Chapeau  arrondi-campamdè,  puis  plan,  soyeux, 
blanchâtre  ou  teinté  de  jaune,  large  de  3  a.  6  cen- 
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ti mètres.  Lamelles  blanchâtres,  rougeàtres,  puis 
brunes,  libres  et  ventrues.  Pédicule  blanchâtre, 
creux,  floconneux  à  l'intérieur,  long  de  3  àlO  cen- 
timètres. Collier  double,  l'extérieur  lacinié. 

Cette  espèce  est  comestible.  Elle  croît  à  l'au- 
tomne, sur  les  gazons,  dans  les  friches,  les  jardins 
et  dans  les  clairières  des  bois. 

PSALLIOTE  DES  BOIS 
Psalliota  sylvatica.  Schaeffer. 

Chapeau  d'abord  campanule,  puis  étalé,  légè- 
rement bombé,  au  moins  dans  le  i)remier  âge, 
l)lancliàtre  ou  jaunâtre ,  couvert  de  squames 
brunâtres,  large  de  4  â  8  centimètres.  Lamelles 
d'abord  rougeàtres,  puis  brunâtres,  libres  et  ven- 
trues. Pédicule  creux  ,  blanchâtre ,  fibrilleux 
au-dessous  du  collier,  renflé  â  la  base,  long  de 
6  à  12  centimètres.  Collier  blanc,  simple,  souvent 
fugace. 

Cette  Psalliote  croit  â  l'automne,  dans  les  bois. 


Stropharia.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  plus  ou  moins  charnu. 
Lamelles  plus  ou  moins  adhérentes.  Hymen ium 
non  distinct  du  pédicule.  Collier  de  forme  varia- 
ble. Spores  noir  pourpré  ou  brunes. 


A(,AI{li;i.M.I,>.    —   SlUdl'Il  Uil A.  I  II) 

S'ri{()I'IIAIUA   .l'IinilNKCSE 
Stropharia  seruginosa    Scliaellcr. 

(',li:i|)(';m  ('(»ii\('\('-|)Ia;i,  prcsiiur  hoiiilx',  l)l;iii- 
cIkiIi'i!  uLi  \(M'(l;ilrc,  coumm'I  (rime  \  iscosito  (jui 
(lisparait  ;i\ ce  l'à^c,  laruc  de  -l  à  •')  cciitiinrfivs. 
Lamelles  adlici-cMitos,  (riiii  lu'iin  poiirprc.  VviW- 
cule  Iilanc,  ijjeiiàfi'c  on  Ncrdàlre,  lihrillciix  ou 
écaijlciix  soiis  le  collier,  loiii;-  de  •')  à  7  eeriliiiiè- 
Ircs.  C.olliei'  plll^  ou  moins  persistant.  Ivspèco 
vénéneuse. 

Ce  elianif)i«j:non  ei'oii  en  élé  el  en  aulonuie, 
dans  les  pàtura.^es,  les  hruussailles,  sur  les  clic- 
juins  et  sur  les  troncs  d'arbres. 

STROPHARIA  sî:mi-(;lobuleuse 

stropharia  semiglobata    Halsch. 

Clia|)cau  liémis|)liéi'i(pic,  Jaune  pâle,  lisse,  vis- 
(pieux  ,  lari^c  de  2  à  .'{  centimètres.  Lamelles 
lai'iics,  adnees,  d'un  uris  hrinneux  ou  noii'àtre. 
INMiieule  ,i:rele.  canalicidc,  \  is(pieux,  épaissi  à  la 
))ase.  Jainialre,  lonu  de  o  à  S  centimètres.  Col- 
lier annulifoiMiie. 

Cette  espèce  croit  en  r\v  et  en  automne,  sur 
les  fumiers  et  dans  les  pâturages. 

STROPHARIA  STERCORAIRE 
Stropharia  stercoraria.   L'r. 

Chapeau  d'ahoi'd  lit''misp|i(''ri(pic .  pui«^  l'talé, 
Jaune  (tu  ufis  Jaunâtre,  legei'enjcnl  \is(|ueux  en 
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temps  humide,  luisant  à  l'état  sec,  large  de  2  à 
3  centimètres.  Lamelles  d'abord  blanches,  puis 
olivâtres,  brunâtres  ou  noirâtres,  adhérentes. 
Pédicule  jaune  ou  jaunâtre,  presque  visqueux, 
moelleux  à  l'intérieur,  long  de  2  à  4  centimè- 
tres. Collier  annuliforme. 

Cette  Stropharia  croit   pendant  l'été  et  l'au- 
tomne, sur  les  fumiers  et  dans  les  endroits  boisés. 


Hypholoma.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  charnu.  Lamelles 
adnées  ou  sinuées.  Pédicule  orné  d'une  cortine 
aranéeuse  et  fugace.  Spores  d'un  poui'pre  noir. 

Espèces  cespiteuses,  lignicoles. 


HYPHOLOMA  VELOUTE 
Hypholoma  velutinum.  Pers. 

Chapeau  d'abord  campanule,  puis  étalé,  ombi- 
liqué,  jaunâtre  ou  brun  jaunâti-e,  filamenteux, 
plus  tard  nu  et  lisse,  large  de  5  à  10  centimè- 
tres. Lamelles  d'abord  adhérentes,  puis  libres, 
brunâtres,  ensuite  d'un  brun  châtain,  ponctuées 
de  noir.  Pédicule  cylindrique,  creux,  flbrilleux- 
soyeux,  couleur  d'argile,  long  de  5  à  10  centi- 
mètres. Voile  laineux,  retenu  au  bord  du  chapeau. 
Chair  jaunâtre. 

Cette  espèce  croit  en  été  et  en  automne,  sur 
les  terres  incultes. 
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ilVI'IlULOMA   FASCKULK 
Hypholoma  fasciculare    IIiuls. 

Cliapcaii  d'abord  ai'i'oiidi,  puis  coiincxo,  jaune, 
l'oux  ou  ociacc.  plus  l'oiict'  au  cciili'c,  lar/io  de 
3  à  G  cciiliiuctrcs.  Lamelles Jauruvs  ou  0('i'ae(»es, 
devenant  xcrd.ilres,  linéaires  et  adnécs.  Pédicule 
jaune,  lisluleux,  deioi'iué,  léfrènMiient  rende  à  la 
base,  lou",^  de  -l  à  7  eenlirnètres. 

Ce  cliampi,i:non  croit  à  la  (in  de  l'été  et  pen- 
dant l'autonine.  On  le  trouve  en  toull'es  serrées 
sur  les  vieilles  souches.  La  chair  de  cette  espèce 
est  jaune.  Sa  saveui'amère  lait  (pi'on  ne  l'utilise 
point  comme  aliment  ;  (piehpies  mycologues  ont 
contesté  ses  (lualilés  comestibles. 


Psilocybe.  li. 

('hampignonsà  chapeau  pres(pic  meml)i'aneux, 
à  marge  d'abord  iii(Mn"\('M\  I,amelles  non  li(pies- 
centes.  PiMlicule  pres(pie  cartilagineux.  Spores 
brunes  ou  noir  poui'pri'.  Kspéces  terrestres. 


PSIbOCYIJE  PENCHE 
Psilocybe  cernuus.   Walil. 

r.lia|u\au  c;impaF)ul(',  |tuis  ('talé,  glabre,  hu- 
mide, lil.'iiic,  pâle  ou  li\i(le,  Int'uc  d'euNiron 
1   cenlimeli"e.    Lamelles   blanchâtres  ou   bi'unà- 
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très,  odnées,  libres,  ventrues.  Pédicule  blanc, 
fistuleux,  farineux,  long  de  i  à  o  centimètres. 

Cette  espèce  croit  en  toulïes,  en  été  et  en  autom- 
ne, sur  les  gazons  et  parmi  les  feuilles  pouriies, 
dans  les  bois. 

PSILOGYBE  DE  LA  FENAISON 
Psilocybe  fœnisecii.  Pcrs. 

Chapeau  gris  ou  bi'un,  ])àlissant,  campanule, 
puis  étalé,  glabre,  large  d'environ  2  centimètres. 
Lamelles  livides,  puis  brunes,  devenant  noirâ- 
tres, ventrues.  Pédicule  j'oux  i)àle,  (Istuleux,  nu, 
long  de  3  à  5  centimètres. 

Cette  espèce  croit  à  l'automiie,  daiis  les  pi'ai- 
ries. 


PSÀTHYRt:.  Psathyra.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  presque  membra- 
neux, à  marge  droite.  Lamelles  non  liquescentes. 
Pédicule  fistuleux,  fragile.  Spores  noir  pourpré 
ou  brunes. 


PSATHYRE  A  TÈTE  CONIQUE 
Psathyra  conopilea.  Fr. 

Chapeau  conique-campanule,  lisse,  glabre, 
brunâtre,  grisâtre  ou  blanchâtre,  large  d'environ 
I  centimètre  1/2.  Lamelles  ventrues,  blanchâtres 


AflARICI.NKES.  —  TANlKOlJ  S.  I2.{ 

oïl  l)i'iin(\^.  rtMlicuIc  l)laii('  argenlé,  lisse,  listu- 
Iciix.  Inim  (le  'i  ;i  12  ('(Milimètres. 

('.('(le  osjxH'e  croil  ;'i  r.iiiloiiiiie,  dnns  les  [)rOs 
ci  (l.iiis  les  jai'diiis. 


Panœolus.   I  r. 

('.li;un|)i,L:ii()iis  ;i  cliapcaii  peu  cliai'iiu,  à  iiiai'*,^ 
dépassant  le>  laiiiellos,  lcs(|uclk's  sont  taclielôcs. 
Spores  noires. 


1.  —  C/nijjcau  cisiiueiu. 

PANŒOLUS  CILIE. 
Panœolus  separatus  L.  Agaricus  ciliaris  Boit. 

("-Iiapeaii  Llaneliàlre  ou  eouleur  d'argile,  cani- 
paiiule,  \is(|ueii.\,  large  de  2  à  .'î  centimcMres. 
Lamelles  adnées,  d'un  gris  noirâtre.  Pédieulc 
Liane,  luisant,  épais,  long  de  .')  à  10  centiinèlres. 

Cette  espèce  est  coiiiiuunc  sur  les  lumici's. 
Klle  croit  au  printemps  cl  à  l'automne. 

PANŒOLUS  FIMIPUTRIDE 
Panœolus  fimiputris.    BiiU. 

('.lia|)oaii  (•oni(|U(\  puis  campanule,  LiiMiàtre  ou 
(•('iiili'i'  hiiiiiàftv.  li^sc,  \is(|ueu\,  large  de  2  à  -"î 
centimeli'es.   l.aiiiclh's  adm'es.  noii-àtres  ou  ciu- 
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leur  de  plomb.  Pédicule  fîstulcux,  gris  pâle,  avec 
une  zone  annulaire,  long  de  4  à  8  centimètres. 
Ce  champignon  est  commun  au  printemps  et 
à  l'automne,  sur  le  fumier  et  sur  le  terreau  des 
jardins. 

II.  —  Chapeau  /lyr/rophaue ,  plus  ou  vioins 
/locomieux  ou  soyeux  en  temps  sec. 

Panœolus  sphinctrinus. 

Chapeau  campanule,  pâle  nu  gris  jaunâtre, 
large  de  2  à  3  centimètres.  Lamelles  adnèes  , 
cendrées  ou  noirâtres,  maculées.  Pédicule  d'un 
roux  pâle,  long  de  4  à  7  centimètres. 

Cette  espèce  croit  en  été  et  en  automne,  sur  le 
fumier,  [)i'incipalement  sur  la  bouse  de  vache. 


III.  —  Chapeau  sec. 

PANQEOLUS  CAMPANULE 
Panœolus  campanulatus.  L. 

Chapeau  campanule,  puis  convexe,  sec,  lisse, 
brillant,  brun,  rouge  brun  ou  noirâtre,  large  de 
fkS  centimètres.  Lamelles  adnèes,  grises,  pana- 
chées de  noir.  Pédicule  flstuleux,  roux  ou  rouge 
brunâtre,  poudré  de  noir,  long  de  3  â  6  centimè- 
tres. 

Cette  espèce  croit  en  été  et  en  automne,  sur  le 
fumier  et  sur  le  terreau. 


AGAUICINKI  s.    —    l'S.vilIVIU.l.l.V.  12') 

l'A.\()i;ii|,l  S   l'Al'II.loNACK. 
Panœolus  papilionaceus    Hiill. 

riiapeaii  li{'Miiis|tli('ri(|ii(' ,  ^n'isàji'c  ou  l'oiigc 
noii'àlro,  écaillciix,  dôcliirr,  lai-gcdo  'Z  à  -i  centi- 
iiirlres.  Lîiiiiclles  adiiéos,  ccndivos,  maculées  de 
noii'.  Pédicule  hiaiicliàli'c  ou  l)lafic,  farineux  vers 
le  haut,  loiiu  (le  (>  à  *)  cculiniclres. 

Ksj)éc(»  coiMiiiunc,  solitaire  ou  groupée.  Elle 
cfoil  [)eiid;uit  toute  l'année,  sur  le  ruinieretsur 
le  lei'i'eau  (\vs  Jardins. 


Psathyrella.  I  r. 

Cliaiupignons  à  chapeau  membraneux,  à  mai'ge 
droite  et  ne  dépassant  pas  les  lamelles,  lesquelles 
sont  incolores.  Spores  noires. 


I.  —  Pédicule  rigide,  (/labre. 

PSATHYRELLA  DKMl-NOIR 
Psathyrella    subatrata.    Vv. 

Chapeau  cam[)anule,  glahre,  à  m;u'ge  striée, 
l'oux  hrun,  |)àlissant,  d'environ  2  centimètres  de 
largeur.  I.aiiiclles  adfK'cs,  d'un  hi'uii  noirâtre. 
Pédicule  hlancliàtre,  listuleux,  i'i^;ide,  glahre, 
long  de  .{  à  .')  centimèlres. 

Cette  espèce  croit  au  printemps  et  à  l'automne, 
dans  les  jju'dins,  dans  les  fossés  etsui'  les  gazons. 
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PSATHYRELLA  HYGROPHORE 
Psathyrella   hygrophora.    Bull. 

Cliapeau  d'abord  conique,  puis  campanule, 
étalé,  glabre ,  roux  ou  rouge  brunâtre,  large  de 
3  à  4  centimètres.  Lamelles  adnées,  livides,  puis 
noirâtres.  Pédicule  rigide,  fistuleux,  très  aqueux, 
blanc,  long  de  4  à  7  centimètres. 

Espèce  commune  pendant  l'été  et  l'automne, 
sur  le  sol  humide  et  dans  le  voisinaere  des  fumiers. 


II.  —  Pédicule  flexueux,  prulneux  au  sommcl. 

PSATHYRELLA  DISSÉMINÉ 
Psathyrella  disseminata.  Pers. 

Chapeau  ovale,  puis  cam[)anulé,  blanchâtre  ou 
jaunâtre,  devenant  gris,  large  de  2  à  3  centimè- 
tres. Lamelles  adnées,  d'un  blanc  grisâtre,  puis 
noirâtres.  Pédicade  déformé ,  fistuleux,  blanc, 
long  de  2  à  6  centimètres. 

Cette  espèce  est  commune  au  printemps  et  à 
l'automne,  dans  les  endroits  humides,  sur  le  bois 
pourri  et  sur  les  gazons  ombragés. 
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r.OllUN.  Coprinus.  Pcrs. 

CliaiiipiuFions  à  cliapoiiu  cliarnu  ou  membra- 
neux. Lamelles  déliiiueseiMiles.  I^MJicuIc  lislii- 
leux,  grêle,  im  ou  poui'NU  d'ini  collier  araiiéeux, 
ordinairement  liiirace.  Spores  noii'es.  Kspèces  à 
croissance  1res  l'apidc  et  (pii  se  résolvent  en  un 
liquide  hi'unàti'e  ou  noii'àti'e. 


1.  —  Vhapcafi  charnu  ou  membraneux,  couvert 
d'une  pellicule  sêparable ,  fendillé  el  retroussé  à 
la  fin . 

COPRIN  CHEVELU 
Coprinus  comatus.  Fr. 

r.lia[)eaii  ovoïde,  puis  étalé,  l)lancliàtrc,  lilacé 
ou  bi'unàtre,  se  déchirant  en  écailles  larges,  noir 
à  la  lin,  lai'ge  de  4  à  '-')  centimètres.  Lamelles 
linéaires,  libres,  blanches,  puis  pourpres,  deve- 
nant noires  à  la  lin.  IN'dicule  lislideu.x,  blanc, 
puis  rose  ou  lilas,  tuheiruleux  à  la  l)ase,  poi'tant 
un  anneau  inol)ile,  long  de  8  à  lo  centimètres. 

Cette  espèce  peut  être  considérée  comme 
comestibh^  dans  le  pn^nier  âge.  Klle  croit  ou 
toulTes,  sur  les  décombres,  sur  les  terrains  lûmes 
el  humides  et  dans  les  [iraii'ies,  pendant  la  [)lus 
grande  [)ai'tie  de  l'année. 
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COPRIN  ATR  A  M  ENTA  IRE 

Coprinus  atramentarius.  Fr. 
Agaricus  atramentarius.  Bull. 

Chapeau  d'abord  ovoïde,  puis  campanule,  blan- 
châtre, grisâtre  ou  brunâtre,  rosé  au  sommet, 
large  de  5  à  7  centimètres.  Lamelles  blanchâtres, 
puis  brun  poui'pre,  devenant  noirâtres  â  la  tin, 
libres  et  ventrues.  Pédicule  creux ,  blanc,  fusi- 
forme,  rentlé  â  la  base,  sillonné,  tibi'illeux,  long 
de  8  à  20  centimètres.  Anneau  fugace. 

Ce  Coprin  est  comestible  dans  le  premier  âge. 
Il  croît  en  été  et  en  automne,  sur  le  fumier,  sur 
le  bois  pourri  et  dans  les  prairies  humides. 

COPRIN  PIE 
Coprinus  picaceus.  Fr. 

Chapeau  d'abord  ovoïde,  puis  conique,  étalé 
à  la  lui,  à  marge  denticulée,  couleur  de  suie, 
parsemé  d'écaillés  bariolées,  large  de  3  à  8  cen- 
timètres. Lamelles  d'un  gris  noir,  libres,  ven- 
trues. Pédicule  blanc,  glabre,  fîstuleux,  bulbeux, 
long  de  8  â  15  centimètres. 

Ce  Coprin  est  commun  en  été  et  en  automne, 
sur  le  fumier  et  sur  les  terres  fumées. 

COPRIN  FIMETAIRE 
Coprinus  fimetarius    L. 

Chapeau  d'abord  claviforme  ou  ovoïde,  puis 
conique-campanule,  écail!eux-tloconneux,promp- 


-\ 
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2<>  COPRIN  EN  ÉVENTAIL. 


Vi.AlUCINKI'.S.   —  t;(»lMUN.  12') 

IciiHMif  (l(''(*liii-('',  ,i,M-is  ('('ii(li'(''  ou  laii\(\  ;i  1)01(1 
l'oiih'  (Ml  dessus,  l.iri^c  (le  '(■  à  •')  (•(MiliiiK'li'CS. 
LaiiM'Ilcs  (riiii  liLiiic  l'ose,  dcvciiaul  iM'oiiiplc- 
iiKMil  noires,  lihiuvs,  Nciitruos,  puis  linéaires.  I*é- 
(liculo  blanc,  lisluleux  à  la  pai'lio  su|)('M'i('ure,  à 
hase  l'onllee,  lon.^  i\c  (5  à  ID  ceuliinèti'cs. 

Ce  C.opi'in  ri'oil  pciKlanl  la  plus  ,i;i';ni(le  |)ai'lie 
(le  l'atHiée.  Ou  le  IroiiNc  princi()aUMU(Mit  sur  Uvs 
liiiiiiiM's,  dans  le  \  uisiiia^T  des  liaiiilalious  et  dans 
les  buis  humides. 

GOIMîlN   HI.AXC  Dp]  NEIGK 
Coprinus  niveus.  l'r. 

Chapeau  d'abord  ovoïde,  puis  campanule,  étalé 
à  la  lin,  à  marge  déchirée  et  enroulée  en  dessous, 
couvei't  de  poils  blancs  et  serrés,  blanc  ou  rosé, 
devenant  noii'.  lar^re  de  8  à  l'i  cetitimétres. 
Lamelles  libres,  adliereiiles,  blanches,  puis  bru- 
nes, noires  à  la  (in.  Pédicule  listuleux,  llocon- 
neux,  blaïKî  ou  rosé,  long  de  5  à  8  centimètres. 

Cette  espèce  croit  surtout  au  printemps,  |)rin- 
cipalemcMit  sur  le  fumi(M"  de  cheval. 

COPRIN  MICACÉ 

Coprinus  micaceus.  SclKnlFer. 

(Planche  lM.) 

Chape;ui  ovoïde,  puis  campaiiide  et  étalé,  à 
marge  sillonnée-rendilh'e,  Jauiie-f;iu\(^  ou  cou- 
leur rouille.  pars(Miie  de  i:i';iiml;ilioiis  micacées 

lu 
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et  fugaces,  large  de  i  à  6  centimètres.  Lamelles 
blanchâtres,  puis  brunes  et  noirâtres,  libres, 
adhérentes.  Pédicule  fîstuleux,  blanchâtre,  lisse, 
long  de  7  k  12  centimètres. 

Ce  Coprin  croit  pendant  la  plus  grande  partie 
de  Tannée.  On  le  trouve  dans  les  jardins  et  dans 
les  bois,  sur  les  souches  pourrissantes. 

COPRIN  PAPILLE 
Coprinus  papillatus.  Fr, 

Chapeau  ovoïde-campanulé,  puis  étalé,  bru- 
nâtre ou  grisâtre,  couvert  de  petites  verrues 
papilliformes,  large  de  4  à  8  millimètres.  Lamel- 
les d'un  brun  noir.  Pédicule  mince  et  fîstuleux, 
blanc  ou  blanchâtre,  long  d'environ  2  centimè- 
tres. 

Espèce  commune  à  l'automne,  dans  les  bois 
et  dans  les  jardins. 

COPRIN  DÉLIQUESCENT 
Coprinus  deliquescens.  Fr. 

Chapeau  globuleux-ovoïde,  puis  campanule, 
largement  strié,  pointillé-verruqueux,  roulé  en 
dessus,  gris  de  fumée  ou  brun  jaunâtre,  large  de 
4  à  6  centimètres.  Lamelles  livides,  puis  noires, 
distantes  à  la  fin.  Pédicule  blanc,  glabre,  long 
de  6  â  10  centimètres. 

Espèce  commune  en  été  et  en  automne,  sur  le 
bois  pourri  et  parmi  les  feuilles  mortes. 


A(;aiu(;i.m;i:s.  —  coi'iuN.  LU 

COPniX  TOMKiNTEUX 
Coprinus  tomentosus.  Fr. 

Cliapi'Mii  ('\  liii(lrii|ii(\  puis  ('(>ni(|U(Vcriilô,  sli'ié, 
fondu  ;i  l;i  lin,  ,mi>  ou  blancliàlfo,  feutré,  large 
{le  Z  à  i  ccntiiurtivs.  Lauieilos  hruu  soml)i'C  ou 
noirâtres,  libres,  litiéaii'es.  INmIIcuIc  lisluieux  , 
velouté,  ji,'risàtre,  ion^;-  de  Z  à  -î  centiniètres. 

Ce  r.oprin  croit  pendant  rété  et  l'automne.  On 
le  trouve  IVé(pieinment  sui*  le  liiniier  et  sur  le 
terreau  des  jardins. 


II.  —  C/iapcdK  très  mince,  non  couvert  d'une 
pellicule,  Irùs  fruf/ile,  sillonné-pUssê,  s'ouvrant  sur 
le  dos  des  lamelles,  les(juelles  se  réduisent  en  ligties 
noires. 

GOPIUN  SL'B-EPIIKMERE 
Coprinus  ephemeroides.  Fr. 

Chapeau  cylindrique,  puis  campanule,  écail- 
leux-lloconneux ,  livide  ou  ni'isàtre ,  sillonné- 
plissé,  large  de  '■]  à  lo  inillinirlres.  Lamelles 
incolores,  puis  noiiàli-es.  Pédicule  tubuleux,  gla- 
bre, bulbeux  à  la  l)ase,  portant  un  anneau  niobile, 
long  d'envii'on  t  cerïtiniélres. 

Espèce  très  commiuic,  vennnt  (mi  iri'and  notu- 
l)re  pendant  l'été  et  raulomne,  sur  les  fumiers 
et  dans  le  voisinage  des  habitations. 
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COPRIN  DOMESTIQUE 
Coprinus  domesticus.  Fr. 

Cliapcau  obtus,  puis  ('oni(|ue  ef  campanule, 
oridulé-sillonné,  gris  ou  lauvc,  couvert  d'un 
duvet  blanchâtre,  large  de  4  à  6  centimètres. 
Lamelles  blanches,  puis  rosées  ou  bleuâtres, 
noirâtres  à  la  fin,  libres,  linéaires.  Pédicule  blanc, 
mince,  fistuleux,  long  de  5  à  7  centimètres. 

Ce  Coprin  croit  solitaire  ou  groupé,  en  été  et  en 
automne.  On  le  trouve  plus  communément  dans 
les  lieux  habités. 

COPRIN  RADIÉ 
Coprinus  radiatus.  Fr. 

Chapeau  cylindrique,  très  mince,  puis  étalé, 
radié,  strié,  gris  ou  roux,  fugace,  large  de  3  à 
10  millimètres.  Lamelles  blanchâtres,  puis  noires, 
fondant  très  vite.  Pédicule  blanc,  transparent, 
long  de  2,  à  3  centimètres. 

Espèce  la  plus  fragile,  qui  croit  presque  toute 
l'année  sur  les  fumiers  et  sur  les  terres  fumées. 

COPRIN  DES  FUMIERS 
Coprinus  stercorarius.  Fr. 

Chapeau  ovoïde,  puis  campanule,  strié,  gri- 
sâtre ou  roussâtre,  large  de  2  à  3  centimètres. 
Lamelles  d'abord  blanchâtres,  puis  carnées, 
noirâtres  à  la  fin,   ventrues.    Pédicule   blanc, 


\(.\iii(  im:i:s.  —  cophin. 


\:]:] 


pi'iiiiiciix,  (Ml   loniic  (le  iiKissiic,  puis  allongé  vi 

alh'iiiic  au  MiiiniK'l.  Ioiil:  dr  2  a  .{  criiliiiirlrcs. 

C.v  Coprin  ci'oil  pciifiaiil  la  plus  uraiidc  pai'liii 
(II'  ranncc.  On  le  Irouxc  eu  groupes,  dans  les 
Jardins,  >\w  les  funncrs  cl  sui'  les  Icri'caux. 

COPRIN  éi»iii:mkrh 

Coprinus  epheraerus.  li. 

C.liapoau  ()\()ïd('-c()iii(pi(\  puis  (''<alé,  radiù-sil- 
Inniic,  ui'is  (MMidri' ,  pulMM'ulcnt  à  la  (in,  lar<;e 
d"('n\ii()n  I  ccnlinirlrc.  Lamelles  d'ahoi'd  hNan- 
chàtres,  |)uis  biainàtrcs  (»t  noiràli'es  à  la  lin, 
lincaiivs.  Pédicule  cylindi'iiiue,  lisluleux,  ti'ans- 
parenl,  long  de  2  à  :]  cenlinièlres. 

Kspèce  très  lu<iaee,  emissant  en  gi'ou[)es,  |)en- 
danl  pi'esipu'  loule  l'aïUK'e.  Très  commune  sui' 
les  terreaux  el  sui'  les  fumiei's. 


CD [>R IN  EX   EVENTAIL 
Coprinus  plicatilis.   Vv. 

(Planche  21.) 

Cliaf)eau  1res  IVa-ile,  ovale-cx  lindri(|ue,  puis 
('auipanul(\  sillonni'-plisst'',  nu,  hriin,  puis  ^u'is 
cendre  ou  ,i;r'is  hUMhàli'c.  (l(''priin(''  à  la  lin.  lai'^e 
d'iMixiron  I  (•cnliMK'Irc  12.  Lamelles  dislaides, 
adnèes,  d'iui  i:ris  ceiiilrt',  puis  noirâtres  (M  noires. 
l'i-dicule  lislideux,  blanc  ou  pâle,  i:lal)ic,  Ion 
(le  2  à  'j-  ccnlimèlres. 


(r 
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Ce  Coprin  croit  solitaire  ou  groupé,  pendant 
l'été  et  l'automne.  On  le  rencontre  fréquemment 
clans  les  jardins,  près  des  habitations  et  sur  les 
chemins. 


Bolbitius.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  meml)raneux.  Lamel- 
les liquescentes,  mais  ne  se  résolvant  pas  en  un 
suc  liquide.  Pédicule  listuleux.  Spores  brunes. 


BOLBITIUS  HYDROPHILE 

Bolbitius  hydrophilus.  Fr. 
Agaricus  hydrophilus.  BulL 

Chapeau  d'abord  ovale,  puis  campanule-con- 
vexe ou  étalé,  fragile,  glabre,  à  marge  sinueuse, 
brun  jaunâtre,  cendré  ou  roussâtre,  pâlissant, 
large  de  5  à  7  centimètres.  Lamelles  grisâtres, 
puis  brun  cannelle,  adnées,  ventrues,  humides. 
Pédicule  fistuleux,  pâle,  puis  ferrugineux,  lui- 
sant, long  de  5  à  8  cenlimètres.  Cortine  blan- 
che et  lacérée. 

Ce  champignon  très  fragile  croît  en  groupes 
nombreux,  à  l'automne,  sur  les  feuilles  tombées 
et  dans  le  voisinage  du  vieux  bois. 


A(..V1U(.I.M.I.S.  —  l.Dlill.NAllU..  -     ini.iioiMhiiii;.    |;}.') 

COHTINVIHI  .  Cortinarius.  Tr. 

CliaiiipiuiKiii^  (trni's  d'un  collici'  aranéoux , 
pei'sistaiil.  Laiiiclles  (hM-oloi'aiitos,  puis  pulvé- 
rulentes. Spoi'cs  IciTiiiiiiK'Usi's  ou  ocrai'écs. 


Col'vTINAIIlK  CHATAIN 
Cortinarius  castaneus.  l  r. 

('.liapcau  d'aboi-d  conMwc,  puis  [)lan,  mamo- 
luinu'  au  centre,  souvent  irrégulier,  fauve  ou 
cliàtaifi,  lisse,  luisaid,  fendillé  à  latin,  lai'ge  de 
4  à  '•)  centimètres.  Lamelles  larges,  ventrues, 
adnées,  d'un  hnni  fei'ruuineux  ou  teintées  de 
violet  avee  le  tranehant  hlaneliàti'e.  Pédieule 
plein,  Ldahre,  devenant  creux,  blanc  ou  brun 
l'ougeàtre,  souvent  teinté  de  violet,  long  de  l  à 
4  centimètres. 

Cette  espèce  ci'oit  à  l'auloinne,  solitaire  ou  en 
groupes  plus  ou  iii(>in>  considei'ables.  On  la  l'en- 
conti'e  partout,  pi'incipaliMiieiit  sur  les  troncs 
d'arbres. 


llVfiKdPllolU:.  Hygrophorus.  I "r. 

('liampii:nnn<  à  eliapean  cliarnu.  \iv(pieuN  on 
mouilU' ,  Mon  distinel  du  pédicule.  Lamelles 
udnées-déeini'cides.  plus  ou  moins  veinées,  de- 
venant céi'acées  à  la  lin.  Spores  blanrhàti'cs. 
Ksi)èces  teri'estrcs. 
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I.  —  Chapeau  visqueux.  Pédicule  écailleux  ou 
squameux. 

HYGROPHORE  BLANC  D'IVOIRE 
Hygrophorus  eburneus.  Fr, 

Espèce  entièrement  blanche.  Chapeau  convexe, 
mamelonné,  puis  èlai'gi,  à  bord  primitivement 
couvert  de  duvet,  puis  nu,  très  vis(|ueux,  large 
de  3  à  4  centimètres.  Lamelles  entières,  dècur- 
rentes,  rigides.  Pédicule  d'abord  plein,  puis 
creux,  gluant,  ponctué-écailleux,  long  de  3  à  5 
centimètres. 

Cette  espèce  est  comestible.  Elle  est  très  abon- 
dante à  l'automne,  dans  les  bois  de  chênes  et 
parmi  les  bruyères. 


II.  —  Chapeau  humide  ou  à  peine  visqueux. 
Pédicule  lisse. 

HYGROPHORE  DES  PRAIRIES 

Hygrophorus  pratensis.  Fr. 
Agaricus  pratensis.  Pers, 

Chapeau  d'abord  voûté,  puis  étalé,  turbiné, 
glabre,  à  disque  bosselé,  à  bord  mince,  fauve, 
roussâtre  ou  jaimâtre,  quelquefois  grisâtre  ou 
blanchâtre,  large  de  3  à  6  centimètres.  Lamelles 
blanchâtres  ou  jaunâtres,   longuement  décur- 


\i;  mucim'i's.  —  iivcnni'iKiiii'.  |.{7 

l'cnJos.  IV'dit'ulc  hhincliàli'c  on  roussàliv,  plein, 
allÔDiir  à  la  l)as(\  loiiu  de  2  à  '«  (•(Mitiin(''li'(\'<. 

(-elfe  ospècc,  Irès  \ai'ial)le  dans  sa  coloralioi), 
ci'oil  (Ml  groupes,  (Ml  ('h'  e(  (Mi  aiildiiiiic.  I.lle 
s(Miil)l('  prelerei'  les  pàliii'ages  el  les  endroits 
liei'lxMix. 

IIYGUOIMIORK  VIIU1L\A[> 
Hygrophorus  virgineus    l'r. 

Kspèceenlièi"(MmMil  hianclie.  ('.Iia|)eau  convexe, 
puis  aplati,  obtus,  inoilc,  (M'evassé-duveté  à  l'état 
see,  large  de  2  à  i  centimètres.  Lamelles  épaisses 
et  décui'i'entes.  Pédicule  plein,  lisse,  aminci  vers 
la  l);is(\  lon^-  de  2  ;"i  ï  centimètres. 

Es[)èce  comestible,  solitaii'c  ou  groupée,  com- 
mune dans  les  l)ois  et  dans  les  bosquets,  a[>i'és 
les  pluies  d'èti'  et  d'automne. 

IIYGROPirOHE  DES  PATURAGES 
Hygrophorus  ovinus.  Fr. 

C.liapiN'iu  d'aboi'd  coi)i(pie,  jtuis  étalé,  bosselé, 
IVagile,  s(iuam(Mi.\  et  (M'exasse  dans  la  \ieillesse, 
brun  ou  biMin  i'oMi:(>;"di'(\  Iai'Lr(^  de  ."{  à  (5  c(Mitimè- 
tres.  Liiiiicllcs  larges,  aripK'es,  dé(Mii'rentes , 
anastomosées,  à  trancliant  mince,  blancliàti-es, 
grisâtres,  l'ousses ,  (piebpiefois  tcinti'es  d'un 
MM't  olivàti'c.  Pédicule  plein.  luisant,  glabre, 
bi.incbàti'c,  long  de  2  à  't  centimètres. 

Cette  espèce  a  unr  odeur  et  une  saveur  ai:réa- 
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bles.  Elle  est  assez  commune  au  printemps  et  à 
l'automne,  dans  les  prairies  et  les  friches  her- 
beuses. 

HYGROPHORE  CÉRACÉ 
Hygrophorus  ceraceus.  Fr. 

Chapeau  mince,  voûté,  aplati,  fragile,  strié, 
d'un  jaune  cire,  large  de  t  à  3  centimètres. 
Lamelles  jaunes,  adnées-décurrentes,  presque 
triangulaires.  Pédicule  de  même  couleur  (|uc  le 
chapeau,  fîstuleux,  glabre,  luisant,  d'épaisseur 
inégale,  long  de  2  à  o  centimètres. 

Espèce  abondante  pendant  l'automne.  Elle 
croit  en  groupes,  dans  les  prairies  et  dans  les 
endroits  couverts  de  mousses. 

HYGROPHORE  ÉGARLATE 

Hygrophorus  coccineus.  Fr. 
Agaricus  coccineus.  Schœffer. 

Chapeau  d'un  rouge  vermillon  ou  orangé, 
convexe,  puis  étalé,  lisse,  devenant  pâle  en 
vieillissant,  large  de  3  à  3  centimètres.  Lamelles 
adnées,  décurrentes  par  une  dent,  jaunes  au 
centre,  rouges  à  la  base.  Pédicule  tistuleux, 
flexueux,  jaune  ou  blanchâtre,  rouge  dans  le 
voisinage  des  lamelles,  long  de  2  k  5  centimètres. 

La  chair  de  cette  espèce  est  de  couleur  rouge 
orangé.  On  trouve  ce  champignon  à  l'automne, 
dans  les  prairies  humides. 


vnAniciM'rs.  —  i.vrTAinr.  l-'{') 

lIYliROPIIOH?]  CONIQUE 
Hygrophorus  conicus    I  r. 

Chapeau  ('()iii(|U(\  souvent  lobé,  puis  élalé, 
ylabii',  reiidiu  liuiniilc,  Jaune  vil' ou  rnu^c,  lai'^^c 
(le  2  à  i  cenliinètres.  Lamelles  adiicrentcs,  ven- 
ti'ucs,  hianches,  Jaunâtrcîs  ou  oran,<,^ées.  Pédiciilc 
eyliii(lii(pi(\  libreux,  strié,  de  même  couleur  (|ue 
1(>  cliapcaii,  plus  ou  moins  tordu  dans  la  vieil- 
lesse, Ion,!:'  de  i  à  8  cent i met i-es. 

Cette  espèce  est  très  vai'iable  dans  sa  forme 
et  dans  sa  couleur.  Elle  est  assez  commune  dans 
les  i)rairies  et  dans  les  clairières  des  bois,  pendant 
l'été  et  l'automne. 


LVCTATIU:.  Lactarius.  I  r. 

Cliampii^nons  à  chapeau  charnu,  sec  ou  vis- 
(pieux,  plus  ou  moins  (le|ii'imé  ou  oml)ili(|U(''. 
Lamelles  lactescentes,  simples  ou  l)il'ur(|uécs, 
atténuées  aux  deux  exti'émités.  Trame  vésicu- 
leuse.  iV'diculc  (piebpiefois  excentri(pie  ou  laté- 
ral. Spoi'cs  s|)héri(|ues,  blanches,  blanchàti'cs, 
jaunâtres  ou  oi'angées.  Espèces  terrestres. 
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I.  —  Lait  acre. 

LACTAIRE  AUX  TRANCHÉES 

Lactarius  torminosus  ScluefTer. 

Agaricus  torminosus  Fi .  Agaricus  necator  Bull. 

Chapeau  convexe,  puis  déprimé,  humide,  ocre 
])àle  ou  presque  blanchâtre,  avec  des  zones  plus 
foncées,  couvei't  de  poils  blancs,  à  bord  re|)lié 
en  dedans,  large  de  4  à  8  centimètres.  Lamelles 
adnées,  décurrentes,  nombreuses,  inégales,  blan- 
châtres ou  jaunâtres.  Pédicule  épais,  plein,  puis 
creux,  atténué  à  la  partie  inférieure,  blanchâtre 
ou  roussâtre,  long  de  4  à8  centimètres.  Lail  blanc, 
très  acre. 

Cette  Lactaire  est  vénéneuse.  Llle  croit  en  été 
et  en  automne ,  dans  les  forêts ,  les  bosquets  et 
les  bruyères. 

LACTAIRE  TACHEE 

Lactarius  controversus.  Fr. 
Agaricus  controversus.  Fr. 

Chapeau  fragile,  ombiliqué,  puis  creusé  en 
entonnoir,  tomonteux,  blanchâtre,  avec  des  zones 
ou  des  taches  couleur  de  sang,  large  de  10  à 
15  centimètres.  Lamelles  nombreuses,  minces, 
simples,  atténuées  aux  deux  extrémités,  d'abord 
blanches,  puis  rosées  ou  lilas,  ferrugineuses  en 
vieillissant.  Pédicule  éi)ais,  plein,  strié,  aminci 


\i;  viiic.iM.iis.  —  i.Ai.rAiiii  .  I  1 1 

à  la  parlic  iiilV'ricm'c,  lilaiicliàli'c,  loii.i,'  de  •{  à 
(»  ('<Mililil("'ti"{'S.  I.ail  hiaiic,  des  ciiaiil  |iaiT(>i>  Jaii- 
iiàlrc,  à  odiMir  de  railbil.    Ilsprcc  siispcclo. 

Celte  I.aclaii'c  ci'nit  solilairc,  en  de  cl  en 
aiilniiiiic,  daii^  lc>  l)(»i>  cl  dans  les  l)os(|iK3ts 
limiiidcs. 

LACTAIRE  ZONÉK 

Lactarius  zonarius  l'i.  Agaricus  zonarius   iJull. 
Agaricus  flexuosus  1\ms. 

Patois  :  BournKjo. 

Chapeau  eonvexc-plan,  déprimé,  oiiil)ili(|ué, 
lisse,  /oné,  à  inai'iie  l'oulée  en  dessous,  Jaunâ- 
tre, large  de  5  à  9  eeidiniètres.  Lamelles  blanchâ- 
tres, puis  jaunâtres,  minces,  ai'(|uées,  ai'i'ondies, 
l'ameuscs,  verdâtres  à  la  lin.  Pédicule  plein, 
lisse,  sjion.aieux,  hhinc,  Jaunâtre  â  la  pai'tie  infé- 
rieure, lon^'  de  ."{  à  •')  ccntiinètres. 

l'.sp(''C(^  \(''nciicu>c,  (|ui  croit  en  été  et  en  au- 
iDiniie,  dan.^  les  Ijois  et  dans  les  l)us(|uets. 

LACTAIRE  CAUSTIQUE 

Lactarius  pyrogalus.  Fr. 
Agaricus  pyrogalus.   Bull. 

r.hapeau  convexe,  puis  (h'pi'iiiK',  izlahi'c,  lisse, 
lé^'èi'ement  zone,  i:i'is  hlenàti'c  ou  i^ris  cendré, 
noiràti'c  (mi  \"i(M'llissanl,  lai'i:!'  de  -i  â  7  ccnti- 
mctres.  [,amelles  adnécs,  dccurrenles,   ininc(\s, 
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jaune  pâle  ou  roussàtres.  Pédicule  plein,  deve- 
nant vite  creux,  gialjre,  atténué  à  la  base,  blan- 
châtre ou  grisâtre,  long  de  3  à  4  centimètres. 
Lait  blanc,  acre,  devenant  roux. 

Cette  Lactaire  croit  en  été  et  en  automne, 
dans  les  bois  et  dans  les  bosquets  humides. 
Vénéneuse. 

LACTAIRE  PLOMBÉE 
LactariusplumbeusFr.  Agaricusplumbeus  Bull. 

Chapeau  d'abord  voûté,  puis  infundihulilbrme, 
couleur  de  suie  ou  brun  noir,  sec,  à  surface 
rude,  large  de  G  à  10  centimètres.  Lamelles  blan- 
ches, ensuite  jaunâtres,  ai'quées,  légèrement 
décurrentes.  Pédicule  couleur  suie  pâle,  plein, 
d'épaisseur  égale  ou  légèrement  atténué  à  la 
base,  long  de  3  à  3  centimètres.  Lait  blanc,  acre. 
Odeur  désagréable. 

Cette  Lactaire  est  vénéneuse.  Elle  croît  à  l'au- 
tomne, dans  les  bois,  les  bosquets  et  les  friches. 

LACTAIRE  INSIPIDE 
Lactarius  insulsus.   Fr. 

Chapeau  d'abord  ombiliqué,  puis  creusé  en 
entonnoir,  jaunâtre,  marqué  de  zones  rousses 
peu  apparentes,  à  bord  flexueux  et  fendillé, 
large  de  4  à  9  centimètres.  Lamelles  blanchâ- 
tres, puis  jaunâtres,  nombreuses,  anastomosées, 


22.  —  LACTAIRE  POIVRÉE.  EAUBURON  (Comcslible  après  une  bonne  caisson). 


ACMUi  iNi'rs.  —  I  \i  r\iiu:.  I  'i-.{ 

IloxiiLHiscs.  Pédicule;  plein,  (Irvouaiil  ci-iMi.x,  hlniic 

ou  Jaune  paie,   lonu  de  2  à  •{  ccnliniclres.   Lait 
l)l;iii(',  à('i'(\  (l('\  cnaiil   roux. 

On  l'tMK'oniic  {•otle  espèci;  à  rautonuie,  dans 
les  l)ois  ({{'•>  folcaux.  Ses  (lualités  aliiuenlaii'CS 
su  ni  livs  suspectées. 

LACTAIRE  POIVRÉE.  EAUBURON 

Lactarius  piperatus  Fr. 
Agaricus  piperatus  Scop.  Agaricus  acris  Paul. 

(Planche  22.) 

(Ihapoau  conve.xc-plan,  se  creusant  en  enlun- 
noii',  hlauc,  blancliàli'e  ou  teinté  de  jaune  pâle, 
lav'^c;  de  8  à  20  centimètres.  Lamelles  blanches, 
jaunâtres  dans  la  vieillesse,  serrées,  aniuées, 
allongées,  souvent  dicliotomes.  Pédicule  blanc, 
épais,  lisse,  long  de  2  à  4  centimètres. 

La  Lactaii'c  poivrée,  donnée  comme  suspecte 
par  [)lusieui's  auteiu's,  est  mangée  dans  plusieurs 
localités.  .Nous  ci'oyons,  avec  plusieurs  myco- 
logues, (|ue  le  iiio\(Mi  (le  la  l'ciuli'c  inoltensive 
consiste  à  lui  taire  subir  une  bonne  cuisson.  Son 
lait  est  blanc,  très  acre. 

Cette  es[)èce  est  très  commune  pendant  l'été  et 
l'autonme,  dans  les  bois  et  dans  les  bosejuets. 
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II.  —  Lait  doux  ou  ne  devenant  acre  qu'à  la  fin. 

LACTAIRE  DÉLICIEUSE 

Lactarius  deliciosus  Fr.  Agaricus  deliciosus  L. 

Patois  :  Uouzilloun. 

Chapeau  d'abord  voûté ,  puis  pian  ,  devenant 
infundibuiiforme ,  couleur  l)ri(|ue  orangé,  palis- 
sant, visqueux  en  temps  humide,  zone,  glabre, 
large  de  5  à  12  centimèti'es.  Lamelles  d'abord 
orangées ,  puis  lavées  de  vert ,  nombreuses , 
épaisses,  décurrentes.  Pédicule  d'aboi'd  plein, 
devenant  creux  ,  glabre ,  de  même  couleur  que 
le  chapeau,  tacheté,  long  de  2  à  5  centimètres. 
Lait  doux,  orangé,  devenant  verdàtre. 

Cette  espèce  est  comestible;  mais  nous  croyons 
qu'elle  ne  mérite  pas  l'épithète  :  délicieuse,  que 
Linné  lui  a  donnée.  On  confond  avec  cette  espèce 
le  Lactarius  votemus  Fr.,  également  comestible, 
lequel  a  le  chapeau  rougeàtre  ou  jaune  brunâtre, 
mais  dont  le  lait  est  blanc.  La  Lactaire  délicieuse 
croit  pendant  l'été  et  l'automne,  dans  les  bois  et 
dans  les  bosquets. 

LACTAIRE  DORÉE 
Lactarius  volemus.  Fr. 

(Planche  23.) 

Chapeau  jaune,  brunâtre  ou  rougeàtre,  plan, 
puis  déprimé,  palissant  dans  la  vieillesse,  large 


23.  —  LACTAIRE  DORÉE  rComestiLlc). 


V(;\ni(  iM  I  s.  —  I  \(  iMur.  l 'i') 

(lo  i  il  II)  (•(•iiliiiirhcs.  I.;iiii('ll»'s  jaiiiiàln's  ou 
l)l;iii('li;'ili'('.s,  ;ill(''fiii(''(vs,  |»i'(Mi;iiiI  une  Iciiilc  lini- 
n;"ilrt'(|ii;iiul  ou  les  iVoi smv  l'ciliculc  dui'jlc  m("'rnc 
{•()ukHir(|uc  le  (*lifi|)(';ui,  mais  plus  |»;'ilo,  pi'uiucMix, 
loug  (le  i  II  ;)  ccMtiiuùli'cs.  Lait  i)laiK',  (icveiiant 
un  peu  jauiiati'e. 

('ettc  espèce  est  ('uujeslil)le.  V.Wv,  esl  aboiiikuilc 
dans  le  Tarn  et  émit  en  été  et  eu  aulouiue,  dans 
les  bois  et  daus  les  l)os(iuets. 

LACTAIRE  A  LAIT  JAUNE  SOUFRE 

Lactarius  theiogalus.  Fr. 
Agaricus  theiogalus.  Bull. 

Cdiapeau  d'aboi-d  convexe,  ensuite  déprimé, 
oml)ili(pié  à  la  tin,  glabi'e,  lauve  ou  roux  bistré,  à 
zones  interrompues,  large  de  i  à  7  ccntimèti'cs. 
Lamelles  blanchâtres  ou  jaunâtres,  adnécs,  décur- 
rentes,  maculées  de  roux  en  vieillissant.  IV'dicule 
d'abord  plein,  |)uis  ci'eux,  lisse,  égal,  de  même 
couleur  (jue  le  chapeau,  long tle2â3  centimètres. 
Lait  blanc,  devenant  jaune  soufre. 

Kspèce  \énéneus(%  l'ai'c  dans  noti'e  ilépai-(e- 
ni(M)t,  croiss.'uit  à  raiiloiiiiic,  dans  les  bois. 

LACTAIRE  FUIK'.INEUSE 
Lactarius  fuliginosus  I  i.  Agaricus  azonites.  Bull. 

Chapeau  ujou,  plan  ou  depi-imé,  sec,  velouté, 
blanchâtre,  uris  cendre  ou  couleur  de  cuii',  cou- 

11 
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vert  d'une  poussière  brun  de  suie  dans  le  pre- 
mier âge,  large  de  4  à  8  ceniimètres.  Lamelles 
d'abord  blanches,  puis  couleur  de  cuir,  adnées, 
assez  distantes.  Pédicule  plein,  de  même  couleur 
que  le  chapeau,  mais  plus  pâle,  long  de  4  à  7 
centimètres.  Lait  blanc,  devenant  jaune  safran. 
Espèce  suspecte,  croissant  pendant  l'été etl'au- 
tomne,  dans  les  bois  et  dans  les  friches. 

LACTAIRE  A  LAIT  AQUEUX 
Lactarius  serifluus  Fr.  Agaricus  serifluus.  DG. 

Chapeau  convexe  ou  plan,  puis  déprimé,  gla- 
bre, fauve  ou  brunâtre,  non  zone,  large  de  4  à 
8  centimètres.  Lamelles  jaunâtres  ou  roussâtres, 
nombreuses.  Pédicule  plein,  un  [)eu  courbé, 
fauve  ou  j'ougeâtre,  long  de  â  à  o  centimètres. 
Lait  séreux,  peu  abondant. 

Cette  Lactaire  croit  à  l'aulonine,  dans  les 
endroits  humides. 

LACTAIRE  DOUÇATRE 

Lactarius  sub-dulcis.  Fr. 
Agaricus  lactifluus-dulcis.  BuH. 

Chapeau  d'abord  convexe,  puis  déprimé,  lisse, 
brun  rougeâtre  ou  couleur  cannelle,  large  de  3  à 
6  centimètres.  Lamelles  inégales,  presque  décur- 
rentes,  pâles,  rousses  ou  ferrugineuses.  Pédicule 
égal,  quelquefois  courbé,  de  même  couleur  que 


MiAniciNKi'.s.  —  Ri<sri.i:,  I  'i7 

\c  cliiiiit'aii.  iii.ii^  |tliiN  |i;ilt',  liiiii:(l('  2.  ;i  •*)  ('ciiliiiic- 
Ircs.  I.;iil  l)l;uic.  ne  cliaiiircniil  pas  de  coiilciir. 

OU()i(|U('  aiiici'c,  celle  e>|iè('e  e>I  (•(iiisoiiiiiiec 
dans  plusieurs  loealiles.  Celle  l.aelaire  est  assez 
COiunuuie  diuis  les  hois  el  ci'oil  peiidaid  l'(''lé  <M 
l'aufonnie. 


aussi  Li:.  Russula.  li . 

r,liaini)iij:nons  à  eliapeau  eliafuu,  i,dobul(3u\, 
puis  étalé  el  di'pi'iiiié.  Lamelles  IVa.iîilos,  ri^'ides, 
égales  t)u  fourchues.  Traîne  vésiculeuse.  Spores 
rondes,  blanches  ou  Jaunâtres,  souvent  verru- 
(pieuses.  Ks|)èces  torrestres. 


RUSSULE  ROUGE  SANG 

Russula    sanguinea.    Fr. 
Agaricus  sanguineus.  riiill. 

rha|)eau  con\'cxe,  déprimé,  puis  infundil)uli- 
forine,  luisant,  humide,  i'ou;i5'e  san^^  pàlissanl  en 
vieillissant,  large  de  i  à  8  eenlimèti'cs.  Lamelles 
blanches,  adnées,  |)uis  décurrenles,  iiKMées  à 
d'autres  |)lus  petites.  Pédicule  plein.  >|)( milieux, 
sti'ié  de  blanc  ou  de  lougeàti'c.  Ion-  de  ;{  à  .'>  cen- 
ti  met  l'es. 

Kspèce  à  chair  blanche,  ferme,  à  sa\eur  acre 
et  brrdaiite.  Celle  Kii'>Nule  ci'oil  en  ele  el  en 
aulonme,  dan>  Ions  ie.s  bois  du  deparlemenl. 
Vénéneuse. 
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RUSSULE  NOIRCISSANTE 
Russula  nigricans  Fr.  Agaricus  nigricans  Bull. 

Chapeau  déprimé  et  ombiliqué,  couleur  olive 
ou  gris  (le  fumée,  visqueux  à  la  fin,  souvent 
couvert  de  petites  squames,  large  de  7  à  12  cen- 
timètres. Lamelles  épaisses,  distantes,  arrondies, 
inégales,  blancliàtres,  ociacées  ou  noirî'dresà  la 
lin,  rougissant  sous  la  jiression.  Pédicule  cylindri- 
(jue,  d'abord  [)lein,  |)uis  creux,  blanchâtre,  gri- 
sâtre, noir  à  la  (in,  long  de  3  à  6  centimètres. 
Chair  blanche,  rougissant,  [)uis  noircissant  au 
contact  de  l'air. 

Cette  Russule  croit  en  automne,  dans  les  bois. 
Suspecte. 

RUSSULE  PALISSANTE 
Russula  depallens.  Fr. 

Chapeau  voûté,  puis  plan,  rougeâtre  ou  bru- 
nâtre, puis  blanchâtre  ou  jaunâtre,  lisse,  ondulé, 
à  pellicule  visqueuse,  à  marge  striée  à  la  fin, 
large  de  5  à  8  centimètres.  Lamelles  atténuées, 
bifides  à  la  base  ,  blanchâtres  ou  jaune  d'ocre. 
Pédicule  plein,  blanc  ou  grisâtre,  atténué  à  la  base, 
long  de  â  à  4  centimètres. 

Cette  espèce  est  comestible.  Elle  croit  à  l'au- 
tomne, dans  les  bois,  les  bruyères,  les  prairies 
et  les  friches  herbeuses. 


24.  ~  RUSSULE  FÉTIDE  (Vénéneuse). 


AtiuiK  iM  i;s.  —  m  ssi  i.i:.  l 'i'.) 

HUSSi'i.K  VKHDArin;.  l'.isK  vi:i;rK 

Russula  virescens    l'r. 
Agaricus  virescens  Scliaell(!r. 

('Ii;i[)(';iil  NoTih',  puis  iiiriiinlihiililnriiir,  sec, 
hlaiu',  \(M'(làlr(>  ou  jainjàtrc,  coincri  de  papillos 
(liiN'ctées,  lai'^x'  de  •'>  à  10  o'iiliiiioti'c^s.  Kaiiicllcs 
l)laii('liàtros,  noinhreiiscs.  IVuliculc  Ijlaiicoii  l)lan- 
chàlre,  plein,  sp()n<j^iciix ,  un  p(Mi  caualiculé, 
long  (le   :2  à  5  ccnliniètrcvs. 

Celto  Kussul(^  osl  coiuf^stihlc.  l'Jlc  (Vsf  rnmtnunc 
en  automne,  clans  les  bois  et  les  IViclios. 

RUSSULE  LANGUISSANTE 
Russula  veternosa.  Fr. 

Clia|M'au  eonvcxe-plan,  puis  (léprinié,  rosé  ou 
couleur  eliair,  [)<àlissaiil  vite,  l)laneliàli'e  ou  jau- 
nâtre au  contre,  à  épiikM'ine  pres(|ue  \  isipieux, 
large  (le  4  à  (5  centiniètres.  Lamelles  adniM^s, 
inégales,  hlanelies  ou  jauiiàli'(;s.  l'étlicule  hlanc, 
fragile,  ventru,  d'ahord  plein,  puis  creux,  long 
de  3  à  o  centimètres. 

Otte  espè('(^  croit  pondnnf  W'it''  et  raufomn(\ 
dans  les  bois.  Suspecle. 

RUSSULE  FÉTIDE 

Russula  fœtens  Vi\  Agaricus  fœtens  Pets. 

(Planche  24.) 

riiapeau  globuleux,  puis  (Maie  cl  déprimé, 
\  ixpieux,  jauiialir  ou  bi'unàtre,  à  bord  sillonne, 
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large  de  6  à  \t  centimètres.  Lamelles  blanches 
ou  pâles,  libres,  serrées,  parfois  bifurquces,  iné- 
gales, réunies  par  des  nervures.  Pédicule  plein, 
puiscreux,  gros,  blanchâtre,  ordinairement  teinté 
de  jaune,  long  de  5  à  10  centimètres. 

Espèce  vénéneuse,  à  saveur  très  acre  et  h  odeur 
fétide.  Cette  Russule  est  très  commune  en  été  et 
en  automne,  dans  tous  les  bois  humides. 


II.  —  Lamelles  simples,  égales  ou  presque  égales. 

RUSSULE  ÉMÉTIQUE 

Russula  emetica.  Fr. 
Agaricus  pectinatus  fulvus    Bull. 

(IManche  25.) 

Chapeau  voûté  OU  déprimé,  lisse,  luisant,  rouge 
sang  ou  rose,  (juchiuefois  jaunâtre  ou  blanc,  large 
de  5  à  8  centimètres.  Lamelles  blanches,  libres, 
égales,  larges,  assez  distantes.  Pédicule  cylindi'i- 
que,  ferme,  spongieux,  blanc  ou  rongeât re,  long 
de  4  à  5  centimètres. 

Cette  Kussule  est  très  vénéneuse.  Elle  est  très 
commune  dans  le  Tarn,  et  croit  en  été  et  en 
automne,  dans  les  bois  et  les  bosquets. 

RUSSULE  FRAGILE 
Russula  fragilis  Fr.  Agaricus  fragilis.  Pcrs. 

Chapeau  d'abord  convexe,  puis  mamelonné, 
dé[)rimé  à  la  tin,  incarnat,  teinté  de  rouge,  blan- 
chissant, visfiucux,  à  bord  bosselé  et  strié,  large 


w 


25.  —  RUSSULE  ÈMÉTIQUE  (Vénéneuse). 


ACAIUCINKI.S.    —   lU  SSI  l.i:.  l'il 

(le  ."}  ;"i  ')  ('(Miliiii(''li"(>s.  Laiiicllcs  hLiiiclics,  iiiiiiccs, 

ailllCI'(Mll(ÎS,    S('M'(MVS.    \(Mllni('s,    (|l|('|(|IH'r()iS    (M'O- 

(léos  sur  le  Ii";iiicli;iiil.  INMiiciilc  hliiiic,  d'abord 
[)1(m'fk  puis  criMix  ,  luisaiil  ,  Ira^ilc,  long  de  ."i  à 
')  ceiiliiiirli'cs. 

Es[)(j(.'e  très  NiMiéneuse ,  ci'oissaiil  cfi  ('lé  v[ 
on  automne,  dans  I(*s  bois. 

RUSSUbi;  PECTIiNÉE 

Russula  pectinata.  Vv. 
Agaricus  pectinatus.   lUill. 

('Iiapeau  d'abord  convexe,  [)uis  plan  et  concave, 
humide  dans  la  jeunesse,  .grisâtre,  puis  jaune 
d'ocre ,  brunàtr(.'  au  centre,  pâlissant,  sillonnc;- 
strié,  large  de  •')  à  8  centimètres.  Lamelles  blan- 
ches, simples,  égales,  libres,  atténuées  en  arriére. 
Pédicule  l)lanc  ou  roux  pâle,  plein,  spongieux 
à  l'intérieur,  llnemeiil  strié  dans  la  longueur, 
long  de  2  à  4  centimètres. 

Espèce  vénéneuse,  ayant  beaucoup  d'analogie 
avec  la  Russule  fétide.  Saveur  acre.  Odeur  nau- 
séabond!». Cc^  champignon  oM  foi't  commun  en  ét(» 
et  en  autonme.  On  le  ti'ouNc  dans  tous  les  bois. 

RUSSULE  BI..\NC:  JAUNATRE 

Russula  ochroleuca.  Vv. 
Agaricus  ochroleucus    Pcrs. 

riiapeau  d'idxjrd  campanuh',  puis  étalé  et  con- 
cave, Jaunâtre,  plus  foncé  au  (-(Miti'i*,  large  de 
\  h  7  ceiilimèlre^^.  h-'iiiicllcs  iioiiibreiisivs,  adhé- 
rentes, à  peu  i)rès  égales,  blanchàti'es  ou  i)àles. 
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Pédicule  cylindriqae,  spongieux  à  l'intérieur, 
réticulé,  blanc  ou  gris  cendré,  long  de  3  à 
5  centimètres.  Espèce  à  saveur  acre. 

Cette  Russule  est  vénéneuse.  Elle  est  com- 
mune en  été  et  en  automne,  dans  les  bois  et 
les  bruyères  ;  elle  semble  préférer  les  régions 
montagneuses. 

RUSSULE  INTÈGRE 
Russula  intégra.  Fr. 

Chapeau  voûté,  puis  étalé  et  déprimé,  de 
différentes  couleurs,  souvent  rouge,  fauve  ou 
verdàtre,  se  décolorant,  à  marge  sillonnée  et 
bosselée,  large  de  5  à  8  centimètres.  Lamelles 
blanches,  jaunâtres  ou  ocracécs,  très  larges, 
couvertes  d'une  poussière  jaune  formée  par  les 
spores.  Pédicule  blanc,  fragile,  claviforme  ou 
conique,  spongieux  à  l'intérieur,  long  de  3  à  5 
centimètres. 

Cette  espèce  est  considérée  comme  vénéneuse 
par  plusieurs  mycologues.  Selon  Schéclfer,  elle 
serait  un  poison  violent.  Elle  est  plus  commune 
dans  les  bois  des  coteaux.  Elle  croit  i)endant 
l'été  et  l'automne. 

RUSSULE  ALUTACÉE.  BISE  ROUGE 
Russula  alutacea.  Fr. 

(Planche  26.) 

Chapeau  convexe,  puis  étalé  ou  déprimé,  lisse, 
de  différentes  couleurs,  plus  souvent  rouge,  oli- 


^Ç^/jT^ 


26.  —  RUSSULE  ALUTACÊE  (Comestible). 


IWP    R  TM/)»M5    a    >"'•     TO\JlO\}\ 


27.  —  CHANTERELLE  (Comestible). 


AGARiriNiirs.  —  ruANTi.iuf.i  r.  ]■]:] 

\n\\v  ou  Jauuàli'c,  pàlissiinl  ;ï  la  lin,  \i.s(jiioiix 
on  l(Mii|)s  liuiiii(l(%  lari,'(^  de  'i  ;i  11)  ('('iitiiiirli-cs. 
IaIIIIcIIos  jaiifK'ili'cs  ou  oci'.km'os,  ('iralcs.  dislaii- 
Ics,  r(''uni('s  pai' dos  xcinos.  IN'diculo  hianc.  (|U('I- 
(juclbis  toiuto  do  l'ou^M'  ou  (\{'  roso,  ojiais,  ex  liu- 
(lri(|Uo,  lisso,  long  do  0  à  S  oonliinôti-os. 

Celte  lUissule  a  une  oileui'  et  une  saveur  fivs 
agréables.  Klle  e^l  oonK^siihlo;  mais  clhM'st  plus 
rooiiorolK'o  dans  le  cenlro  et  daris  l'est  d(^  la 
Tranee  (jue  dans  nos  (lé|)arl(Mn(;nls  nK'i'idionaux. 
Elle  eroit  pendant  rautonine,  dans  les  hojs,  prin- 
cipal(Mnent  dans  oeiix  des  eoteaux. 


CIlANTCHFfJJ:.  Cantharellus.  Ir. 

Champignons  à  chapeau  eharmi,  en  cou|»e  ou 
en  entonnoii",  n'étant  (pi'un  épanouissement  d'un 
pédicule  chai-nu-tibreux.  Lamolii^s  en  toi-mo  di^ 
plisdécuiTonts,  l'ameux,  dichotomies.  Spoi-es  blan- 
ches. Kspéces  muscieoles  ou  lignicoles. 


CHANTERELLE  COMESTIBLE 

Cantharellus  cibarius    Vv. 

Agaricus   Cantharellus.    L. 

Merulius  Cantharellus.  Scop. 

Tatois  :  Escarabillo. 
(Planche  27.) 

Chapeau,  ainsi  (pic  tnulo  la  planlo.  (riin  jaune 
d'œuf,  d'abord  con\o.\e,  [)ui>  conca\e  et  lui'biné, 
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à  marge  sinueuse-ondulée,  crépue  ou  enroulée, 
glabre,  large  de  2  à  5  centimètres  Lamelles 
épaisses,  fortement  décurrentes,  plusieurs  l'ois 
bifurquées.  Pédicule  atténué  à  la  base. 

On  trouve  souvent  la  variété  blanchâtre. 

Cette  Chanterelle,  comme  son  nom  l'indique, 
est  comestible.  Elle  est  recherchée  dans  toutes 
les  contrées  de  l'Europe. 

Cette  espèce  croit  depuis  la  fin  du  printemps 
jus(iu'aux  pi'emiers  froids.  On  la  ti'ouve  dans  les 
bois  et  dans  les  bosquets,  [)rincipalement  dans 
les  endroits  humides. 

CHANTERELLE  EN  TUBE 
Cantharellus  tubseformis.  Fr. 

Chapeau  d'abord  l)runàtre,  puis  se  décolorant, 
en  entonnoir,  ondulé,  de  2  à  5  centimètres  de 
largeur.  Lamelles  très  ramitiées,  jaunes  ou  jaune 
grisâtre.  Pédicule  orangé  ou  jaunâtre,  long  de 
4  à  7  centimètres. 

Cette  espèce  est  commune  à  l'automne,  parmi 
les  feuilles  mortes  et  sur  le  bois  i)0urri. 

CHANTERELLE  ORANGÉE 

Cantharellus  aurantiacus.  Fr. 

Agaricus  aurantiacus.  Walf. 

Merulius   aurantiacus.    Pors. 

Chapeau  mou,  peu  charnu,  voûté,  étalé,  puis 
déprimé,  à  marge  régulière,  eni'oulée  en  des- 


Ac.vnic.iNrrs.  —  mmîvsmc.  I')') 

sous,  ()!aii;:r  |)àlt\  lar^c  dr  2  à  <)  (•('liliiiH''li'('s. 
Lamelles  droiliN,  (leciii-fciiles,  hiliiles,  de  iiieiiie 
coulour  ((lie  le  cli.'ipe;!!!,  mais  plus  (oncée.  Pédi- 
('ul(^  |)lein,  ('\liiidi'i(|iie,  ()raiii:('' pâle,  lon^j  de  3  a 
i  eeiili  met  l'es. 

Cette  (vspèei.'  Gs\  suspecte.  I.lle  ei'oil  à  i'au- 
teiiuie,  dans  les  taillis  el  sous  les  arbres  rési- 
neux. 


M.VKiSMi:.  Marasmius.  Ir. 

Cliampigrions  à  clia|)eau  tenace,  non  dislinet 
du  |)édiculc.  Lamelles  sèelies,  espacées,  i-t'unies 
pai'  la  hase,  aiguës,  entières  sur  le  traneliant. 
Pédicule  cai-lilagineux.  Spores  blanches.  Espèces 
épiphytes. 

MARASME  BRULANT 
Marasmius  urens  Fr.  Agaricus  urens    lUill. 

Chapeau  cliai'nu-[)archemine,  lisse,  coiincxc, 
puis  aplani,  oi'dinaircMnent  jaime  isahelle,  palis- 
sant, légèi'ement  ridé  ou  cannelé,  lai'i^c  de  ']  à 
4  centimètres.  Lamelles  espacées,  lihi'i^s,  sinuees, 
pâles oujîumàti'es,  hiMinescn  \  ieillis>aMC  P(''dicule 
|)lein,  tibreux,  e\  lindi'i(pie,  jaunâtre,  farineux, 
\illeux  à  la  hase,   lon.i;  de  i  â  lo  centimètres. 

Kspèce  vénéneuse,  ci'oissant  en  été  el  en  au- 
tomne, dar)s  les  prairies  et  sur  les  l'euilles  mortes 
dans  les  bois. 
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MARASME  FAUX  MOUSSERON 

Marasmius  oreades.  Fr. 

Agaricus  tortilis.  DG. 

Agaricus  pseudo-mousseron.   Bull. 

Patois  :  Sécadou. 

Chapeau  coriace,  d'abord  voûté,  puis  aplati, 
un  peu  bosselé,  glabre,  couleur  de  cuir  pâle  ou 
jaune  chamois,  pâlissant,  large  de  2  à  5  centi- 
mètres. Lamelles  larges,  blanchâtres  ou  jaunâ- 
tres. Pédicule  plein,  velu,  blanchâtre,  se  tordant 
en  séchant,  long  de  4  à  7  centimètres. 

Espèce  comestible  dont  l'odeur  très  agréable 
augmente  par  la  dessiccation. 

Ce  petit  champignon  est  très  commun  dans 
les  prairies,  les  friches  herbeuses  et  sur  la  lisière 
des  bois.  Il  croit  depuis  le  mois  de  mai  jusqu'à 
la  fin  de  l'automne. 

MARASME  DES  RAMEAUX 

Marasmius  ramealis.  Fr. 
Agaricus  ramealis.  Bull. 

Chapeau  charnu,  arrondi,  plan  ou  déprimé, 
obtus,  jaunâtre  ou  fauve  clair,  plus  foncé  au 
centre,  large  de  4à  9  millimètres.  Lamelles  blan- 
ches, adnées,  assez  espacées.  Pédicule  plein, 
blanc,  farineux,  brunâtre  vers  le  bas,  long  d'en- 
viron 1  centimètre. 


A(iAFU(;iM';i:s.  —  \i  \ii  \smi:.  1' 


)/ 


l'clitc  (»s|)r('t'  croissanl  en  l(»uHcs,  pciKl.'iiil  l'clé 
cl  l'aiiloniiic,  siii'  los  hraiiclics  loiiihrcs  cl  pour- 
ries (les  cliôiics  ('(  (les  arbres  résineux. 

MAHASMK   PETITE  HOTE 
Marasmius  rotula  l'r.  Agaricus  rolula  Scop. 

(',liap(\'ui  voTilé,  ()iiit)ili(jué  ,  sill()nn('>-[)Iissé  , 
lilaiicliàti't'  ou  Jaiifiàti'o,  plus  foFU'(''  au  conli'e, 
lar^^e  de  4  à  (>  unlliiiiètres.  Kauielles  reunies  en 
arrièiv  par  un  colliei-  ineiuhi'aricux  enloui'.ani  le 
pédicule,  peu  fKuuhreuses,  larges  et  es[)acées, 
d'une  couleur  blancliàlre.  Pédicule  lilil'oi'ine, 
listuleux,  blanc,  noiràli'e  à  la  base,  long  de  2 
à  3  cenli  ni  êtres. 

IV'tite  espèce  très  commune  sur  les  feuilles,  les 
branches  mortes  et  le  bois  pourri.  Elle  croit  peir 
dant  pres(|ue  toute  l'année. 

MARASME  ANDROSACE 

Marasmius  androsaceus.  Fr. 
Agaricus  androsaceus.  L. 

Chapeau  un  peu  Noi'it»',  plus  ou  moins  ond)i- 
li(|ue,  strie,  blanchàli'e  ou  brun  rougeàtre,  largo 
de  o  à  10  milliiiK'd'es.  Lamelles  simples,  adnées, 
distantes,  blanchàlres,  brunes  à  la  lin.  Pédicule 
carné,  (ilirorme,tistuleux,  bi'un,  foncé,  se  tordant 
en  séchant,  long  de  2  à  3  centimètres. 

Ce  petit  cham[)ignon  vit  en  colonies,  pendiuit 
pres(iue  toute  l'année,  sur  les  feuilles  pouri'is- 
santes,  dans  les  bois  et  les  bosquets. 
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MARASME  DES  FEUILLES  MORTES 
Marasmius  epiphyllus.  Fr. 

Cliapeaii  plan,  puis  ombiliquc,  sillonné-plissé, 
d'un  blanc  de  lait,  largo  do  2  à  6  millimétrés. 
Lamelles  peu  nombreuses  (G  à  10),  adnces,  très 
espacées,  à  bord  entiei',  blancliàtres  ou  pâles. 
Pédicule  tistuleux,  velouté,  blancbàtre  vers  le 
baut,  cbàtain  vers  la  base,  long  d'en\ iron  1  cen- 
timètre 1/2. 

Cette  espèce  croit  pendant  presque  toute  l'an- 
née. On  la  trouve  sur  les  feuilles  sèclies,  dans  les 
bois,  les  prés  et  les  fricbes  berbeuses. 


Lentinus.  l  r. 

Cbampignons  à  cbapcau  cbarnu-coriace,  per- 
sistant. Lamelles  dentelées  ou  timbriées.  Spores 
blancbes. 


LENTINUS  TIGRE 
Lentinus  tigrinus  Fr.  Agaricus  tigrinus.  BulL 

(Planche  28.) 

Cliapoau  peu  cbarnu,  convexe-plan,  ombiliqué, 
puis  intundibuliforme,  à  marge  rabattue,  couvert 
de  squames  pressée.s,  noircàtres  et  velues,  d'un 
blanc  jaunâtre  ou  grisâtre,  large  de  4  à  8  centime- 


28.  —  LENTINUS  TIGRÉ  (Suspect). 


M.  \Iil(.lM:i:S.   —    l'AM  s.  \'.')\) 

li'cs.  I.;iiii('ll('s  hliiiiclics  ou  j;iiiiiàlris,  dcu'iii- 
l'iMilcs,  iiK'^alcs,  (l('iil('l(M's.  INmIjciiIc  plein,  lilaii- 
cliàli'C,  couNcil  (le  s(|iiaiii('s,  pDi'lanl  un  lù'^vv 
^(^ik^  Ioiii^mIc  (I  à  10  (•ciiliiiH'lrcs. 

IMiisi(Mii's  iii\ colonies  (louiicnl  celle  cs[)ècc 
(•oiiiiiic  (•(Hiieslihle. 

('.(M'Iiaiiipiuimiicniil.  solitaire  ou  ui'oiipe.  à  l'au- 
toiiiiie,  .sui'  les  ii'oiic^  pourrissants,  dans  les  bois, 
les  taillis  et  les  l'aniiei's. 


Panus.  I  I' 


('.lianipiiiiions  à  ('liap(\an  eliarnu,  |)liis  ou  moins 
coriaces.  LanielUvs  entières,  fei'ines,  inégales. 
Trame  lihreuse.  Pédicule  exceiilriipie,  laléi'al  ou 
nid.  Spores  blanches. 


PANUS  STIPTIQUE 
Panus  stipticus  Fi.  Agaricus  stipticus.  iJiill. 

(',liaj)eau  l'éinfoi-me,  blanc,  jaunâtre,  ocracé 
ou  couleur  cannelle,  crevassé,  à  bord  roulé  en 
dessous,  lai'ge  de  2.  à  ï  centimètres.  Lamelles 
vis(pieuses,  étroites,  pressées,  réunies  par  un 
réseau  <le  iiei"\  ui'cs,  de  même  couleur  (jue  le 
chapeau.  Pédicuk!  laléi'al,  coui1  ou  nul,  plein,  se 
continuard  avec  le  clia[)eau,  d'un  fauve  pâle. 

Ce  champignor)  est  vénéneux.  H  ci'oit  pendant 
l)res(pie  toute  l'aiUM'e,  sui'  les  troncs  pouiris- 
sanls,  dans  tous  le.b  bois. 
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TKOGIE.  Trogia.  Fr. 

Champignons  à  chapeau  mou,  persistant.  La- 
melles en  forme  de  pHs,  canahculées  longitudi- 
naiement  sur  la  tranche.  Spores  blanches. 


TROGIE  CREPUE 
Trogia  crispa  Fr.  Merulius  crispus  Pers. 

Cha[)eau  cupule,  lobé,  villcux,  blanchâtre  ou 
bleuàti'e,  lai'ge  de  2  à  3  centimètres.  Ordinaire- 
ment, [)lusieurs  chapeaux  sont  disposés  les  uns 
sur  les  autres.  Lamelles  épaisses,  plissées,  cris- 
pées, blanches  ou  lavées  de  gris  bleuâtre. 

Cette  espèce,  la  seule  connue  du  genre,  croit 
vers  la  fin  de  l'automne  et  pendant  l'hiver,  sur 
les  branches  vermoulues  des  arbres. 


Schizophyllum.  Fr. 

Cham|)ignons  à  chapeau  sec.  Lamelles  fendues 
longitudinalement  sur  la  tranche  et  creusées  en 
gouttière.  Pédicule  nul  ou  très  court.  Spores 
blanches.  Espèces  lignicoles. 


AfiAniCIM-r.S.    —  SCIIIZOPIIU.I.I  M.  Mil 


SGIIIZOPIIVI.LUM  COMMUN 

Schizophyllum  commune.  1  r. 
Agaricus  alneus.  L. 

Cliapoaii  tonuMilcux,  hlaiic,  i;i'isàlre,  fauve  ou 
Jaune,  Iioi'izonlal,  sinué,  lobé  ou  bifide,  lai';,'C  de 
2  à  5  centimètres.  Lamelles  disposées  en  éven- 
tail, velues,  d'un  gi'is  i)àle,  devenant  brun  i)0ur- 
pre,  enroulées  sur  le  trancliant. 

Cette  sin^udièi'e  espèee  eroil  pendant  toute  l'an- 
née, sur  les  \  jeux  arbres  et  sur  le  bois  moi't. 


IJ:\ZITI:.  Lenzites.  I  r. 

Ciiampignons  à  eliapeau  subéreux-coriace, 
sessile.  Lamelles  rayonnantes,  simples,  inégales, 
ou  rameuses,  anastomosées  en  aréoles  en  arrière. 
Trame  lloconneuse. 


ILENZfTP]  FLASQUE 
Lenzites  flaccida  l'i.  Agaricus  coriaceus.  WnW. 

Uli;i[)eau  coi'iace,  inéi,^'ll,  sessile,  hérissé,  zone, 
(l'abord  blanc,  puis  jaiinissanl  axcc  des  zones  de 
même  eoulcui',  lai-^e  de  -i  à  '6  cenlimèli'es.   La- 

\2 
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mclles  épaisses,  nombreuses,  blanchâtres,  sim- 
ples ou  rameuses. 

Cette  espèce  est  vivace.  On  la  trouve  en  été  et 
en  automne,  sur  les  souches  des  arbres. 


LENZITE  VARIEE 
Lenzites  variegata.  Fr. 

Chapeau  parcheminé,  arrondi  ou  réniforme, 
zone  de  brun  et  de  gris,  velouté,  blanchâtre  au 
bord,  large  de  2ào  centimètres.  Lamelles  larges, 
épaisses,  ramifiées  inégalement,  blanches,  à 
tranchant  dentelé. 

Cette  espèce  croît,  solitaire  ou  groupée,  en  été 
et  en  automne,  sur  les  vieilles  souches  des  arbres, 
principalement  sur  celles  du  peuplier  noir  et  du 
peuplier  tremble.  Cette  espèce  est  vivace,  et, 
comme  son  nom  l'indique,  elle  est  excessive- 
ment variable  dans  ses  dimensions  et  dans  sa 
coloration. 


-e>oo^oc»«- 


i'iiAi.i.v(.i.i.>.  —  riiAi.i.is,  IG-J 


PMALr.AC.Rl^S 


ClKimpigiioiisà  récoptacios  iVuclilères  ovoïdes 
ou  s|tliéi'i(|ues,  [inurvus  d'un  péridium  double 
de  la  ^M'osseur  (riiii  (ruf  de  poule.  Chapeau  se 
résolvant  en  un  niueilaye  deli(|uescent  renfer- 
mant les  spores. 

('lianipignon  à  gléba  en  l'orme  de  chapeau, 
supporté  par  un  pédicule  creux  et  mem- 
l)raneux  qui  s'allonge Phallus. 

Champignon  en  forme  de  treillage,  sans  pé- 
dicule.       Clathrus. 


Phallus.  L 


Champignon  à  [)éridium  externe  formé  de  deux 
lamelles,  une  externe  coriace,  une  interne  géla- 
tineuse. 


PHALLCS  IMPL'DIQOî: 
Phallus   impudicus.    li. 

Chapeau  verdàtre,  campamdé,  joint  au  pédi- 
cule par  son  sommet  discoïde,  couvert  d'un  mu- 
cilage \(M'dàti'e,  l'eidermant  les  s[)oi'es.  Odeur 
('adavéri(iue.  Espèce  haute  île  S  à  2i  centimèti'es. 
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Ce  champignon  croit  ordinairement  à  l'au- 
tomne, dans  les  endroits  herbeux. 

PHALLUS  DES  CHIENS 
Phallus  caninus.  Schœffer. 

Cliapeau  rougcàtre,  bosselé,  non  distinct  du 
pédicule,  couvert  d'un  mucilage  brun  olivâtre 
formé  par  les  spores.  Espèce  inodore,  haute  de 
4  à  10  centimètres. 

Ce  Phallus  croît  en  automne,  dans  les  bois, 
principalement  dans  les  lieux  élevés. 


CLÂTHKE.  Clathrus.  Mich. 

Champignon  à  péridium  interne  en  forme  de 
treillage. 


GLATHRE  GRILLEE 
Clathrus  cancellatus.  L. 

(Planche  29.) 

Champignon  en  forme  de  treillage,  rouge  écar- 
late,  pâle  h  l'intérieur,  d'al)ord  renfermé  dans 
une  enveloppe  blanche  ou  blanchâtre  ayant  la 
forme  d'un  œuf,  laquelle  se  brise  au  moment  de 
la  maturité.  Le  péridium  interne  est  d'abord 
rempli  par  la  pulpe  grisâtre  ou  noirâtre  des 
spores,  laquelle  devient  déliquescente  à  la  fin. 
Odeur  cadavérique.  Cette  espèce  est  haute  de  5 
à  10  centimètres.  Elle  croit  en  automne,  dans  les 
endroits  herbeux  ou  sablonneux.  Vénéneuse. 


) 


29.  -  CLATHRE  GRILLÉE  (Vénéneuse). 


LYC01>LIU)ACEi:S.   —  LVOil'l  lUxt.N.  Il)') 


lA'COI'KlIJJACÉES 


('liam|)i<i:n()ns  à  ivccplacics  iViiclilVM'cs  s|)Ii('M'i- 
(jLios  ou  plus  ou  moins  niTondis,  à  péridiuni  dou- 
l)h^  a\(M'  une  niasse  inloiaK!  ('Iiai'iiu(\  (pli  s(^  résout 
à  la  iiialiu'ité  on  un(î  [lous.sièi'e  jauiiàti'o  forinùo 
pai"  les  spores. 

lU'cepfacIo  IVuctilVM'c  oITranf  une  moelle  sié- 
rilc  à  la  hase.  Péi'idiuiu  externe  ordinai- 
rement couvcrl  de  pi(|uants  ou  de  pa[)il- 
ies Lycoperdon. 

Réceptacle  IVuctitère  offrant  partout  de  la 
moelle  fertile.  Péridiuni  externe  lisse.... 
Bovista. 


Lycoperdon.  Tourn.  ('). 

Moelle  fei'tile  séparée  de  la  stérile  par  une 
ligne  de  démarcation. 


LYCOPERDON  DÉCOUPÉ.  VESSE-DE-LOUP 
Lycoperdon  caelatum.  Bull. 

Espèce  à   [)artie  supiM-ieui-e  di\  isée  en  lobes, 
de  forme  obovée  ou  tui'binée,  légèrement  aplatie 

(M  Lf's  Lvcopnduns  suiit  C(tiiii:,stililt's  dans  la  ji'uiicssc,  c'csl-à- 
dire  tant  qu'ils  sont  succulents. 
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au  sommet,  large  de  5  cà  12  centimètres,  d'abord 
blanche,  puis  grisâtre  ou  jaunâtre.  Spores  lisses. 
Ce  Lycoperdon  croit  (le[)uis  le  printemps  jus- 
qu'en automne,  dans  les  prairies  et  dans  les 
endroits  herbeu.x. 


LYCOPERDON  GIGANTESQUE 

Lycoperdon  Bovista.  L. 
Lycoperdon  giganteum.  Balsch. 

Espèce  sphérique,  légèrement  déprimée  au 
sommet,  atteignant  souvent  la  grosseur  d'une 
této  d'enfant,  blanchâtre,  puis  jaunâtre,  brun  de 
suie  à  la  lin.  Péridium  externe  se  détachant  par 
morceaux. 

Ce  Lycoperdon  croit  en  été  et  en  automne,  dans 
les  bois,  les  bruyères  et  les  prairies. 

LYCOPERDON  PIRIFORME 
Lycoperdon  piriforme.  Sch.effer. 

Espèce  presque  piriforme,  munie  de  libres 
blanchâtres  à  la  base,  d'abord  blanclie,  puis  jau- 
nâtre, grisâtre  ou  brunâtre  â  la  fin,  couverte  de 
petites  squames,  haute  de  2  à  6  centimètres. 
Spores  d'un  jaune  verdâtre. 

Ce  lACoperdon  croit  en  colonies,  au  printemps 
et  â  l'automne,  dans  les  bois  et  les  jardins. 


LVcniM  iu)A(;i;ls.  —  iiiimstl.  I(j7 

LYCOPKRDON  rWPII.LK 
Lycoperdon  geiumatum.  HaLscli. 

Espèce  S|)liôri(|uo,  d'abord  blanche,  |)ui.s  jau- 
nàh'C,  ocracée  ou  gi'isâli'c,  couvei"(e  de  |)a|)ill(\s 
cpiiieusi's,  liante  de  ■{  à  S  ccnli[iièti'e.s.  Spoi'es 
biauiâtres  ou  olivàti'es. 

Cette  e3[)èce  croit  pendant  l'été  et  l'automne, 
dans  les  bois  et  les  pâturages. 


ROVISTi:.  Bovista.  Fr 

Moelle  toule  ferlile. 


BOVISTE  PLOMBE 
Bovista  plumbea.  Pers. 

Espèce  sphéri((ue,  ))laiu*lie,  puis  gris  de  plomb, 
à  péridium  externe  caduc,  persistant  à  la  base, 
lariie  d'environ  2  centinièti'es.  Spores  brunes, 
spbéi'i(iues  ou  ellipsoïdes. 

Ce  Hoviste  croit  en  été  et  en  auloFnne,  dans 
les  endroits  herbeux  el  dans  les  clairières  des 
))ois. 

Comestible  dans  le  [)reim'er  <àge. 
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PÉZIZACÉES 


Champignons  à  réceptacles  fructifères  plus  ou 
moins  cupuliformcs  ou  urccolcs,  sessiles  ou  pédi- 
cules, charnus,  céracés,  gélatineux  ou  coriaces, 
])ortant  l'hyménium  sur  la  surface  plane  ou  con- 
cave du  disque. 


PÉZIZE.  Peziza.  Diilenius. 

Champignons  à  réceptacle  fructifère  en  forme 
de  coupe,  sessiles  ou  pédicules.  Spores  spliéri- 
ques  ou  ellipsoïdes. 


PEZIZE  EN  ECUELLE 
Peziza  scutellata.   L. 

Réceptacle  fructifère  rouge  vermillon,  concave, 
puis  aplati,  muni  de  poils  brun  noirâtre  sur  le 
bord,  large  de  4  à  8  centimètres. 

Cette  Pézize  croit  en  automne,  sur  le  bois 
pourri  et  sur  le  sol. 


l'KZiZACLKs.  —  v\:/.i/a:.  IGU 

PÉZIZE  HKMISPlIKRlgUK 
Peziza  heraispherica.  Wigg. 

Kt'ceplac'lt'  riLU'tircic  l'ougeàli'c  ou  bi'iinâlro, 
liciiii.s|)liéi'i(iuc,  couvert  de  poils,  à  disfiuc  hl.'irj- 
cliàlro,  gri.sàlro  ou  vei'clàtic,  lai-yo  do  5  ;i  l'i 
centi  métros. 

Cott(^  IN'zizo  n'(Mf  ordiuniroinont  sur  los  vieux 
troïK'.s  et  los  hi'auclies  pourris  recouvei'ts  do 
terre. 

PKZIZE  COULEUR  DE  CIRE 
Peziza  cerea.  Sow . 

Kéooptaolo  iVuoti l'ère  ses.sile  ou  peu  pédioulé, 
en  forme  de  cupule  ou  d'entonnoir,  jaunâtre 
ou  idanchàtro,  à  disque  plus  loncé,  devenant 
souvent  grisâtre  ou  l)runâtre  en  vieillissant, 
oiidiih'  ou  crénelé,  largo  de  I  â  4  centimètres. 

Cette  Fézize  croit  ordinairement  sur  le  fumier 
des  couches  ou  sui*  le  bois  pouri'i. 

PÉZIZE  CUPULAIRE 
Peziza   cupularis.    L. 

Kécej)laclo  fructiléi'o  pédicule,  l)run,  grisâtre 
ou  Jaunâtre,  splièrique-campanulé,  irrégulièrc- 
UKMil  dentelé  ou  cilié-la('ini('',  â  dis(|ue  .jaunâti'c, 
large  de  1  â  ')  centiniètres. 

Espèce  assez  conununo  à  l'automne,  sui'  le 
l)ord  des  routes  et  dans  les  bois. 
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PÉZIZE  VÉSIGULEUSE 
Peziza  vesiculosa.  Bull. 

Réceptacle  fructiterc  d'abord  presque  s[)liéri- 
que,  puis  hémisphéri(|uc  ou  campanule,  jaunâ- 
tre, grisâtre  ou  brunâtre,  très  variable  de  couleur 
et  de  forme,  large  de  I   à  8  centimètres. 

Cette  espèce  croit  depuis  le  printemps  jusqu'à 
l'automne,  dans  les  cliamps,  les  jardins  et  sur 
le  sol  riche  en  engrais. 

PÉZIZE  COCCINÉE 
Peziza  coccinea.  Jacq. 

Réceptacle  fructifère  d'abord  claviforme  ou 
pres(iue  sphérique,  blanchâtre  ou  carné,  l)ien- 
tôt  ouvert,  campanule  ou  infundibuliforme,  à 
disque  rouge  écarlate,  lacinié  à  la  fin,  large  de 
1  à  4  centimètres. 

Espèce  très  commune  en  hivei*  et  au  prin- 
temps, sur  le  bois  pourri. 

PÉZIZE  ORANGÉE 
Peziza  aurantia.  OEder. 

Réceptacle  fructifère  d'abord  bémispbérique, 
puis  étalé,  rouge  orangé  à  l'intérieur,  large  de 
4  à  6  centimètres. 

Cette  Pézize  croit  en  automne,  dans  les  bois, 
les  jachères  et  sur  le  bord  des  routes. 
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IIKLVKIJACKKS 


r.lianipi^'iioiis  à  réccplaclos  IVuctilV'ros  assez 
voliiiiiineux,  c'am[)ami!és,  cupulilurines  uu  clavi- 
Ibrnics,  charnus,  pédicules,  llyinénium  recou- 
vrant la  surface  lisse  du  chapeau  ou  la  parlie 
supérieui'(î  du  réceptacle. 


1 


2 


Réceptacle  fruclilérc  claviforme.  Spores  lili- 
formes  ou  allon^Tcs...     Geoglossum. 

Kéceptacle  fructiiere  campanule  ou  cupuli- 
Ibrme 2 

t'.hapeau  cam[)anulé-coni(iue  ou  ovoïde 
Morchella. 

Chapeau  rahattu,  lohé,  houi'soullé,  ondulé, 
cannelé  ou  lisse Helvella. 


IIKLVI-LLK.  Helvella.   l. 

Héceptacle  fructiiere  en  forme  de  chapeau 
lohé-capuchonné,  hoursoullé.  Spores  ellipliijues. 
As(pjes  cylindi'iiiues. 
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HELVELLE  COMESTIBLE 
Helvella  esculenta.  Pers. 

Chapeau  informe,  ondulé,  boursouflé,  ridé  ou 
cannelé,  brun  ou  noirâtre ,  haut  de  3  à  5  centi- 
mètres, large  de  2  à  5.  Pédicule  blanchâtre,  fauve 
ou  rougeàtro,  moelleux,  devenant  creux  etcellu- 
leux,  long  de  2  à  5  centimètres. 

Cette  Helvelle  croit  au  pi'intemps,  dans  les  bois 
sablonneux  et  dans  les  jardins.  Comestible. 

HELVELLE  CRISPÉE 
Helvella    crispa.    Fr, 

(Planche  30.) 

Chapeau  divisé  en  plusieurs  lobes  retournés, 
blanc,  blanchâtre  ou  jaunâtre,  haut  de  â  à  5  cen- 
timètres. Pédicule  ventru,  sillonné,  celluleux  à 
l'intérieur,  blanc  ou  jaunâtre,  long  de  4  à  10  cen- 
timètres. 

Cette  espèce  est  assez  commune  à  l'automne, 
dans  les  bois  et  les  bosquets. 


MORILLE.  Morchella.  Dillenius. 

Réceptacle  fructifère  en  forme  de  chapeau 
conique  ou  ovoïde,  à  côtes  élevées,  réticulé- 
celluleux,  ressemblant  aux  alvéoles  des  abeilles. 


30.  —  HELVELLE  CRISPÉE  (Comestible). 


Si.  —  MORILLi']  COMESTIBLE 
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MOIUI.I.K  (;i)MKS'I'IIU>K 

Morchella  esculenta.  l'crs. 

llManchc  iil.) 

(',li;i|)t';m  ()V()!{le-spliéi"i(|uo,  ^'l'isàlro,  jauiiàli'e 
ou  hiiiiiàti'c,  à  cùles  ii'ivi^uliiM'o.s,  à  cavilrs  pro- 
Ibiidrs,  liaul  do  '3  à  G  cenlimèlrcs.  IN'diciihî  ^M'isà- 
Irc  (tu  jaiiiiàti'c,  silluiiiié,  c\  lindi'i<iLio  ,  lun^,' do 
3  à  8  contiiiiôti'cs. 

Cette  Morille  croit  au  piiiiUMii|)s,  dans  les  huis, 
les  champs  et  les  cndi'oils  Immidos  et  sablon- 
neux, r.oniesiililo. 

MORILLE  CONIQUE 
Morchella  conica.  Pors. 

Chapeau  coni(iuo-allongô,  i)i'un  ou  noii'àlro,  à 
côtes  princii)alos  longitudinales,  à  cavités  pro- 
fondes, haut  do  2à5  centimètres.  Pédicule 
cylindrique,  varial)lo  dans  sa  couleur  et  dans  ses 
dimensions. 

Cette  espèce  croit  au  i)rinlemps  et  à  l'automne, 
dans  les  endroits  herbeux  et  sablonneux.  Comes- 
tible. 


r.KOÇLOSSL.  Geoglossum.  Pors. 

Champignons  à  réce[)taclerrn('tirère('lavi  forme, 
se  contondant  avec  le  pédicule,  noir,  l'ougeàti'o, 
brunâtre  ou  verdàtre. 
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GÉOGLOSSE  VERT 
Geoglossum  viride.  Pers. 

Cliampignon  courbé,  verdàtre  à  l'intérieur,  en 
forme  de  massue  ou  de  langue,  très  variable  de 
forme  et  de  couleur,  atteignant  le  plus  souvent  de 
2  à  3  centimètres  de  hauteur. 

Cette  espèce  croit  en  automne,  dans  les  clairiè- 
res humides  des  bois. 


32,  —  TRUFFE  COMESTIBLE] 


iMp  a    ^MnMA.Q  X.  r  iK   miji/ii/«?r 


TrUKRVCKFS.   —  TRlFrK.  il'6 


TUBr<:ir\(:f:i':s 


(!liaiii|)i^n()iis  .soulL'i'iaiii.s,  à  ri'ci'ptat'U'^  iViicli- 
t'ères  en  lorme  do  luborciile.  Intri'i«Mir  marbré 
(le  nervures  claires  loriiiant  le  tissu  (jui  remplit 
les  comparliments.  La  masse  brune  est  le  tissu 
fructifiant  ;  les  Fiei'vures  noires  sont  les  cloisons. 
Les  s|)ores  (.leviennent  libres  par  la  destruction 
du  péi'idium. 


TKUFI  L.  Tuber.  Micb. 

Kéceptacle  fructifère  marbré  de  veines  claires 
contournées  en  labyrintbe,  et  le  plus  souvent 
aussi  par  des  veines  brunâtres  ou  noirâtres. 
As(|ues  renfermant  ordinaii'ement  'i-  s[)ores  ellip- 
soïdes ou  prescjue  sj)liériques. 


TRUFFE  COMESTIBLE.  TRUFFE  NOIRE 
Tuber  cibarium  Bull.  Tuber  brumale    ViU. 

(Plancho  32.) 

liéceptacle    fructifère   spliéri(|uc,    à    verrues 
ai-rondies,  rudes,  plus  tard  lisses,  noir  à  Texte- 
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rieur,  noir  grisâtre  à  l'intérieur,  à  veines  blan- 
ches et  rayonnantes.  Spores  ellipsoïdes-allon- 
gées. 

La  Truffe  comestible  fait  l'objet  d'un  grand 
commerce.  Elle  est  recherchée  depuis  le  mois  de 
novembre  jusqu'au  premier  printemps.  Elle  croit 
principalement  dans  les  bois  argileux  ou  cal- 
caires. 

TRUFFE  PRÉCOCE 
Tuber  œstivum  Vill.  Tuber  cibarium  Sow. 

Réceptacle  fructifère  à  verrues  pyramidales, 
blanchâtre  à  l'intérieur,  marqué  de  veines  blan- 
châtres ou  brunâtres,  courtes,  tordues.  Spores 
sphériquos-ellipsoïdes. 

Cette  Truffe  croit  depuis  le  mois  d'octobre  et 
pendant  tout  l'hiver.  Comestible. 


-.•^AAAAAAAAAAAA/v. 


KMIM)ISO>\KMK\TS  V{\\  US  (  ll\lllM(i>0\S 


Kn  ttM'iiiiiianl  ce  li'avail  sur  les  cliampignons, 
il  ne  soF'a  peut-t'trc  pas  iiiiilile  (rexaiiiiruM'  par 
(|uels  moyens  on  doit  (•()iiil)allr(?  les  redoutables 
accidents  occasionnés  par  ces  végétaux,  en  atten- 
dant l'arrivée  d'un  lioniiuc^  de  l'ai't. 

Nous  dirons  tout  d'ahoid  (pie  le  salut  des 
malades  dé|)en(l  le  plus  souvent  de  la  i)rompli- 
tude  avec  lacpielle  on  administre  les  remèdes. 
()rdinair(Mnent,  les  principes  vénéneux  contenus 
dans  les  champignons  ne  pi'oduisent  leur  action 
que  trois  à  cinij  heures  api'és  l'inirestlon.  Très 
souvent,  il  s'écoule  dix,  (juinze  et  même  vingt- 
(piatre  heures,  selon  les  espèces  ingérées.  .V 
l'exception  de  \\\//ianilc  lae-niouc/ic  ou  Fausse 
Oronfjc.  (pli  agit  comme  narcoticpie,  la  plupart 
des  champignons  vénéneux  agissent  connue 
éméti([ues  violents. 

Les  pi'emiers  symptômes  d'empoisonnement 
s'annoncent  par  un  sciiliiiicnl  d'oppi-ession  |)lus 
ou  moins  inlciise.  !{ieiil(~)l,  (»ii  ne  tai'dc  pas  à 
senlii"  une  clialeur  el  de  \  ioleiiles  douleurs  dans 
l'estomac  et  le  l)as-ventre  ;  le  pouls  devient  p(»tit, 
l'abdomen  se  météorise  ;  puis  des  trancb('«cs,  um; 
soif  (ju'on    ne   peut   apaiseï',   (\c^  nausées,  des 
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efforts  violents  pour  vomir,  des  évacuations 
alvines,  dos  dyssenteries,  des  assoupissements, 
des  défaillances,  des  altérations  au  visage,  la 
dilatation  de  la  pupille,  des  sueurs  froides,  le 
hoquet,  une  espèce  de  sommeil  léthargique,  la 
stupeur  et  le  délire.  Ensuite  on  ressent  une  viv^e 
irritation  dans  le  tuhe  digestif,  suivie  d'une 
inflammation  qui  dégénère  vite  en  gangrène;  et, 
trop  souvent,  la  mort  vient  terminer  ce  long 
cortège  de  souffrances.  Parfois,  on  n'éprouve 
que  quelques-uns  de  ces  symptômes. 

Bien  des  personnes  croient  qu'il  existe  des 
contre-poisons  contre  les  champignons  :  c'est 
une  erreur.  Elle  est  d'autant  plus  dangereuse 
qu'elle  est  fort  commune;  car  le  vinaigre,  l'eau 
salée  et  les  liqueurs  spiritueuses,  qu'on  emploie 
très  souvent,  ont  la  propriété  de  dissoudre  la 
partie  active  des  champignons,  d'en  faciliter  la 
transmission  aux  organes  et  d'amener  bien  plus 
promptement  la  moi't. 

Aux  premiers  symptômes  d'empoisonnement, 
il  faut  s'occuper  de  l'évacuation  du  poison,  et 
provoquer  les  vonu'ssements,  soit  en  chatouillant 
le  gosier  avec  une  plume,  soit  en  faisant  boire 
de  l'eau  tiède  au  malade.  Si  ces  moyens  sont 
insuffisants,  il  faudra  recourir  à  l'éméfique  (15  à 
20  grammes  dans  un  verre  d'eau  tiède]  ou,  ce 
qui  est  préférable,  administrer  un  émético- 
cathartique  composé  de  12  à  15 grammes  d'émé- 
tiqueet  de  25  à  30  grammes  de  sulfate  de  soude 

Nota.  —  Chacun  lira  facilement,  pages  178  et  179  :  ...  centi- 
grammes... au  lieu  de  :  .  .  grammes  d'émétique,  mis  par  inad- 
vertance. 
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ilissDUs  (laiis  iiii  Ncii'c  (l'eau  |)ris  en  deux  ou  Iiois 
fois,  îi  ('iii(|  miiiulo  (riiilcrvallc. 

Il  laiil,  a\aiil  loul,  (mii|i(''cIi(M'  les  cliaïupi^^Mions 
(l'ai't'i\(M'  aux  iiilcsliiis,  car  le  (laniicr  soi-ail 
bcaucDup  |)lu.s  i;i'a\('. 

Apivs  les  NoinissLMiienls,  on  fera  l)oii'0  au 
malade  de  l'eau  tiède  cinéliséc  (.'i  à  ')  i,M'aimnes 
(l'éinéli(|UO  i)ai'  ncitc  .  Dans  le  cas  on  un  coiii- 
iiienceinenl  de  dliieslioii  aurait  introduit  des 
cliaiiipi.unons  dans  les  iidestins,  on  en  pi'o\'o- 
(pici'a  révacuation  par  une  dose  de  .{0  à  U) 
^M'amnies  d'huile  de  l'icin.  Il  sei'ait  aussi  très  l)on 
de  donnei'  (luchpies  laN'cinents  pLn'gatil's. 

Lors(|ue  Icsoiiiineil  ou  la  prostration  gagneront 
le  malade,  on  lui  fera  prendre  de  fortes  infusions 
(le  thé  ou  de  cale;  car  les  principes  toniques 
renfermés  dans  ces  substances  produisent  sou- 
V(Mil  d'excellents  effets. 

Les  Amanites,  les  Kussules  et  les  Lactaires  sont 
certainement  les  trois  genres  de  cliam|ti,i;nons 
(pu  comptent  h.»  plus  d'espèces  vénéneuses. 
Parmi  les  nomhreiix  empoisonnements  (pie  les 
journaux  signalent  cha(pie  année,  l'Amanite 
hulheuse  ou  Oronge-cigui'  [Ammiila  P/ialloidcs 
\\\\\\.  est  peut-être  l'espèce  (jui  en  occasionne  le 
plus.  Sa  ressemhlance  avec  l'Auaric  cham|)("'tre 
ou  Pradek't  l'ail  (|u"on  la  coiiloiid  1res  cousent 
avec  ce  dernier. 

Pour  donner  une  idée  des  tristes  effets  do 
rAmanit(^  1)uI1)(mis(',  nous  nous  contenterons  de 
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citer  un  seul  article  tiré  du  Journal  de  chimie 
médicale  et  rcpi'oduit  par  le  célèbre  Orfîla  '  : 

«  Madame  la  bai'onne  Boyer  et  sa  fille,  âgées 
«  l'une  de  quarante  ans,  l'autre  de  vingt  ans, 
«  qui  habitaient  depuis  (|uel(|ues  jours  le  village 
«  de  Saintry,  près  Corl)eil,  cueillirent  impru- 
«  deniment  une  espèce  de  champignon  qui  res- 
«  semble  beaucoup  au  champignon  de  couche, 
«  excepté  qu'il  est  plus  grêle,  que  son  chapeau 
«  est  recouvert  d'une  ()ellicule  jaune  verdàtre, 
«  et  que  sa  tige,  très  renflée  à  la  racine,  est 
«  garnie  d'une  volve(iui  l'enveloppe  entièrement 
«  avant  (|u'il  soit  épanoui  ;  c'était  l'Agaric  bul- 
«  beux,  espèce  très  dangereuse,  redoutée  même 
«  des  insectes,  et  qui  ne  croit  que  sous  l'ombrage 
«  des  forêts.  Elles  en  firent  prescpie  exclusive- 
«  ment  leur  diner.  Quelques  heures  après  ce 
«  pernicieux  repas.  Mademoiselle  Boyer  éprouva 
«  des  vertiges  et  dit  à  sa  mère  qu'elle  était  com- 
«  me  si  elle  avait  pris  de  l'opium  ;  on  lui  donna 
«  du  café,  et  la  nuit  fut  très  calme  jusqu'à  trois 
«  heures  du  matin,  heure  à  laquelle  elle  fut 
«  éveillée  par  des  coliques  et  des  vomissements  ; 
«  on  se  contenta  de  lui  faire  du  thé  pour  attendre 
«  le  jour.  Je  fus  prévenu  à  sept  heures  du  matin  ; 
«  à  huit  heures,  la  mère  faisait  prendre  un  bain 
«  à  sa  fille,  qui  commençait  aussi  à  éprouver 

^  Toxicologie    générale.    5«    édition.   Paris,   1852.   Tome  II, 
page  G71. 
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\<  les  m(''iii('s  ;i('('i(l('iiN  ;  Iciii's  (''\;icii;ili()iis  m^ 
«  COIltciHiiiMil  (It'Ji'i  plii^  (le  liaccs  de  cliiiiiipi- 
«  gnons.  .\('\'niinoiiis,  je  itccscriN  is  iiiiiiH'diate- 
«  miMif  une  |)(>ti()ii  siil)i(M',  dans  le  hiil  (rcxiniNci' 
«  ce  qui  poui'i'ail  encore  rester  dans  le  tube 
<(  iligesiir,  en  reeoinniandanl  d'en  pi"endr(M|uel- 
«  (|iie.s  cuillerées  seuleineni,  puis  d'étendi'c  le 
«  reste  dans  une  certaine  (pianlité  de  li(|uide  poui* 
«  agii'C()innielava,i;e.  Keveniiaupi'èsdeces (hunes 
«  (|uel(|ucs  heures  api'ès,  elles  étaient  couchées 
«  et  continuaient  de  voniii',  mais  hvs  évacuations 
«  alvines  étaient  heaucouj)  plus  rares. 

A  Jus(iue-là  hvs  syniptôiiies  ni;  présentaient 
«  rien  de  bien  alarmant  ;  la  langue  n'était  ni 
«  sèche  ni  froide;  la  soif  n'était  pas  très  intense; 
«  le  ventre  n'était  ni  tendu  ni  {h:)uloureux  ;  les 
«  exti'i'mités  (^t  la  p(>auavaient  conservé  latempé- 
«  raturi' ordinaii'e,  la  ph\  sioiiomie  <'tait  à  [teine 
«  altérée;  la  cii'culadnn  paraiss.ait  à  peu  près 
«  normale  ;  la  mère  avait  lu'iné  plusieurs  fois, 
«  mais  chez  la  demoiselle,  cette  sécrétion  (Mail 
«  complèteiiiciii  nulle  depuis  l'accident  ;  l'intel- 
«  ligence  était  pai'faitemeiii  inlaele;  ces  dames 
«  conservaient  nn'iiie  une  eertain<'  gaieti»  ;  (»lles 
«  me  parlaient  de  leurs  plaisirs  aux  hîuiis  de  inei', 
a  de  leurs  projets,  des  a\anta^'es  et  des  désagré- 
«  meids  de  leur  nonx'elle  habitation,  etc.;  mais 
«  ces  con\  (M">ation>,  loiilc'-  spontanées  de  leur 
«  part,  étaient  momenlanement  iiiteri'oii][)ues 
«  par  des  vomissemenls.  .Néanmoins,  sije  n'avais 
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«  été  averti  de  la  gravité  de  la  circonstance,  i)ar 
«  les  observations  de  cas  analogues  que  je  trou- 
«  vais  dans  les  auteurs,  j'aurais  été  naturelle- 
«  ment  porté  à  me  rassurer,  et  j'avoue  que  je  ne 
«  m'inquiétai  sérieusement  que  vers  les  six  heu- 
«  res  du  soir. 

«  La  soif  devint  plus  vive  ;  il  fallaitdes  boissons 
«  plus  copieuses  et  plus  froides  pour  la  modérer 
«  (pielques  instants;  les  vomissements  étaient 
«  plus  rares,  mais  plus  fatigants.  La  (|uantité 
«  des  matières  vomies  paraissait  excéder  celle 
«  des  boissons  ingérées  ;  clia(|ue  effort  était  suivi 
«  de  prostration,  quelquefois  de  défaillance,  et 
«  la  tête  retombait  sur  la  poitrine. 

«  La  réaction  se  fit  vainement  attendre,  et  c'est 
«  à  ce  moment  que  je  commençai  à  désespérer 
«  de  leur  salut  ;  en  effet,  les  extrémités  se  refroi- 
«  dissaient;  la  sensibilité  semblait  les  abandon- 
«  ner  ;  une  sorte  d'engourdissement  douloureux 
«  se  faisait  sentir  dans  les  membres  inférieurs  et 
«  dans  les  lombes  ;  le  regard  était  incertain  ;  les 
«  lèvres  et  la  langue  étaient  froides,  et  l'indiffé- 
«  rence  complète  de  ces  deux  infortunées  l'une 
«  pour  l'autre  fit  place  à  ces  moments  d'excita- 
«  lion  presque  enjouée  de  la  matinée.  A  onze 
«  lieurcs  du  soir,  le  docteur  Petit  père  voulut 
«  bien  m'aider  des  conseils  de  sa  longue  expé- 
«  rience  ;  il  me  proi)Osa  d'ajouter  k  ce  que  j'avais 
«  fait  une  api)lication  de  trente  sangsues  à  l'anus 
«  à  chacune,  et  les  boissons  glacées,  [)uis  l'huile 
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«  (raiii;ui(l(vs  iloucos,  pour  (•.•iliiicr  r(''i'«''llii.siiie 
M  (lu  can.'il  iutcsiiiial  ;  loulcs  deux  |)ai"ui'eiil  plus 
H  caliiio  |i('ii(laiil  l'aclioii  des  sanijsuc.s,  luais 
«  aucune  aiuclioralioii  n'en  lui  suivio.  Te  caluKi 
«  IroMipeui'  (Mail  iiilciioinpu  souncmI  pai'  des 
«  ^(Muiss(Mn(Mils  cl  le  hcsoiii  (le  hoii-c  ou  (le  NOUlil*. 
«  Cepeudaiil  les  xoniisscineuts  cessèrcnl  dans  la 
«  ina1in(''e.  chez  la  inei'c,  c'est-à-dire  trente-six 
«  heures a[)ivs  l'in.i^estion  descliainpiiiiions,  niais 
«  elle  ne  pai'aissait  (ju'en  soullVir  daNantage  ;  elle 
«  demandait  (|u'on  la  lil  Noniii'.  La  demoiselle 
«  était  plus  calme  et  continuait  de  vomir. 

«  Aucun  accident  nouveau  ne  se  présenta  dans 
«  la  journée  ;  mais  plusieurs  augmentèrent,  et 
«  le  danger  pai'aiss.ait  de  plus  en  plus  imminent. 
i<  I/indiriVM'cnce  (hî  ces  deux  inl'oi'tuiH'es  riine 
«  pour  l'îuiti'e  avait  (|iicl(pic  cli()S(^  de  tlouloureux 
«  [)our  les  assistants.  La  mère  entcMidait  les 
«  gémissements  de  sa  tille,  la  lille  ceux  de  sa 
«  mère,  sans  se  préoccupei'  le  moins  du  moinh; 
«  l'une  de  l'aiiliv»  ;  elles  ne  porlaiciil  siir  nous 
«  leurs  re.uards  altalhlis  (pie  pour  demander  à 
«  hoire  ;  c'est  alors  seulenieiii  (pie  les  idées 
-  (I('\iiireiil  iiicoli('M('ntes  ;  (pie  le  faciès  com- 
«  iiienca  à  devenir  liippocrali(pie  clie/,  la  Jeune 
«  lille,  (pli  a\ail  l'ail  pi'euNc  d'un  coui'aue  et 
«  (riiiK!  résignation  cxlraordinaires  ;  les  veux 
«  turgescents  se  Irouiijri'cnl.  la  circulation  se 
«  ralentit  progressivement  sans  être  irreguliere, 
«  et  elle  reiidil  le  dernier  soupir  en  imirmuianl 
n  les  num>  (pii  lui  eiaieiil  cliei's. 
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«  M.  Piorry,  mandé  le  matin,  ne  put  arriver 
«  que  le  soir;  la  demoiselle  n'était  plus.  La 
«  mère,  qui  ne  s'occupait  aucunement  de  sa  pau- 
«  vre  enfant,  avait  les  yeux  caves,  les  lèvres  et 
«  la  langue  froides  et  violacées  ;  son  teint  oli- 
«  vàtre  rappelait  le  choléra  ;  on  sentait  ta  peine 
«  les  battements  de  l'artère  radiale,  ceux  de  la 
«  brachiale  étaient  à  peine  sensibles,  et  les  mou- 
«  vements  da  cœur  s'affaiblissaient  sans  devenir 
«  irréguliers  ;  l'agonie  se  prolonge  cependant 
«  encore  jusqu'à  six  heures  du  malin,  et  cette 
«  malheureuse  mère  ne  s'occupe  pas  un  instant 
«  de  sa  lille,  qu'elle  avait  vue  entourée  de  soins 
«  quelques  heures  auparavant,  et  dont  elle  de- 
«  vait  apercevoir  le  chevet  abandonné,  car  une 
«  seule  porte  séparait  les  deux  chambres. 

«  Je  n'ai  pas  cru  devoir  interrompre  ce  récit 
«  en  intci'calant  les  moyens  employés,  parce 
«  (pi'aucun  n'a  été  suivi  de  la  moindre  amélio- 
«  ration.  Je  vais  simplement  les  énumérer  par 
«  ordre. 

«  D'abord,  quelques  cuillerées  d'une  potion 
«  stibiée  en  lavage  pour  expulser  les  débris  que 
«  pouvait  contenir  encore  le  tube  intestinal, 
<^  puis  le  sirop  d'éther,  les  infusions  aromati- 
«  ques,  le  lait,  la  solution  de  blanc  d'œuf,  furent 
«  vomis  immédiatement;  les  boissons  aromati- 
«  ques  éthérées,  les  vins  de  Bordeaux  et  de 
«  Frontignan  ne  furent  pas  tolérés  davantage  ;  les 
«  lavements,   les  frictions  sèches  ou  humides 
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«  avec  l'alcool  (*;iiii|ilii'('',  l'iiisolalioii  iih'miio  ot 
«  les  siiia|)isi!i(»s  ne  (Iodfkm'ciiI  lieu  à  aiiciiiio 
«  i'(''actioii.  La  polioii  anli\()iiiili\ c  i\('  HiNJcrc, 
i.<  additioiiiK'c  {\{'  dix  iroiilh^s  de  laiidaimiii,  parut 
«  plus  nuisihic  (pi'iilile,  d(''s  |('<  prciiiici'cs  cuilk'- 
«  nkîs,  cl  ne  l'ut  pas  eoiiliiiuee.  Les  voniissc- 
«  inenis  pcrsislei*eiil  toujours,  excepté  cliez  la 
«  mère,  coniinc  nous  l'avons  dit  plus  haiil,  et 
«  elle  nous  suppliait  de  la  l'aire  Noiiiir.  [.es 
«  sangsues  à  l'anus  ne  pi'oduisirent  pas  un 
«  lueillciu'  crfel  ;  deux  choses  seuh^s  parurent 
«  un  peu  calmer,  la  <,dacc  à  l'intéi'ieur  et  les 
«  l"onientalior)s  éinollicntes  sur  le  ventre.  Nous 
«  ne  cl'ùnies  pas  devoii'  recourir  à  la  saignée, 
«  parce  (pie  la  réaction  inan(|uait  complètement. 
«  Une  des  bonnes,  (pii  a\ail  goûté  (|uel(pies 
«  pai'celles  crues  de  ces  cliam[)ignons,  vomit 
a  huit  cà  dix  lois  au  bout  de  seize  iieures  seule- 
«  iiieiil.  cl  ne  fut  pas  sérieusement  indisposée; 
M  l'auli'c,  (pii  (Ml  avjut  goûté  api'ès  la  cuisson  ci 
«  (|ui  soutint  longtemps  ((u'elle  ne  croyait  |)as 
«  en  avoir  avah'*,  n'éprouva  les  premiers  acci- 
«  dents  (pi'aii  bout  de  (piarante-huit  li(Mn'(^s,  et 
«  donna  de  \i\-es  iii(pii(''tudes  '. 

'  .hniDinl  itr  chimie  médicale,  anin'c  IHid. 
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—  unguiculairc 104 

Pluteus 105 

—  blanc  rosé 105 

—  couleur  de  cerf. 1 05 

Polyporées 22 

Polypore 32 

—  brûlé 33 

~        couleur  de  fumée. .  33 

—  destructeur 34 

—  iauiiàlre 35 

—  luisant 32 

—  ollicinal 34 

—  squameux 32 

—  vcrsicolor 35 

Potiron 2G 

Pradélet 117 
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Psalliote 1 

—  champêtre I 

—  des  champs 1 

—  des  bois 1 

Psathyre 

—  à  tète  conique I 

Psathyrella 1 

—  demi-noir 1 

—  disséminé 1 

—  hygrophore I 

Psilocybe 1 

—  de  la  fenaison 1 

—  penché 1 


IG 
17 
17 
18 
22 
22 
25 
25 
26 
26 
21 
22 
2Î 
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R 

Radalum 

—      du  chêne. . . . 

Rougetto 

Rouzilloun 

Russule 

—  alutacée 

—  blanc  jaunâtre. 

—  émétique 

—  fétide 


fragile 

intègre 

languissante. 


noircissante, 
pâlissante.  . 
pectinée. . . . 


rouge  sang, 


42 
42 
17 
44 

i47 

52 

51 

50 

49 

50 

152 

149 

148 

148 

151 

147 


—  .  vcrdâtrc 149 


Schizophyllum. 160 

—           commun 161 

Sécadou ' 156 

Sparassis 50 

—  crispé 51 

Stereum 47 

—  couleur  de  rouille. . .  47 

—  hérissé 48 


Stereum  pourpre 48 

—      rugueux 47 

Slropharia 118 

—  œrugineuse 119 

—  semi-globuleuse...  119 

—  stercoraire 119 


Traiico-turro 

Trémellacécs 

Trémelle 

—      mésentérique 

Tricholoma 

—  à  odeur  de  savon . . 

—  à  odeur  forte 

—  ardent 

—  blanc 

—  brunâtre 

—  cendré 

—  colombelte 

—  couleur  de  soufre. . 

—  de  la  Saint- Georges 


écailleux. .  . 

fauve 

jaune  brun 

mousseron  blanc. 

nu 

pourpré 

violacé 

terreux 


Ti'ogie. 

—  crépue 

Truffe 

—  comestible. . . 

—  noire 

—  précoce 

Tubaire 

—      poudreuse. 
Tubéracées 


70 

56 

56 

56 

74 

80 

82 

78 

83 

76 

83 

77 

79 

81 

77 

75 

75 

81 

84 

79 

82 

78 

160 

160 

175 

175 

175 

176 

115 

115 

175 


Vesse-de-Loup 16^ 
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T\HIK  UriiUlKlKlIK  Kl  SU(I\^MI01K 


Des    NOMS    LATINS 


Agaricus  aciis  I^aiil 143 

—  alitas  Pers 77 

—  al  nous  L 161 

—  aiiuuus  Bull 113 

—  androsaceus  L 157 

—  aniuilarius   Bull ...  74 

—  arundinaceus  Bull.  93 

—  alraineiilarius  liull,  128 

—  aui-anliacus  Wulf. .  154 

—  a/.onilcs  Bull 145 

—  hulbosus  Bull 05 

—  Caiilharellus  L.  ...  153 
• —  (î;t'sarcus  Scop.  ...  f»3 

—  ciliaris  Holl 123 

—  coccincus  Scliaeller.  1.38 

—  ci^lubriuus  Bull. ...  71 

—  ctjnliovLM'sus  l'ors.  .  14U 

—  coriact'us  Bull IGl 

—  dcliciosiis  L 144 

—  odulis  Bull 117 

—  oxcidsus  Fr (t8 

—  HoUmis  I*civs 1 41) 

—  tloxuosus  Pers 141 

—  liilvus  Bull. 75 

—  fragilis  Pcis I5(i 

—  granulalns-fcrrngi- 

ncus  l'ers 7.3 

—  hydrophikis  Bull..  1.34 


Agaricus  iufundibuliformis 

Bull 87 

—  inodorus  liull lUG 

—  laclitluus-dulcis 

Bull  140 

—  laterilius  Schaeirer.  113 

—  maculalusSclui'rter.  07 

—  memltranaceusScop.  101 

—  mousserou  Bull ....  82 

—  mousseron  Vilt 81 

—  myodcs  Boit 09 

—  nccalor  Bull 140 

—  nigricans  Bull 148 

—  ochraccus  Bull 73 

—  ochroloucus  Pers. . .  151 

—  ovoideusalbus  Fiull.  04 

—  pallidus  Scliaeller. .  81 

—  poclinaccus   fulvus 

Bull 150 

—  peclinalus  Bull....  151 

—  piloolarius  Bull. ...  85 

—  piperatus  Sr.np  ....  143 

—  pluuilieus  Bull  ....  142 

—  Pluteus  I\m-s 105 

—  populnous  Pers. . . .  111 

—  [tralcnsis  Pers 130 

—  pseudo-  auranliacus 

Bull 60 

—  pscuilo-nioussoron 

Bull 1.50 


H 
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Agaricus  pudens  Pers 

—  pulverulentus  Bull. 

—  purpureus  Pers. . . . 

—  pyrogalus  Bull  .... 

—  ramealis  Bail 

—  rolula  Scop 

—  sambacinus  Gai  . . . 

—  sanguincus  Bail... 

—  sepiam  N.  D . . 

—  serilluus  DC 

—  socialis  DG 

—  slipticus  Bail 

—  stramineus  Scop. . . 

—  stfiatus  Scha'Uer. . . 

—  theiogalas  Bull .... 

—  tigrinus  Bull 

—  lorminosus  Fr 

—  torlilis  DG 

—  ureus  Bull 

—  vagiuatus  Bull 

—  verrucosus  Bull. . . . 

—  virescens  Schœtl'er. 

—  viscidus  Poil 

—  zonarius  Bull 

Amanita  Fr 

—  alba  Pers 

—  ampla    Pers 

—  aspera  Pers 

—  CcCsareaFr 

—  mappa  Fr 

—  var.  slraminea  Scop. 

—  muscaria  Fr 

—  ovoidea  Fr 

—  panlherina  DG 

—  Phalloides  Fr 

—  var.  Verna 

—  var.  Viridis 

—  rubescens  Fr 

—  solitaria  Fr 

—  vaginala  L 

Armillaria  Fr 

—  mellea  Fr 

Auricularia  Fr 

—  mesenterica  Fr. . . 


93 
114 

79 
141 

156 

157 

103 

147 

82 

146 

90 

159 

65 

76 

145 

158 

140 

156 

155 

70 

69 

149 

/a 

141 

63 

64 

69 

68 

63 

65 

66 

66 

64 

67 

65 

65 

65 

69 

67 

70 

73 

74 

46 

46 


B 


BolbiliusFr 

—  hydrophilus  Bull. . . 
Boletus  L 

—  œreus  Bull 

—  bovinus  L. . .    

—  caslaneusBuU 

—  chrysentheron  Fr. . . . 

—  cyanescens  Bull 

—  edulis  Bull ... 

—  felleus  Bull 

—  granulalus  L. 

—  luridus  Fr 

—  scaber  Fr 

—  var.  aurautiacus  Bull. 

—  var.  fuligineo-cinereus 

FI.  Dan 

—  viscidus  L. 

Bovisla  Fr 

—  plumbca  Pers 


Ganlharellus  Fr 

—  aurantiacus  Fr. 

—  cibarius  Fr 

—  lubieformis  Fr. . 
Clalhrus  Mich 

—  cancellatus  L. . . .    .  . 

Glaudopus  Fr 

—  variabilis  Fr 

Clavaria  Fr 

—  amelhyslina  Bull. . . 

—  cinerea  Bull 

—  coralloides  L 

—  fasligiala  L 

—  llava  Schœffer 

—  fragilis  Holmsk 

—  fusiformis  Sow 

—  juncea  Fr 

—  pislillarisL 

—  vermicularis  Scop . . . 


134 

134 

23 

26 

28 
24 
29 
24 
26 
25 
27 
28 
30 
30 

30 

29 

167 

167 


153 

154 

153 

154 

164 

164 

109 

109 

52 

54 

55 

55 

54 

55 

53 

54 

52 

53 

53 


TM'.M     1)1  S    XiMS    l.vriNS. 
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) 


Clitocybc  Fr H.") 

—  auricula  D(^ 8(5 

—  ccriissalji  Kr Hi) 

—  ericelormn  Bull  ...  88 

—  horlensis  I*crs 87 

—  infaiidiltulitbrtiiis 

Scliieller 88 

—  inversa  Scop 87 

—  laccala  Scop 89 

—  ncbuiaris  lialsch.  .  8.") 
Glilopilus  Fr 107 

—  orcella  Bull 108 

—  prunuUis  Scop 1()7 

Collybia  Fr UO 

—  aquosa  Bull 95 

—  collina  Scop 93 

—  dry(3phila  Bull 95 

—  fusipes  Bull 91 

—  ilicina  DC ...  91 

—  longipes  Bull 93 

—  radicata  Relh 92 

—  ramosa  Bull 92 

—  stipilaria  Fr 94 

—  labescens  Scop 90 

—  vclutipes  Gurt 94 

Coprin  us  Fr 127 

—  atramentarius  Fr. .  128 

—  comalus  Fr 127 

—  dcliqucscens  Fr 1 30 

—  domoslicus  Fr 132 

—  cphcmeroidcs  Fr. . .  131 

—  ephenierus  Fr 133 

—  fimelarius  L 128 

—  micaceus  SchrelTer.  129 

—  iiivcus  Fr 129 

—  papillalus  Fr 130 

—  picaceus  Fr 128 

—  plicalilis  Fr 133 

—  radiatus  Fr 1 32 

—  storcorarius  Fr 132 

—  tomcnlosus  Fr 131 

Corticium  Fr 48 

—  cairuloum  Fr 49 

—  (Uioreuni  l'ers....  49 

—  (^uerciuuui  Pors..  48 

—  sulfurcum  Fr 49 


C'iOrlinariua  Fr 1.35 

—  caslancus  Fr 1.35 

Cralercllus  Fr 45 

—  clavalus  Fr 45 

—  cornucopioidcs  Bors.  4() 
Crcpidolus  Fr 115 

—  mollis  Scii.i'IH'r. , .  IIC) 

—  pahnalus  Bock. . . .  11(1 
Gyphella  Fr 44 

—  lacera  Fr 44 

—  uiuscicola  Fr 45 

E 

Eiiloloma  Fr lOl". 

—  griscocyauoiis  Fr.. .  107 

—  sericellum  Fr 10() 

F 

Fistulina  Bull .31 

—  hcpalica  Fr 31 

Flammula  Fr 1 1 2 

—  alnicola  Fr 113 

—  conissans  Fr lit 

—  fusa  Fr 113 

—  gymnopodia  Bull.  11i 
Fomcs  Fr.    36 

—  ignarius  Fr 36 

—  saliciiius  Fr 36 

G 

Geoglossum  Pors 173 

—        viride  Pcrs 174 

H 

Hclvclla  L 171 

—  crispa  Fr 172 

—  psculcnta  Plm-s 172 

Ifydnum  Fr .39 

—  auriscalpium  L....  40 

—  coralloidcs  Scop. . .  41 

—  ri'[iaudum  L 40 

—  s«|uamosum  Schaîllcr  il 
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Hygrophorus  Fr 13 


ceraceus  Fr. 
coccineus  Fr. . 
conicns  Fr. . . 
cburneusFr. . 


138 
138 
139 
136 


—  ovinus  Fr 137 

—  pralensis  Fr. . .  136 

—  virgineus  Fr.. .  137 
Hypholoma  Fr 120 

—  fasciculare  Iluds.  121 

—  velutinum  Pers. .  12Û 


Inocybe  Fr 112 

—  sambucinus  Fr 112 

L 

Lactariiis  Fr • .  1 39 

—  conlroversiis  Fr 140 

—  deliciosus  Fr 144 

—  faliginosus  Fr 145 

—  insulsus  Fr 142 

—  piperatQS  Fr 143 

—  plumbcus  Fr 142 

■T-        pyrogalus  Fr 141 

, —        seritliuis  DG 146 

—  sub-dulcis  Fr 146 

—  ibciogalus  Fr 143 

—  torminosus  Fr 140 

—  volemus  Fr 1 44 

—  zonarius  Fr 141 

Lenlinus  Fr 1 58 

—  tigrinus  Fr 1 58 

Lenziles  Fr 161 

—  llaccida  Fr 161 

—  variegala  Fr 1 62 

Lepiola  Fr 71 

—  clypeolaria  Bull 72 

—  granulosa  Balsch  ...  73 

—  procora  Scop 71 

Lycoperdon  Tour 165 

—  Bovisla  L 166 

—  cœlalum  Bull.. . .  165 


Lycoperdon  gcmmatum 

Balsch 167 

—  giganlcum  Balsch.  166 

—  pii-iforme  Schœffer.  166 


M 


Marasmius  Fr 155 

—  androsaccus  Fr.  . .  157 

—  epiphyllus  Fr 158 

—  oreades  Fr 156 

—  ramealis  Fr 156 

—  rolula  Fr 157 

—  urens  Fr 155 

Mcrulius  Hall 37. 

—  auranliacus  Pers..  , .  154 

—  Canlharellus  Scop.  .  153 

—  crispus  Pers 160 

—  lacrymans  Fr 37 

—  Lromellosus  Schrad..  38 
Morchella  Dillenius 172 

—  conica  Pers. 173 

—  esculenla  Pers 173 

Myccna  Fr 96 

—  capillaris  Fi' 98 

—  discopus  Lév 99 

—  galericulala  Scop    . .  97 

—  hiemalis  Osbeck.  . . .  97 

—  lineala  Bull 96 

—  pura  Pers 96 

—  polygramma  Bull.  . .  98 

—  vulgaris  Pers 99 

—  vililis  Fr 98 

N 

Nolanea  Fr 108 

—  pascuus  ScluelFer.  ..  109 

0 

Omphalia  Fr 100 

—  pseudo  -  aiidrosacea 

Bull 100 

—  umbilicalaSchaeffer.  100 


TAIU.i;    DKS    NOMS    LATINS. 
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Païueoliis  Fr 12.'] 

—  c.iinpaniilaliis  li.  . .  12'i 

—  funipnlris  Bull .     . .  12! 

—  [)a[)ili()iiaceiis  liull..  12") 

—  st' [tarai us  I^ 12.3 

—  .s[)iiiiictiiiuis  Kc.    ..  124 
Pauus  Fr 151) 

—  slipliciis  Hull 1  ■")',) 

Pcziza  DilltMiius 1(J8 

—  auraiilia  (  ^^ilor 1  70 

—  ccroa  Sow 1 69 

—  cocciiiea  Jacq 170 

—  cupiilaris  L 1()9 

—  hoinisphtM-ica  Wigy. . .  lOl) 

—  sculellala  L Kii) 

—  vcsiculosa  Bull 170 

IMiallus  L 16;} 

—  caiiinus  ScliîL'irer 164 

—  impiidicus  L 163 

Pholiola  Fr 110 

—  cylindracoa  DC 111 

—  destruens  Brondeau.  111 

—  radicosa  Bull. . . 110 

Physisporus  Chev 37 

—  mcdullapanis  Jacq.  37 
Pistiilaria  Fr 51 

—  coccinca  Fr 52 

—  micans  Fr 51 

Plcurotus  Fr 101 

—  oryngii  DG 102 

—  ostreatiis  Jacif 103 

—  pctaloidcs  Bull 104 

—  .salignus  Pers 103 

—  striatus  Fr 101 

—  ulmarius  Bull 102 

—  uiiguicularis  Fr 104 

Plulcus  Fr 105 

—  cervinus  Sch.cfror. . .  .  105 

—  rosoo-alhus  Fr 105 

Polyporus  Fr 32 

—  adustus  Fr 33 

—  dcstructoi'  Fr 34 

—  fnniosus  I^ors 33 

—  lucidus  Fr 32 


Polyporus  lutesrons  Pers 

35 

—       ollicinalis  Fr 

34 

—       squaniosus  Fr 

32 

—       vcrsicolor  L 

35 

l'dalliola  Fr 

116 

—       arvousis  Schœll'er. . . 

117 

—      canipcstris  L 

117 

—       svlvalica  Sclia.'llor. . . 

118 

I*sallivra  Fr     

1?-^ 

—       couopilea  Fr. 

122 

I^salhyiella  Fr 

125 

—        disseminata  F*ers. . 

1 26 

—         hygi-opliora  Bull. . 

126 

—         subaliala  Fr- 

125 

Psilocvbc  Fiv 

121 

—       ccrnuus  Wahl 

121 

—       fœiiisccii  l'ers 

122 

Radulum  Fr 

—       Qucrcinum  Fr 
Russula  Fr 

—  alutacoa  Fr. . . . 

—  dcpallens  Fr.. . 

—  emelica  Fr. . . . 

—  fœlcns  Fr 

—  fra^rilis  Fr 


intégra  Fr 

nigricans  Fr. . . 
ochroleuca  Fr. 
pcclinala  Fr. . . 
sanguinoa  Fr. . 
velcrnosa  Fr. . . 
vircscens  Fr. . . 


Sciiizopliyllum   Fr 

—            commune  Fr 
Sparassis  Fr 

—  crispa  Fr 

Stereum   Fr 

—  Iiirsulum 

pnrpurcum  Fr 


—       rubiginosum  Fr 


42 
42 
147 
1.52 
148 
150 
149 
150 
152 
148 
151 
151 
147 
149 
149 


160 
161 
50 
51 
47 
'.8 
18 

r  ■* 
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Stereum  rugosum  Fr 47 

Stropharia  Fr 118 

—  œi'uginosa  Schœfler.  119 

—  semiglobata  Balsch.  119 

—  stercoraria  Fr 119 

T 

Tremella  Dilleniiis 56 

—      mescnterica  Retz..    .  56 

Tricholoma  Fr 74 

—  albellum  Fr 81 

—  album  SchœtFer. . .  83 

—  albo  -  brunneiim 

Pers.  ...    76 

—  amethystinumScop.  82 

—  cinerascens  Bull..  83 

—  columbella  Paul..  77 

—  llavo-brunneum  Let.  75 


Tricholoma  fulvcllum  Fr.  .    .  75 

—  Georgii  Glus 81 

—  graveolens  Pcrs. . .  82 

—  ionidos  Fr 79 

—  nudum  Bull 84 

—  rutilans  Schaetïer.  78 

—  saponaceum  Fr. . .  80 

—  sulfureum  Bull...  79 

—  lerroum  Schaeffer.  78 

—  vaccinum  Pers 77 

Trogia  Fr 160 

—  crispa  Fr 1 60 

Tubaria  Worth 115 

—      furfuracca  Pers 115 

Tuber  Mich 175 

—  leslivum  Vitt 176 

—  brumale  Vitt 175 

—  cibarium  Bull 175 

—  cibarium  Sdw 176 
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